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ISLAMABAD (AFP) — Une compa-
gnie de taxi fonctionnant via une 
application en ligne a lancé au 
Pakistan une campagne de publi-
cité inhabituelle: une offre propo-
sant de monter en voiture avec une 
marieuse pour trouver sa moitié le 
temps d’une course de taxi.

Careem, une application de type 
Uber populaire dans le monde 
musulman, a envoyé mercredi 
matin une annonce inattendue 
proposant à ses clients de voyager 
avec une  «rishta aunty», ou arran-
geuse de mariage.

Les Rishta aunties ont des listes 
de candidats au mariage masculins 
et féminins, détaillant leur niveau 
d’éducation et de salaire, poids, 
taille et même teint de la peau, et 
favorisent des rapprochements 
contre rémunération.

La culture populaire les dépeint 
souvent comme des femmes à 
lunettes mûres, armées de leurs 
fiches et d’un antique portable 
Nokia. Careem les transporte dans 
la modernité.

Le taxi de l’amour

Le FBI dévoile les détails de 
l’enquête entourant l’arrestation  
du Trifluvien décédé la semaine 
dernière en Thaïlande
PAULE VERMOT-DESROCHES
pvermot@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Le Trifluvien 
décédé en Thaïlande la semaine 
dernière, Alexandre Cazes, était le 
créateur et administrateur du site 
AlphaBay, le plus gros site jamais 
créé sur le dark web afin de pro-
céder à l’échange et la vente de 
drogue, d’armes ou de documents 
de fraude bancaire. C’est du moins 
ce qu’a révélé le FBI jeudi matin, 
lors d’un point de presse tenu aux 
États-Unis, où ils ont qualifié cette 
histoire d’enquête la plus impor-
tante de l’année pour le FBI.

S e l o n  l e  N e w  Yo r k  T i m e s , 
Alexandre Cazes aurait com-
mencé à créer le site à l’été 2013 
et l’aurait lancé en décembre de la 
même année. Il utilisait le pseudo-
nyme Alpha02 ou Admin et aurait 
amassé une fortune en prenant un 
pourcentage des transactions illé-
gales effectuées sur son site.

Lors de la conférence de presse, 
le ministre de la Justice américaine 

Jeff Sessions ainsi que le directeur 
par intérim du FBI ont présenté 
l’acte d’accusation qui devait être 
déposé jusqu’à ce que Cazes soit 
retrouvé sans vie dans la prison 
où il était détenu en Thaïlande. Il 
devait notamment être accusé de 
complot, trafic de stupéfiants et 
blanchiment d’argent, a-t-on pu 
apprendre. Les autorités main-
tiennent qu’il s’est enlevé la vie, 
une théorie qu’a remis en question 
la famille de l’homme de 25 ans la 
semaine dernière.

AlphaBay opérait sur le dark web 
et avait succédé au site Silk Road, 
qui avait été fermé en octobre 
2013. Pas moins de 200 000 per-
sonnes et 40 000 vendeurs tran-
sitaient par AlphaBay afin de se 
procurer des substances illicites, 
des armes ou encore de faux 
documents, ce qui équivalait à 
environ 10 fois la taille de Silk 
Road, évoquent les autorités amé-
ricaines. Selon le FBI, l’enquête a 
pris un tournant important dans 
les derniers mois étant donné que 
plusieurs vendeurs de drogues 
synthétiques et d’opioïdes tel que 

le Fentanyl se retrouvaient sur ce 
site web. 

Les autorités ont parlé d’au 
moins 122 vendeurs qui annon-
çaient pouvoir vendre du Fenta-
nyl sur AlphaBay. «La plupart des 
activités du site étaient concen-
trées sur les drogues illégales, ce 
qui a jeté de l’huile sur le feu de 
la récente épidémie nationale 
de drogues illégales», a déclaré 
le ministre de la Justice, Jeff Ses-
sions. «C’est probablement la plus 
importante enquête criminelle de 
l’année, je n’ai aucun doute là-des-
sus», a-t-il ajouté.

«Cazes, en tant que fondateur, a 
supervisé les opérations d’Alpha-
Bay depuis sa création et a contrô-
lé les profits massifs générés par 
l’opération de l’entreprise, recueil-
lant des dizaines de milliers de 
dollars en commissions», indique 
un résumé d’enquête déposé au 
tribunal en Californie.

«Cazes avait le contrôle ultime 
sur l’organisation AlphaBay, dont 
les membres. Il avait l’autorité 
finale pour fermer les comptes des 
modérateurs, vendeurs et ache-
teurs sur le site et le forum. Cazes 
avait aussi l’autorité finale pour 
trancher les différends», précisent 
les documents judiciaires.

Selon des documents présentés 
lors de la conférence de presse, 
jeudi, il a été révélé que lors de 
son arrestation à Bangkok, le 5 juil-
let dernier, Alexandre Cazes était 

Alexandre Cazes à la tête du 

Alexandre Cazes — PHOTO: FACEBOOK

Une vieille adresse Hotmail
VINCENT LAROUCHE
La Presse

Les enquêteurs américains cher-
chaient depuis longtemps à déter-
miner l’identité du mystérieux 
Alpha02, le surnom utilisé par le 
fondateur du site dans toutes ses 
communications avec le monde 
extérieur.

Un jour, ils ont découvert qu’au 
cours des premiers mois d’exis-
tence d’AlphaBay, les utilisateurs 

qui oubliaient leur mot de passe et 
demandaient aux administrateurs 
du site de le récupérer recevaient 
un courriel redirigé par l’adresse 
«Pimp_Alex_91:hotmail.com».

Ils n’ont eu aucun mal à décou-
vrir que cette adresse appartenait 
à Alexandre Cazes, originaire de 
Trois-Rivières, né en 1991. Ce 
dernier était consultant en infor-
matique. En cherchant un peu, 
ils ont constaté qu’un certain 
Alexandre Cazes avait aussi publié 
un message en français sur le site 

francophone www.commentça-
marche.com en signant son vrai 
nom ainsi que l’avatar Alpha02 
et en laissant l’adresse Pimp_
Alex_91:hotmail.com.

Il devenait de plus en plus clair 
qu’Alpha02 était Alexandre Cazes.

Les policiers ont ensuite consta-
té que Cazes avait déménagé en 
Thaïlande et possédait des actifs 
de plusieurs millions sans prove-
nance légale connue.

Décrit par une amie sur Face-
book comme une personne à 

l’intelligence supérieure, Cazes 
possédait officiellement une 
entreprise légale de réparation 
d’ordinateurs et de vente de logi-
ciels, EBX Technologies. L’entre-
prise était enregistrée à la maison 
de sa mère, chauffeuse d’autobus, 
à Trois-Rivières. La société sem-
blait peu active, mais à travers le 
monde, divers comptes bancaires 
y étaient associés. La société était 
«un paravent utilisé pour justifier 
son activité bancaire», affirment les 
autorités.

«Cazes, en tant que 
fondateur, a supervisé 
les opérations 
d’AlphaBay depuis sa 
création et a contrôlé 
les profits massifs 
générés par 
l’opération de 
l’entreprise, 
recueillant des 
dizaines de milliers de 
dollars en 
commissions»

LEMOTDU JOURANTIDOTE OFFERT PAR

PUBLIÉ DANS TOUS LES QUOTIDIENS
DE GROUPE CAPITALES MÉDIAS

www.antidote.info

WINDOWS • MAC • LINUX

Après le français, l’anglais !

CIRCONSPECTION, nom féminin
Dé�nition –Prudence, précaution, retenue dans les actes ou dans les paroles. Agir avec circonspection.
Cooccurrences –grande, extrême, sage circonspection ; circonspection excessive, nécessaire - la circonspection

sied à - exiger, demander une circonspection ; apporter, recommander la circonspection -
faire preuve de circonspection ; accueillir, agir, prendre avec circonspection - défaut de
circonspection - prudence et circonspection.
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chez lui assis à son ordinateur et 
était en ligne sur AlphaBay, ce 
qui a permis aux autorités d’avoir 
accès à tous les serveurs cachés et 
comptes bancaires du site.

Des agents fédéraux américains 
du FBI et de la Drug Enforcement 
Administration (DEA) accompa-
gnaient les policiers thaïlandais. 
Ils se sont jetés sur l’ordinateur et 
ont saisi la preuve ultime de leur 
longue enquête: l’informaticien 
québécois de 25 ans était bran-
ché en tant qu’administrateur sur 
AlphaBay.

Toutes ses informations person-
nelles et financières, les mots de 
passe du site, les coordonnées des 
serveurs et autres secrets étaient 
là, à portée de la main, non proté-
gés, pour la première fois.

Pour préparer le terrain à cette 
perquisition,  les enquêteurs 
avaient délibérément provoqué 
une panne sur un serveur d’Al-
phaBay, forçant ainsi l’administra-
teur à se brancher et à intervenir 
pour redémarrer le système. Pris 
la main dans le sac, le Québécois 
a été immédiatement placé en 
détention dans l’attente de son 
extradition vers les États-Unis. 
Tout de suite après, la GRC a mené 
des perquisitions chez sa mère à 
Trois-Rivières et dans un entrepôt 
à proximité, pour étoffer la preuve.

Ses parents ont été interrogés, 
mais ils ignoraient visiblement 
tout d’AlphaBay.

Les autorités disent avoir saisi 
plusieurs biens appartenant à 
Alexandre Cazes, dont des pro-
priétés à Antigua, en Thaïlande et 
à Chypre, de même que dix véhi-
cules dont une Lamborghini et 
une Porsche, ainsi que des avoirs 
financiers d’environ 23 M$. Une 
partie de cet argent était en mon-
naie virtuelle d’échange utilisée 

sur AlphaBay, dont des Bitcoins. 
Le Trifluvien aurait aussi possédé 
des comptes bancaires au Liech-
tenstein, en Thaïlande et à Chypre.

Bien que l’origine des sites sur le 
dark web soit difficile à retracer, 
les autorités ont révélé avoir pu 
remonter jusqu’à Alexandre Cazes 
en raison de courriels qu’il avait 
envoyés d’une adresse hotmail 
lors de ses premières communi-
cations au sujet d’AlphaBay (voir 
autre texte).

Le 12 juillet dernier, une semaine 
après son arrestation, Alexandre 

Cazes a été retrouvé mort à la pri-
son de Bangkok où il était détenu. 
Selon la police thaïlandaise, il se 
serait pendu à l’aide d’une serviette 
dans une salle de bain.

La semaine dernière, le père 
d’Alexandre Cazes a publiquement 
remis en question cette théorie, lui 
qui préfère attendre une véritable 
autopsie avant de pouvoir conclure 
à ce que les autorités avancent 
comme cause du décès. Il s’était 
d’ailleurs porté à la défense de son 
fils, relatant qu’il n’avait jamais eu 
aucun démêlé avec la justice, qu’il 

n’avait pas de casier judiciaire et 
qu’il était un homme sans his-
toire. Il était d’ailleurs sur le point 
de devenir père d’une petite fille, sa 
conjointe devant accoucher dans 
les prochaines semaines.

Jo i nt  pa r  Fa c eb o o k ,  j e u d i , 
M. Cazes a indiqué qu’il préfé-
rait n’émettre aucun autre com-
mentaire tant qu’il n’aurait pas les 
résultats de l’autopsie. La famille 
s’affaire présentement à organiser 
les funérailles du jeune homme et 
a préféré vivre le tout en privé. 

Avec La Presse

plus gros site web illégal

Le 12 juillet dernier, une semaine après son arrestation, Alexandre Cazes a été retrouvé mort à la prison de Bangkok où 
il était détenu. Selon la police thaïlandaise, il se serait pendu à l’aide d’une serviette dans une salle de bain.
— PHOTO: FACEBOOK

AlphaBay  
en chiffres
200 000 usagers
40 000 vendeurs
250 000 annonces pour des 
stupéfiants
100 000 annonces pour des 
articles de fraude bancaire

SA FORTUNE SAISIE  
PAR LA JUSTICE

23 millions
Malgré la mort d’Alexandre 
Cazes, les autorités améri-
caines ont entrepris jeudi des 
démarches pour saisir tous 
les actifs détenus par lui et sa 
conjointe. Sa fortune, évaluée 
à 23 millions, selon ses propres 
documents financiers, com-
prend des sommes conservées 
dans des comptes au Canada, 
en Thaïlande, en Suisse et au 
Liechtenstein.

PROPRIÉTÉS 
ÉTRANGÈRES
En plus de quatre propriétés qu’il 
détenait en Thaïlande (à Ban-
gkok et Phuket), la justice veut 
saisir une résidence à Chypre et 
un logement à Antigua-et-Bar-
buda. Les enquêteurs croient que 
Cazes avait investi dans ces pays 
pour en acquérir la nationalité.

VÉHICULES DE LUXE
Les policiers ont déjà saisi en 
Thaïlande les véhicules de Cazes, 
soit une Lamborghini Aventador, 
une Porsche Panamera S, une 
Mini Cooper et une motocyclette 
BMW. Ils veulent les confisquer 
définitivement, car ils auraient 
vraisemblablement été achetés 
avec l’argent du crime.

VINCENT LAROUCHE
La Presse

AlphaBay n’était qu’un point de 
rencontre entre acheteurs et ven-
deurs, un grand marché public, 
mais qui garantissait l’anonymat 
des usagers. L’un des secrets de 
son succès était l’attention portée 
au service à la clientèle et à l’expé-
rience client. Voici comment fonc-
tionnait le site.

UNE DIZAINE D’EMPLOYÉS
Selon le FBI, Alexandre Cazes 

payait une dizaine d’employés 
pour l’aider à faire rouler Alpha-
Bay. Leur véritable identité est 
inconnue à ce jour. Les modéra-
teurs Raspi, Disc0, Russ0, Botah, 

BigMuscles et MountainHigh9 
réglaient les disputes entre ven-
deurs et acheteurs. Trappy, le res-
ponsable des relations publiques, 
promouvait l’image du site sur les 
forums de discussion. DeSnake, 
le responsable de la sécurité, 
veillait à empêcher tout piratage 
informatique ou fuite d’infor-
mation. Onionhood et Vaas, les 
surveillants, tentaient d’éviter 
les arnaques entre vendeurs et 
acheteurs.

UN SYSTÈME D’ENCHÈRES
À son lancement, AlphaBay 

se présentait comme le seul site 
du genre à intégrer un système 
d’enchères. Les vendeurs ins-
crits proposaient toutes sortes 
de produits illicites classés par 

catégories: drogue, virus infor-
matiques, armes, informations 
bancaires frauduleuses, produits 
toxiques. Un acheteur poten-
tiel pouvait magasiner, miser 
une certaine somme et tenter de 
conclure une entente avec le ven-
deur de son choix, dans un milieu 
concurrentiel.

DES FRAIS DE 2 À 4 %
L e s  e n q u ê t e u r s  c r o i e n t 

qu’Alexandre Cazes était le seul vrai 
patron du site. Il percevait des frais 
d’opération de 2 à 4 % par transac-
tion, selon l’ancienneté du vendeur 
et sa réputation au sein de la grande 
communauté d’AlphaBay. Le FBI 
estime qu’entre 2014 et 2017, des 
transactions totalisant 1 milliard US 
ont été effectuées sur le site.

MONNAIE ÉLECTRONIQUE
Seules les monnaies électro-

niques, comme les bitcoins, étaient 
acceptées en guise de paiement 
sur AlphaBay. Ces devises vir-
tuelles ne dépendent pas d’une 
banque centrale, mais sont géné-
rées par ordinateur et s’échangent 
sur l’internet, leur valeur suivant 
l’offre et la demande. Plusieurs 
sites web et même des commerces 
physiques les acceptent comme 
mode de paiement. Leur avan-
tage pour les marchés criminels 
est qu’il est possible de camoufler 
complètement la provenance et le 
cheminement de ces monnaies.

TRANSACTIONS GARANTIES
Les versements en monnaie 

électronique étaient «gelés» par 

AlphaBay jusqu’à ce qu’un ache-
teur reçoive sa commande, afin 
d’éviter toute fraude envers les 
acheteurs.

PROGRAMME  
DE RÉFÉRENCE

Un usager qui attirait un nouveau 
membre sur AlphaBay recevait une 
commission, ce qui a contribué à 
l’expansion de la communauté des 
usagers.

DES NOTES D’APPRÉCIATION
Les acheteurs pouvaient «noter» 

la qualité des produits d’un ven-
deur, sa fiabilité, son efficacité. Les 
gens qui magasinaient pouvaient 
connaître d’un coup d’œil la répu-
tation de la personne avec qui ils 
faisaient affaire.

Comment fonctionnait AlphaBay?
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GUY VEILLETTE
guy.veillette@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — La circulation 
de véhicules lourds autour du 
chantier du viaduc constitue 
toujours un problème, dénonce 
un résident du secteur qui sou-
haiterait une intervention plus 
vigoureuse de la Sûreté du 
Québec pour faire respecter la 
signalisation.

En juin, Claude-André Côté s’était 
déplacé à la séance régulière du 
conseil municipal de Shawinigan 
pour déplorer les dangers autour 
de ce chantier de construction. Il 
salue la vitesse avec laquelle la 
Ville est intervenue pour amé-
liorer le pavage dans ce sec-
teur, mais en ce qui concerne 
la présence de tracteurs semi-
remorque, la sensibilisation reste 
à faire, observe-t-il. 

Lors  de la  dernière séance 
publique le 11 juillet, M. Côté est 
revenu à la charge pour déplorer 
la présence de poids lourds.

«Je suis très inquiet», partage-
t-il. «J’ai pris beaucoup de pho-
tos. Sur l’une d’elles, on voit trois 
camions, un en arrière de l’autre, 
vers le viaduc, au coin de Summit 

et Champlain.»
Pire, lors de la même journée 

du 11 juillet, M. Côté a observé 
la présence de deux policiers de 
la Sûreté du Québec, qui lais-
saient passer les tracteurs semi-
remorque sans réagir.

« J e  s u i s  a l l é  p a r l e r  à  u n e 
p at ro u i l l e u s e  e t  e l l e  n ’é t a i t 
pas au courant que ces véhi-
cules ne pouvaient passer là!», 
s’étonne M. Côté. «Il manque 
quelque chose dans la chaîne de 
commandement!»

Pourtant, la Ville de Shawinigan 
a également amélioré la signali-
sation autour du chantier, afin 
de rappeler aux camionneurs 

qu’ils  doivent emprunter un 
détour pendant les travaux sur 
le viaduc Saint-Marc. Le maire, 
Michel Angers, comprend dif-
ficilement que les policiers ne 
soient pas au courant, mais la 
Ville entrera en contact avec la 
SQ afin que les directives sur la 
circulation autour du chantier 
soient respectées.

COÛTS SUPPLÉMENTAIRES
Rappelons que les travaux de 

réparation du viaduc Saint-Marc 
doivent durer tout l’été. Lors de 
la dernière séance publique, 
le conseil  municipal a adop-
té une résolution pour ajouter 
275 000 $ au contrat accordé à 
l’entreprise Nobesco pour ces 

manœuvres. 
Après l’adoption de cette direc-

tive de changement, le maire a 
expliqué que ces travaux sup-
plémentaires visaient à corriger 
«un danger imminent qui était 
impossible à voir. L’asphalte ne 
tenait que par ses cinq ou six 
épaisseurs. Nous avons évité le 
pire!»

Ap rè s  l a  s é a n c e  p u b l i q u e, 
M. Angers a expliqué que l’en-
trepreneur a constaté le danger 
après avoir retiré l’asphalte. 

«On souhaitait (aussi) amélio-
rer la façon de traverser l’électri-
cité», mentionne-t-il. «Les coûts 
seront partagés moitié-moitié 
avec Hydro-Québec.»

En mai, Nobesco avait obte-
nu ce contrat  pour un mon-
tant de 882 888 $, nettement en 
deçà du budget de 1,8 million $ 
prévu lors de l’adoption du règle-
ment d’emprunt à cette fin, l’au-
tomne dernier.

TRAVAUX SUR LE VIADUC SAINT-MARC

Toujours dangereux, 
dénonce un résident

La Ville de Shawinigan a ajouté des panneaux, le mois dernier, pour aviser les 
camionneurs qu’il fallait emprunter un détour pour contourner le viaduc Saint-
Marc. — PHOTO: SYLVAIN MAYER

Plusieurs camionneurs ne respectent pas la signalisation et s’aventurent tout de même sur le viaduc Saint-Marc pendant 
les travaux de réfection. — PHOTO: COURTOISIE

«Il manque quelque 
chose dans la chaîne 
de commandement!»

LOUIS-SAMUEL PERRON
La Presse

Une travailleuse sociale a été 
reconnue coupable par son ordre 
professionnel d’avoir publié sur 
Facebook des messages détail-
lant les déboires financiers d’un 
client, puis d’avoir embauché ce 
dernier pour exécuter des travaux 
paysagers en échange de ses ser-
vices. Linda Shendall-Kalman s’en 
est tirée sans période de radiation, 
mais a écopé d’une amende de 
6500 $ et d’une réprimande.

La travailleuse sociale d’ex-
périence a commis cinq man-
q u e m e n t s  d i s c i p l i n a i r e s 
« o b j e c t i v e m e nt  g rav e s »  q u i 

dénotent une «incompréhension» 
des limites encadrant l’exercice de 
sa profession, tranche le conseil 
de discipline de l’Ordre des tra-
vailleurs sociaux et des théra-
peutes conjugaux et familiaux du 
Québec dans une décision rendue 
le 10 juillet dernier.

À l’automne 2013, Linda Shen-
dall-Kalman offrait ses services 
en pratique privée à un client, 
dont l’identité est protégée. Celui-
ci souffrait alors d’une dépression 
majeure et vivait des problèmes 
importants avec son ex-conjointe 
et son père. Accablé par des 
problèmes financiers liés à son 
entreprise, il a accepté de payer 
la travailleuse sociale en échange 
de ses services d’aménagement 

paysager et  de déneigement 
à la résidence personnelle de 
Mme Shendall-Kalman.

«En acceptant de conclure une 
entente de paiement de cette 
nature, la travailleuse sociale se 
place en situation à haut risque 
de confusion des limites enca-
drant les activités de sa vie pri-
vée avec celles relevant de sa vie 
professionnelle. [...] [Elle risque] 
ainsi de perdre son indépendance 
en raison du bénéfice personnel 
attendu, et ce, bien que l’entente 
soit intervenue de consentement», 
estime le conseil.

E n  d é c e m b r e  2 0 1 3 ,  L i n -
da Shendall-Kalman a publié 
deux commentaires sur Face-
book concernant les difficultés 

financières de l’entreprise de ce 
même client. Pour «décourage[r] 
au surplus les lecteurs d’intenter 
des poursuites contre lui», elle a 
raconté que son client avait déjà 
cédé des biens à une entreprise 
en difficulté. Selon le conseil de 
discipline, Linda Shendall-Kal-
man a «outrepass[é] les limites 
inhérentes»  à leur relation profes-
sionnelle en rendant publiques de 
telles informations confidentielles.

Le conseil a également jugé que 
la travailleuse sociale avait man-
qué de professionnalisme en 
utilisant des expressions «inap-
propriées» dans leurs échanges 
professionnels de messages textes, 
telles «Get your butt here [Ramène 
ton derrière ici]» ou «Give her 

enough rope, she will hang her-
self [Donne-lui assez de corde, 
elle se pendra]». «[Cette] troisième 
infraction illustre la difficulté de la 
travailleuse sociale à distinguer les 
comportements acceptables dans 
l’exercice de sa profession de ceux 
qui le sont dans la sphère de sa vie 
privée», écrit le conseil.

En plus d’avoir à payer des 
amendes de 6500 $, Linda Shen-
dall-Kalman devra suivre un stage 
supervisé de 36 heures auprès 
de six clients, ainsi qu’une for-
mation de perfectionnement de 
28 heures. Jointe au téléphone 
cette semaine, Linda Shendall-
Kalman a mis fin abruptement à 
la conversation et n’a pas répondu 
à nos courriels.

Blâmée pour avoir parlé des problèmes d’un client sur Facebook
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SHAWINIGAN (NM) — L’avocat Me 
Marcel Côté a été victime de voies 
de fait alors qu’il sortait de son 
bureau de Shawinigan sur l’ave-
nue de Grand-Mère mardi soir 
vers 22 h. 

L’agression est survenue tandis 
qu’il regagnait son véhicule. Il a 
notamment été frappé au visage 
par un individu. Il a subi des bles-
sures mineures nécessitant une 
courte hospitalisation. Le suspect 
a pour sa part pris la fuite.  

Rejoint jeudi à son bureau, 
Me Côté n’a pas voulu faire de 
déclaration sur cet événement 
pour ne pas nuire à l’enquête qui 
est présentement menée par la 
Sûreté du Québec. Il a cepen-
dant confirmé l’agression, tout en 

précisant qu’il se portait relative-
ment bien et qu’il avait déjà repris 
le boulot.  

La sergente Annie Thibodeau, 
porte-parole de la Sûreté du Qué-
bec, a pour sa part précisé qu’une 
enquête était bel et bien menée 
sur cette affaire de voies de fait. 
«La victime, un homme de 65 ans, 
a été rencontrée mais pour l’ins-
tant, aucun suspect n’a été arrêté. 
Les enquêteurs poursuivent leurs 
recherches», a-t-elle déclaré. 

Avocat bien connu en Mauricie 
depuis plus de 34 ans, Me Côté 
se spécialise dans le droit de la 
famille, le droit civil et le bornage 
entre autres. Il est également 
un médiateur accrédité dans le 
domaine civil et commercial.

Un avocat victime 
d’une agression

NANCY MASSICOTTE
nancy.massicotte@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Même si le 
comportement de Michel Ange 
Lavoie au centre de désintoxica-
tion serait considéré exemplaire 
par les intervenants, le tribunal a 
refusé de lui accorder un élargis-
sement de ses conditions.

Il devra donc poursuivre sa thé-
rapie au Centre l’Autre côté de 
l’ombre et y demeurer 24 heures 
sur 24 pour encore deux mois 
minimum sans possibilité de sor-
ties. La juge Dominique Slater a 
en effet conclu qu’il était préfé-
rable de maintenir ses conditions 
telles qu’elles avaient été édictées 
par le juge Guy Lambert et non 

de lui accorder des permissions. 
Au terme d’une enquête sur cau-
tion, ce dernier avait accepté de 
le remettre en liberté en mai der-
nier, mais avec la condition for-
melle de compléter une thérapie 
en lien avec sa problématique de 
dépendance aux stupéfiants et 
de demeurer 24 heures sur 24 au 
centre pendant les quatre pre-
miers mois. Michel Ange Lavoie 
devra donc revenir en cour le 
7 septembre. 

Rappelons que cet individu 
est atteint du VIH. Il a déjà été 
condamné à 81 mois de prison en 
2011 pour une agression sexuelle 
grave. En 2003, il avait en effet 
caché à sa conjointe de l’époque 
qu’il était séropositif, et ce, même 
s’il se savait porteur du VIH depuis 

1997. La victime avait par la suite 
contracté le virus.

Or, on le soupçonne d’avoir 
récidivé. Il a en effet été arrêté 
après le dépôt d’une nouvelle 
plainte contre lui pour agression 
sexuelle. Les événements qui lui 
sont reprochés seraient survenus 
le 14 avril dans son logement de 
Trois-Rivières. La présumée vic-
time avait d’ailleurs dû se rendre 
à l’hôpital  pour une trousse 
médico-légale visant à savoir entre 
autres si elle avait été infectée par 
le suspect. 

La procureure de la Couronne, 
Me Martine Tessier, a porté contre 
lui des accusations d’agression 
sexuelle, de voies de fait armées, 
de trafic de cocaïne, de voies de 
fait simples et de méfait.

Pas de sorties possibles 
pour Michel Ange Lavoie

Quatre migrants 
extrêmement 
affaiblis 
découverts dans 
un conteneur au 
port de Montréal
TRISTAN PÉLOQUIN  
ET CAROLINE TOUZIN
La Presse

MONTRÉAL — Le conteneur à 
l’intérieur duquel quatre migrants 
extrêmement affaiblis ont été trou-
vés jeudi dans le port de Montréal 
devait être inspecté seulement 
vendredi. Mais un bruit suspect et 
un petit drapeau blanc sorti d’un 

trou percé dans le conteneur ont 
alerté les agents de sécurité, qui 
ont immédiatement averti les 
autorités.

Selon des débardeurs rencon-
trés à la fin de leur quart jeudi, les 
quatre hommes auraient passé 
une vingtaine de jours confinés 
dans le conteneur, qui a traversé 
l’océan Atlantique à bord du OCCL 
Montréal. Le navire enregistré à 
Hong Kong est arrivé en prove-
nance d’Hambourg, en Allemagne, 
au cours des dernières heures, 
indique le site VesselFinder.com.

L’origine des quatre hommes 
âgés de 30 à 40 ans n’a toujours pas 
été confirmée.

«Le surveillant qui a entendu 
le bruit a d’abord cru qu’il y avait 
des réparations dans le conte-
neur. Il a ensuite vu un petit trou 
avec un petit drapeau blanc agité 
de l’intérieur», raconte Guillaume 
Martineau, un responsable des 

conteneurs réfrigérés qui a vu une 
partie de l’opération.

Aussitôt l’alerte donnée vers 
7 h 15, quatre ambulances ont été 
dépêchées sur place. Des agents 
des services frontaliers et des poli-

ciers de la GRC ont érigé un péri-
mètre autour du conteneur.

«À l’intérieur du conteneur, il 
y avait une camionnette orange 
dont les portes étaient ouvertes et 

des matelas de styromousse placés 
près de la porte», ajoute-t-il.

«Les gens avaient des masques 
respiratoires blancs lors de l’inter-
vention. Les quatre hommes ont 
été sortis sur des civières», précise 
M. Martineau.

«Ça ne bougeait pas fort. Les 
gars ont manqué d’air là-dedans. 
L’odeur était épouvantable. J’ai 
peine à croire que des hommes si 
jeunes puissent se mettre dans une 
situation aussi dégoûtante. Il faut 
vraiment vouloir se sauver de son 
pays pour faire ça», a commenté 
une débardeuse qui a demandé 
de ne pas être identifiée.

Les quatre hommes ont été trai-
tés à l’urgence de l’hôpital Santa 
Cabrini. «Ils souffrent de déshydra-
tation et de fatigue sévère. Mais ils 
sont entre bonnes mains», a assuré 
la porte-parole de l’établissement 
de santé, Catherine Dion. Leur état 
de santé ne suscite aucune crainte.

TRÈS RARE
Une vague de migrants rou-

mains arrivés dans des conte-
neurs avait eu lieu à la fin des 
années  90, mais ces cas sont 
maintenant extrêmement rares. 

«Avec les scanners et les sys-
tèmes de détection à rayons 
X, c’est beaucoup plus difficile 
qu’avant de passer à travers les 
mailles du filet. Les vérifications 
sont vraiment plus strictes», 
souligne le débardeur Michael 
Beaulieu.

La GRC dit  t rai ter  l ’a f faire 
comme n’importe quel autre cas 
de migrants qui seraient passés à 
la frontière terrestre. «Les enquê-
teurs devront cependant vérifier 
si ce n’est pas un cas de traite de 
personnes ou d’un réseau de pas-
seurs. Ça pourrait allonger l’en-
quête », indique la porte-parole 
Camille Habel.

L’avocat spécialisé en immigra-
tion Stéphane Handfield dit qu’il 
peut compter sur les doigts d’une 
main le nombre de ses clients au 
fil des ans qui ont fui leur pays 
d’origine de cette façon.

«L’odeur était épouvantable»

TOMMY BROCHU
La Tribune

COATICOOK — L’Agence cana-
dienne d’inspection des aliments 
(ACIA) n’a pas trouvé de faille 
dans les opérations à la Laiterie 
de Coaticook. L’entreprise a donc 
eu la confirmation que le cathéter 
retrouvé plus tôt cette semaine 
dans un contenant de crème gla-
cée ne venait pas de chez eux.

L’ACIA a confirmé l’information 

à La Tribune par courriel en fin 
d’après-midi. «Dès que la Laite-
rie de Coaticook a été avisée de la 
plainte, l’entreprise en a informé 
l’Agence canadienne d’inspec-
tion des aliments, qui a promp-
tement déployé ses inspecteurs 
sur les lieux pour vérifier que les 
systèmes de salubrité appropriés 
sont en place, conformément à 
la réglementation. Nous n’avons 
décelé aucune menace pour la 
santé», a écrit l’une responsable 
des communications de l’ACIA, 
Lisa Murphy.

La directrice des ventes, du mar-
keting, de la recherche et du déve-
loppement à la Laiterie, Renée 
Fillion, est bien contente du résul-
tat de l’enquête. «Ça ne vient pas 
de la Laiterie. C’est une très bonne 
nouvelle», a-t-elle commenté.

Questionnés en début de soirée, 
les clients présents à la Laiterie ne 
doutaient pas de la non-respon-
sabilité de l’entreprise. Catherine 
Canuel consomme régulièrement 
de la crème glacée Coaticook. 
«Je n’ai jamais douté, affirme-t-
elle. La Laiterie de Coaticook est 

exemplaire en matière de sécuri-
té. Je n’étais tellement pas inquiète 
que j’ai pris la même sorte de 
crème glacée que ceux qui ont 
trouvé le cathéter», affirme la 
dame. La Laiterie a senti cet appui 
des clients et les remercie. «Depuis 
le début de cette mésaventure, les 
clients sont avec nous. On se sent 
très choyés de voir que la popu-
lation était derrière nous et qu’ils 
n’ont pas mis en doute notre inté-
grité», observe Renée Fillion.

Quant au cathéter, il est présen-
tement en analyse. Il sera ensuite 

envoyé à l’ACIA. Le mystère plane 
toujours par rapport à la prove-
nance de celui-ci. «On ne sait pas 
d’où il vient. Est-ce qu’on le saura 
un jour? Je ne sais pas. Tout ce qui 
compte, c’est que nous ne sommes 
p a s  m i s  e n  ca u s e » ,  c o n c l u t 
Mme Fillion. 

Rappelons qu’une famille de 
Trois-Rivières avait retrouvé un 
cathéter dans son contenant de 
crème glacée en début de semaine. 
Depuis, une enquête de l’ACIA 
avait été déclenchée dans l’usine 
de la Laiterie Coaticook. 

La Laiterie de Coaticook blanchie

«J’ai peine à croire 
que des hommes si 
jeunes puissent se 
mettre dans une 
situation aussi 
dégoûtante. Il faut 
vraiment vouloir se 
sauver de son pays 
pour faire ça.»
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L’organisme 
signe un bail avec 
l’ancien centre 
diocésain de la 
rue Laviolette
PAULE VERMOT-DESROCHES
pvermot@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — La maison de 
transition du Centre Le Havre sera 
finalement relocalisée temporai-
rement du côté de l’ancien centre 
diocésain de la rue Laviolette, au 
centre-ville de Trois-Rivières. 
L’équipe du Centre Le Havre a 
signé, au cours des dernières 
heures, un bail avec le propriétaire 
de la bâtisse afin d’y replacer pour 
au moins un an les activités qui se 
déroulaient dans la bâtisse de 
la rue Laviolette détruite par un 
incendie en mai dernier.

On se souviendra que les flammes 
avaient en effet ravagé cette mai-
son qui comptait une vingtaine de 

chambres et qui servait de lieu de 
transition aux usagers du Havre 
qui s’apprêtaient à faire un retour 
dans la société. L’incendie d’ori-
gine accidentelle a complètement 
détruit le bâtiment.

Or, depuis l’événement, la direc-
tion du Havre cherchait un endroit 
où relocaliser temporairement la 
maison de transition, en atten-
dant une reconstruction de l’édi-
fice là où il se trouvait. La capacité 
d’accueil de la ressource d’héber-
gement d’urgence pour personnes 
en situation de rupture sociale, du 
côté de la rue Brébeuf, ne permet-
tait tout simplement pas de suffire 
à la demande.

Le 31 mai dernier, Le Havre lan-
çait un cri du cœur afin d’amas-
ser une somme de 30 000 $ lui 
permettant de louer une bâtisse 
pour relocaliser ses activités de 
façon temporaire. Elle se mettait 
du même coup à la recherche de 
cette bâtisse qui pourrait accueillir 
les usagers sur le point de pouvoir 

faire un retour dans la société 
active.

«Nous avons signé un bail avec 
l’ancien centre diocésain. C’est 
vraiment un bel emplacement 
pour nous car c’est très près de 
l’endroit où nous étions. Par contre, 
nous aurons certainement des tra-
vaux à faire à l’intérieur afin que les 
lieux répondent à nos besoins», 
explique Karine Dahan, respon-
sable de la Fondation du Centre 
Le Havre.

Le bail  étant  signé pour le 
1er août, la direction de la res-
source communautaire n’entend 
pas pouvoir y installer ses acti-
vités avant la fin du mois de sep-
tembre. D’ici là, l’équipe s’affairera 
à aménager l’endroit, et des tra-
vaux de plomberie et d’électricité 

devront aussi être réalisés. Une 
réalité qui pourrait par ailleurs 
influer sur le montant visé par 
la collecte spéciale lancée à la 
fin du mois de mai, et qui a per-
mis d’amasser à ce jour plus de 
20 000 $. 

«Nous allons devoir faire faire les 
soumissions après les vacances de 
la construction. Nous serons cer-
tainement plus en mesure par la 
suite de savoir les besoins réels 
en terme monétaire pour ces tra-
vaux», mentionne Mme Dahan, qui 
précise que le Havre n’occupera 
qu’une partie de l’ancien centre 
diocésain.

En ce qui concerne la démoli-
tion de la bâtisse incendiée, Karina 
Dahan confirme que des travaux 
de nettoyage ont débuté avec de 
la machinerie récemment, mais 
que la véritable démolition inter-
viendra vers le milieu du mois 
d’août. C’est sur ce terrain que le 
centre d’hébergement devrait être 
reconstruit.

Le Havre relocalisé au centre-ville

L’ancien centre diocésain accueillera temporairement les activités de la maison de transition du Centre Le Havre. 
— PHOTO: OLIVIER CROTEAU

Le Centre Le Havre a été détruit en mai par un important incendie.— PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

«Nous avons signé un 
bail avec l’ancien 
centre diocésain.  
C’est vraiment un bel 
emplacement pour 
nous car c’est très 
près de l’endroit où 
nous étions. Par 
contre, nous aurons 
certainement des 
travaux à faire à 
l’intérieur afin que les 
lieux répondent à nos 
besoins»
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« MEILLEUR QUE LE PREMIER!
UNE COMÉDIE DE HAUT NIVEAU.»
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STEVE BERGERON, LA TRIBUNE
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ALBERT BRUNELLE
albert.brunelle@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Faute de 
preuve, la Couronne laisse tom-
ber les accusations contre l’un 
des quatre jeunes qui étaient 
dans l’entourage de l’agresseur à 
l’école Val-Mauricie de Shawinigan 
le 11 avril dernier.

Les accusations faisaient suite à 
une vidéo des événements qui 
circulait sur les réseaux sociaux. 
On peut y voir un jeune homme 
rouer de coups un camarade de 
classe à la sortie des cours. La 
vidéo est frappante; la victime 
est au sol et tente de se protéger 
alors que son agresseur la frappe 
sans cesse à coups de poings et de 
pieds. Pendant toute l’altercation, 
on entend ceux qui semblent être 
les amis de l’agresseur l’encourager 
à continuer et même lui suggérer 
des façons d’atteindre la victime. 
«Lâche-le pas, aweille, dans les 
genoux», lance celui qui semble 
être l’auteur de la vidéo.

Après enquête par la Sûreté 
du Québec, la Couronne avait 

retenu le nom de quatre adoles-
cents potentiellement impliqués 
dans l’agression. Parmi ceux-ci, on 
retrouve l’agresseur présumé ain-
si que trois adolescents qui l’en-
courageaient à tabasser le jeune 
homme.

Or,  sans preuve suff isante, 
Me Hippolite Brin est forcé d’aban-
donner la poursuite contre l’un des 
trois adolescents. Les accusations 
de complicité sont cependant 
maintenues contre celui qui est 
identifié comme étant l’auteur de 
la vidéo ainsi qu’un autre jeune qui 
aurait encouragé l’agresseur. C’est 
toutefois le système extrajudiciaire 
qui traitera leur dossier. Les peines 
auxquelles ils seront exposés sont 
moindres et pourraient notam-
ment consister en des travaux 
communautaires.

La suite de l’histoire devrait être 
tout autre pour l’agresseur princi-
pal. Son procès suivra son cours 
dans le système judiciaire tradi-
tionnel et, s’il est déclaré coupable, 
des peines plus sévères et un casier 
criminel pourraient lui être impo-
sés. Les audiences le concernant 
reprendront au mois d’août au 
palais de justice de Shawinigan.

VIDÉO D’UN ADOLESCENT TABASSÉ
Des accusations contre un des jeunes abandonnées

C’est à l’école secondaire Val-Mauricie qu’avait eu lieu l’altercation en avril 
dernier. — PHOTO: SYLVAIN MAYER

LA SUBSTANCE QUI PROTÉGEAIT LA
PEAU DE BÉBÉ TOUTE NEUVE PEUT
MAINTENANT ÊTRE UTILISÉE EN
COSMÉTOLOGIE ET APAISER LA PEAU
ABÎMÉE PAR LES RAVAGES DES ANNÉES

2 POUR 1 - En vigueur du 21 au 27 juillet 2017

Une peau de bébé
Les années qui passent laissent parfois une image cruelle se re
éter dans le
miroir du temps. Même condamné à subir le passage dans ans, vous pouvez
maintenant donner à votre peau un regain de vitalité que vous ne pensiez même
plus retrouver.
Les chercheurs du Skin Sciences Institute du Children Hospital Center de
Cincinnati ont fait une découverte étonnante : la douceur de la peau des bébés
pourrait être attribuée au vernix, la substance blanchâtre qui recouvre le fœtus
dans le ventre de sa mère. Ils ont réalisé que ce produit précieux est un hydratant
naturel aux propriétés antioxydantes et anti-infectieuses. Il permet à la peau des
nouveau-nés de ne pas se dessécher et d’être moins desquamée.
La substance qui protégeait la peau toute neuve peut maintenant être utilisée
en cosmétologie et apaiser la peau abîmée par les ravages des années. Pré�x,
une crème des produits Bio-Actif à base de squalane, redonne à la peau toute
sa souplesse perdue. D’une parfaite tolérance et d’une très grande facilité de
pénétration dans l’épiderme, Pré�x sans parfum à base de squalane, provoque
un travail de fond qui a pour but d’activer les molécules actives et naturelles des
actifs propres aux produits Bio-Actif.

LIGNES OUVERTES Solutions
Santé avec Guylaine Boisvert
sur CKBN-FM Bécancour 90,5 FM
samedi de 8 h à 9 h.

Santé en direct avec Johanne
Verdon samedi de 8 h à 10 h sur
Radio V.M

Commandes
postales
1 877 511.3368

T-RVitavie 
.quebec
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Agence France-Presse

LAS VEGAS — O.J. Simpson, qui 
a obtenu jeudi sa libération anti-
cipée après quasiment dix ans 
de prison pour sa participation 
à un vol à main armée, reste un 
personnage incontournable de 
la culture américaine, marquée 
par l’acquittement controversé 
de cette ancienne vedette du 
football pour le meurtre de son 
ex-femme, en 1995.

«C’était un crime grave. Vous 
méritez d’avoir été envoyé en pri-
son [...]. La question est de savoir 
si vous avez passé suffisamment 
de temps en prison pour ce dos-
sier [de vol à main armée]», a 
déclaré l’un des membres de la 
commission Tony Corda avant 
d’accorder son vote en faveur 
d’une libération anticipée.

«J’ai fait mon temps», a aupara-
vant plaidé O.J. Simpson par vidéo-
conférence depuis sa prison de 
Lovelock (Nevada), au cours d’une 
audience retransmise en direct. «Si 
j’avais fait preuve d’un meilleur 
jugement à l’époque, rien de tout 
cela ne serait arrivé», a poursuivi 
M. Simpson.

Il s’était rendu en septembre 2007 
en compagnie de cinq complices 
— dont deux étaient armés — dans 
un hôtel-casino de Las Vegas pour 
dérober des souvenirs sportifs. L’ex-
athlète a affirmé qu’il essayait sim-
plement de récupérer ces objets 
qui lui avaient été volés par les 
deux vendeurs qui ont été agressés 
par le groupe.

En 2013, il avait obtenu une liberté 
conditionnelle concernant certains 
volets de sa sentence. La commis-
sion a examiné jeudi les condam-
nations restantes. Et les quatre 
commissaires ont voté à l’unanimi-
té sa libération anticipée, qui peut 
intervenir à partir du 1er octobre.

O.J. Simpson a bénéficié du 
témoignage de l’une des victimes 
du vol de 2007, Bruce Fromong, 
qui a plaidé jeudi en sa faveur.

«Il est temps de lui donner une 
seconde chance. Il est temps pour 
lui de rentrer chez lui avec sa 
famille, ses amis. C’est un homme 
bon qui a fait une erreur», a-t-il dit 
à l’audience.

«Merci, merci, merci», a laissé 
échapper O.J. Simpson à l’annonce 
de la décision des commissaires. 
Il a ensuite poussé un soupir alors 
qu’il se levait de sa chaise pour 
retourner dans sa cellule de prison, 

avant de lever ses mains au-dessus 
de sa tête en disant «Oh, Dieu, oh!».

Durant son audience de plus d’une 
heure, O.J. Simpson a argué de nou-
veau qu’il avait seulement voulu 
reprendre des articles qui lui appar-
tenaient et qu’il n’avait jamais voulu 
blesser quiconque. Il a soutenu qu’il 
n’avait pas pointé son fusil en direc-
tion de personne ni fait de menaces.

DE HÉRO...
L’histoire d’Orenthal James Simp-

son, de son nom complet, est celle 
d’une déchéance inexorable. Né à 
San Francisco le 9 juillet 1947, il est 
élevé par sa mère, abandonnée par 
son père alors qu’il avait cinq ans.

Souffrant de rachitisme dans son 
enfance, il devient pourtant plus 
tard un athlète hors normes et réa-
lise une carrière brillante dans la 
NFL. Il est notamment couronné 
joueur de l’année en 1973 alors qu’il 
évolue pour les Bills de Buffalo.

Séduisant, charismatique, celui qui 
sera surnommé «The Juice» — en 
raison de ses initiales correspondant 
à Orange Juice — jouit d’une popu-
larité immense qu’il conservera bien 
après la fin de sa carrière profession-
nelle, à la fin des années 1970.

Avant même d’accrocher les cram-
pons, il est sollicité par le cinéma et 

la télévision, notamment dans la 
série Racines (1977), et fait le bon-
heur des annonceurs avec son 
charme et sa voix légèrement grave.

Sa présence naturelle à l’écran le 
conduira également, plus tard, à une 
carrière de commentateur sportif.

En 1985, il épouse en secondes 
noces une beauté blonde, Nicole 
Brown, qui lui donne deux enfants. 
Ils ont divorcé en 1992.

... À ZÉRO
Alors qu’il s’éloignait progressive-

ment des projecteurs, il va revenir 
au centre de l’actualité en 1994.

Le 12 juin, Nicole Brown est 
découverte morte à Los Angeles 
dans une mare de sang, au côté du 
corps de son ami Ronald Goldman, 
lui aussi sauvagement assassiné.

Après une poursuite à faible vitesse 
de plusieurs heures sur les auto-
routes de Los Angeles, suivie en 
direct par des caméras de télévision 
qui filment depuis des hélicoptères, 
Simpson est arrêté par la police.

Des analyses génétiques identifient 
le sang de Simpson sur les lieux du 
crime, celui des victimes dans sa voi-
ture et à son domicile. «O.J.» clame 
son innocence, mais il est inculpé de 
double meurtres. Un an plus tard, au 
terme d’un procès à grand spectacle, 

un jury de Los Angeles l’acquitte. 
Cette décision provoque une vague 
d’indignation aux États-Unis.

L’ex-joueur est ensuite reconnu 
responsable de la mort des deux 
victimes lors d’un procès civil en 
1997 et condamné à payer des 
dommages-intérêts de plus de 
33 millions $ à leurs familles, ce 
qu’il ne fera jamais.

Il s’installe alors en Floride, où 
ses biens sont à l’abri d’une sai-
sie visant à satisfaire la décision 
du tribunal civil en Californie, à 
l’autre bout du pays. Mais il ne dis-
paraît pas pour autant de l’espace 
public, monnayant ses apparitions, 
notamment... lors d’un congrès de 
passionnés de tueurs en série.

En 2007, il refait parler de lui 
pour avoir dérobé des souvenirs 
sportifs dans un hôtel-casino, 
sous la menace d’une arme. Début 
octobre 2008, il est reconnu cou-
pable de 12 chefs d’accusation, 
puis condamné à une peine de 9 à 
33 ans de prison.

Bien que toujours redevable de 
dizaines de millions aux familles 
de son ex-femme et du compa-
gnon de celle-ci, la loi autorise 
l’homme de 70 ans à conserver sa 
pension de retraite de footballeur, 
de 25 000 $ par mois.

O.J. Simpson, un homme libre
O.J. Simpson a obtenu sa libération conditionnelle neuf ans après avoir été incarcéré pour un vol à main armée commis à Las Vegas. 
L’homme de 70 ans pourra être remis en liberté à partir du 1er octobre prochain. — PHOTOS AP

La fille d’O.J. Simpson, Arnelle, sa soeur, Shirley Baker 
et son ami Tom Scotto réagissent au verdict.

O.J. Simpson et son ex-femme Nicole Brown en 1980. 
Il fût accusé, puis acquitté de son meurtre.
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Découvrez Bécancour
à bord de notre autobus!

Tous les dimanches du 1er juillet au 3 septembre 2017, pro�tez
de nos circuits express, à bord de l’autobus aux couleurs de
Bécancour, pour découvrir notre région en peu de temps.
Vous voudrez assurément revenir!

PSITTT!
Tous les dimanches de 11 h à 12 h,
il y aura des musiciens qui créeront
une magni�que ambiance au quai
de Sainte-Angèle!
Le tout, sous la thématique
« musique et bulles ».
À ne pas manquer!
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MARTIN LAFRENIÈRE
martin.lafreniere@lenouvelliste.qc.ca

LOUISEVILLE — La Vil le de 
Louiseville reçoit une subven-
tion maximale de 271 728 $ de la 
part du gouvernement québécois 
pour refaire la surface de rou-
lement d’une section de la rue 
Saint-Marc.

Les travaux prévoient la pulvé-
risation de l’asphalte actuel et le 
resurfaçage de la chaussée. Le 
chantier s’étend sur une distance 
de 2,5 km entre la voie ferrée et 
la limite du territoire de Loui-
seville avec la municipalité de 
Saint-Léon-le-Grand.

«C’est une subvention qui couvre 
90 % du projet, annonce le maire 
de Louiseville, Yvon Deshaies. La 
Ville va mettre environ 30 000 $. 
Avec les travaux sur Saint-Marc, 
nos deux sorties vers le nord seront 
refaites, car Notre-Dame Nord est 
déjà faite.»

Cette somme de 30 000 $ sera 
prise à même le surplus accumulé 
de la Ville.

«Cette aide permettra à la Ville 
de Louiseville d’entreprendre ces 
travaux améliorant concrètement 
la qualité et la durée de vie des 
infrastructures routières locales», 
ajoute Marc H. Plante, le député de 
Maskinongé, qui a annoncé jeudi 

matin la confirmation de la sub-
vention gouvernementale.

Ces travaux devraient bientôt 
être suivis d’un autre chantier du 
même genre, cette fois du côté de 
l’avenue Royale. Les travaux de 
pulvérisation et de resurfaçage sur 
une distance de trois kilomètres 
sont estimés à 823 000 $.

La Ville attend la confirmation 
d’un octroi couvrant 75 % de la 
facture. Comme dans le dossier 
de la rue Saint-Marc, Louiseville 
va couvrir la différence en utilisant 
son surplus accumulé.

L’annonce de l’appui gouver-
nemental devrait être faite d’ici 
quelques semaines.

LOUISEVILLE

Une subvention pour 
refaire Saint-Marc

Le maire Yvon Deshaies se réjouit de la confirmation d’une subvention maxi-
male de 271 728 $ provenant du gouvernement du Québec annoncée jeudi par 
le député de  Maskinongé, Marc H. Plante. — PHOTO: STÉPHANE LESSARD

MARTIN LAFRENIÈRE
martin.lafreniere@lenouvelliste.qc.ca

LOUISEVILLE — Déjà occupée 
à trouver un nouveau directeur 
général, la Ville de Louiseville doit 
se mettre au travail pour rempla-
cer son préventionniste en incen-
die et sa directrice des loisirs et de 
la culture.

Mimi Deblois n’est plus membre 
du personnel de la Ville de Loui-
seville depuis quelques jours. Elle 
et la Ville ont mis fin à son contrat 
d’un commun accord.

«Elle veut faire autre chose. On 
s’est donné une bonne poignée 
de main. Elle a fait un bon travail», 
commente Yvon Deshaies, le maire 
de Louiseville, en parlant de celle 
qui était en poste depuis janvier 
2006.

Jean-Marc Boucher a aussi quitté 
la Ville de Louiseville. M. Boucher 
était le préventionniste depuis 
quatre ans, mais désirait obtenir 

une permanence au sein de l’orga-
nigramme municipal.

«Il avait toujours des contrats 
d’un an. Chez nous, il travaillait 
quatre jours par semaine. On 
n’était pas prêt à offrir une perma-
nence pour ce poste et il l’a trou-
vée ailleurs, à la MRC de l’Érable», 
raconte M. Deshaies.

«Ça faisait quatre ans que j’étais 
à contrat et je voulais avoir ma 
permanence. Ça fait deux ans que 
je le demandais, mais la Ville me 
gardait à contrat», dit M. Boucher, 
pompier volontaire de Louiseville 
depuis 10 ans et chef des pompiers 
de Sainte-Ursule.

D’autre part, M. Boucher semblait 
agacé par une nouvelle demande 
de la Ville qui l’aurait obligé à por-
ter le pantalon en été pour cacher 
un tatouage au mollet. 

Un préventionniste sera embau-
ché dans les semaines à venir. Pour 
le poste de directrice des loisirs et 
de la culture, une personne sera 
nommée de façon intérimaire en 

attendant l’arrivée de la prochaine 
directrice générale ou du prochain 
directeur général de la Ville de 
Louiseville.

«Le dg sera appelé à travail-
ler avec la personne aux loisirs», 
explique M. Deshaies pour justifier 
cette décision de l’administration 
municipale.

PLUS DE 50 CURRICULUM 
VITAE

La Ville de Louiseville a reçu plus 
de 50 candidatures depuis l’ouver-
ture du poste à la direction géné-
rale qui a suivi la démission d’Alain 
Halley en mai. De ce nombre, six 
personnes ont été retenues pour 
l’étape de l’entrevue. Selon M. 
Deshaies, les six personnes qui se 
sont qualifiées pour cette étape 
du processus d’embauche ont 
toutes de l’expérience du domaine 
municipal.

La nomination du prochain ou de 
la prochaine dg devrait être officia-
lisée à la mi-août.

Deux autres postes à pourvoir

AUDREY TREMBLAY
Collaboration spéciale

LAC-ÉDOUARD — Le Festival d’été 
de Lac-Édouard aura lieu sur la 
plage du San le 29 juillet prochain. 
La tradition se poursuivra pour 
une septième année consécutive. 
Tournoi de volley-ball, courses de 
canots, concours de château de 
sable sont, entre autres, au pro-
gramme de la journée.

«Ce qu’il y a de nouveau cette 
année, c’est que tout va se passer 
directement sur la plage. Le chapi-
teau va être installé sur le site. […] 
Il va encore y avoir un feu d’artifice 
si la température le permet. On fait 
ça sur l’eau, c’est vraiment beau», a 
mentionné Moly Martel Côté.

Comme dans les dernières 

éditions, il y aura un souper et 
un spectacle en soirée avec le 
Morgan band. L’an dernier, plus 
de 500 festivaliers ont participé à 
l’événement. 

«Il y a des gens qui viennent 
depuis le début du festival et il s’en 
ajoute chaque année. On gagne 
entre 50 et 100 personnes par édi-
tion. C’est motivant, ça nous aide 
à tenir le coup !», a lancé Madyson 
Martel Côté, membre du comité 
organisateur.

Une bonne partie des sommes 
amassées est remise directement 
à l’église du village.

«On donne tout ce que l’on peut 
à l’église pour l’entretien de la 
bâtisse, mais il y a aussi tous les 
commerces du village qui en pro-
fitent cette journée-là», a conclu 
Moly Martel Côté.

FESTIVAL D’ÉTÉ DE LAC-ÉDOUARD

Une tradition  
qui se poursuit

Les organisateurs, Madyson Martel Côté, Moly Martel Côté et Samuel Bolduc, 
sont prêts pour la 7e édition du Festival. — PHOTO: AUDREY TREMBLAY

LOUIS-PHILIPPE CARBONNEAU
lp.carbonneau@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Leucan Mau-
ricie-et-Centre-du-Québec, en 
collaboration avec Gestion évé-
nementielle 3R, présentera la pre-
mière édition du Festival Bière et 
Poutine de Trois-Rivières les 22,23 
et 24 septembre au parc portuaire.

Quelques mois seulement après 
la tenue de son deuxième RibFest, 
Gestion événementielle 3R se lan-
cera dans un autre rassemblement 
culinaire au cœur du centre-ville.

Le festival comprendra quelques 
compétitions amicales telles que 
celui de la meilleure poutine tra-
ditionnelle, de la poutine la plus 

extrême ainsi qu’un concours de 
mangeur de poutine.

Les organisateurs sont donc à la 
recherche de restaurateurs locaux 
qui voudront tenter leur chance 
aux compétitions culinaires et qui 
voudront offrir des à-côtés aux 
festivaliers durant les trois jours. 
Quatre microbrasseries sont éga-
lement demandées, afin d’offrir 
aux gens un événement des plus 
complets.

Les festivaliers pourront aussi 
profiter de la zone famille et de 
plusieurs spectacles entre leurs 
dégustations.

L’entrée sera gratuite et les gens 
seront invités à fournir une contri-
bution volontaire pour Leucan 
Mauricie-et-Centre-du-Québec.

Bière et poutine  
à Trois-Rivières
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AUDREY TREMBLAY
Collaboration spéciale

LA TUQUE — Les élus de La Tuque 
ont adopté récemment des modi-
fications à la politique sur les frais 
de déplacement et de séjour. Deux 
d’entre elles ont été ajoutées à la 
demande du conseiller Luc Martel. 
Ce dernier ne cache pas que c’est 
directement lié à la plainte qu’il a 
déposée à la Commission muni-
cipale du Québec (CMQ) visant le 
maire Beaudoin.

«Je me serais opposé aux modifi-
cations si cela n’avait pas été ajou-
té», affirme le conseiller municipal.

Les deux points qu’il tenait à voir 
écrits noir sur blanc dans la poli-
tique sont qu’une personne visée 
par un remboursement «est res-
ponsable de l’exactitude de l’infor-
mation inscrite sur le formulaire» et 
que quelqu’un qui fait une fausse 
déclaration «est également pas-
sible d’une poursuite en vertu du 
Code criminel. Nonobstant ce qui 
précède, d’autres sanctions peuvent 
s’appliquer en vertu des politiques 
et règlements de la Ville de La 
Tuque, en vigueur».

«Ce sont deux éléments que j’ai 
personnellement apportés. Ça fait 
référence au livre Éthique et gou-
vernance municipale, notre bible à 
nous. […] J’ai fait ajouter ces deux 
points-là et ça fait suite évidem-
ment à ce qu’il se passe actuelle-
ment en lien avec la plainte à la 
Commission municipale du Qué-
bec (CMQ) au sujet du maire», a 
souligné M. Martel.

Il insiste également sur le fait que 
c’est bon pour tous les employés et 
les élus, actuels et futurs. 

«Ils vont voir ce qu’est un compte 

de dépenses, ce qu’ils peuvent 
mettre, et si tu ne le mets pas 
comme il le faut, il y a les consé-
quences. C’est un aide-mémoire», 
indique le conseiller municipal.

La résolution a été adoptée à 
l’unanimité. Luc Martel estime que 
dans ce cas c’est la Ville qui aurait 
dû elle-même déposer la plainte 
en éthique et déontologie visant le 
maire Normand Beaudoin.

«On est régi par un code d’éthique. 
C’est marqué qu’il est obligé de 
répondre aux questions sur les 
comptes de dépenses. S’il ne veut 

pas répondre, qu’il le garde dans 
ses poches et c’est définitif que 
je ne poserai pas de questions. 
La journée que tu déposes un 
compte de dépenses, que tu veux 
que les contribuables le payent, 
tu as le fardeau de le prouver. 
S’il ne le fait pas, il est en infrac-
tion. C’est le cas depuis le mois de 
décembre. C’est aussi bon pour 
tout le monde qui demande un 
remboursement.»

D’ailleurs, il se défend bien de 
«coûter 5000 $ à la ville» avec sa 
plainte. Il persiste et signe, si le 
maire avait répondu à la fameuse 
question entourant le compte de 
dépenses de moins de 90 $ on n’en 
serait pas là aujourd’hui.

«Quand il dit que ça coûte 5000 $ 
de frais, c’est à lui de se faire des 
reproches. En ne voulant pas me 
répondre, il était en infraction et là, 
ça coûte des frais à la Ville. C’est lui 
qui a le fardeau de la preuve», lance 
Luc Martel.

Outre ces deux ajouts, quelques 
autres modifications ont été 
apportées. Il ne sera plus permis 
de consommer d’alcool, du moins 

la Ville voulait que ce soit écrit clai-
rement. Le montant accordé pour 
les déjeuners a été revu à la hausse 
également.

POLITIQUE SUR LES FRAIS DE DÉPLACEMENT ET DE SÉJOUR

La Tuque fait des modifications

Luc Martel a demandé d’ajouter deux éléments précis dans la nouvelle poli-
tique.—PHOTO: AUDREY TREMBLAY

«La journée que tu 
déposes un compte de 
dépenses, que tu veux 
que les contribuables 
le payent, tu as le 
fardeau de le 
prouver.»

5605, boul. Jean-XXIII
Trois-Rivières

Traitement de
la parodontie

Technologies
CEREC

Dentisterie
esthétique

Centre Dentaire
Karine Bastien

Dre Roxanne Hardy
Dentiste

Dre Karine Bastien
Dentiste (propriétaire)

sourisalavie.com
T. 819 374-1822

21 JUILLET AU 12 AOÛT

UNE INVITATION

PREMIÈRE CE SOIR!
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Collaboration spéciale

Jean Chrétien: 
l’autre côté 
de la médaille
La récente chronique de Jean-Marc 
Beaudoin sur M. Jean Chrétien, 
devrait s’intituler «Jean Chrétien, 
partie I». M. Beaudoin pourrait 
poursuivre avec la partie II. 

Il est difficile de nier ce que 
M. Beaudoin rapporte dans cette 
première partie: M. Chrétien s’est 
tenu debout devant l’administra-
tion américaine, tout en sauve-
gardant nos liens commerciaux. 
Et à son crédit, il faut mettre deux 
victoires référendaires. Sans par-
ler de ce qu’il a fait pour sa ville et 
sa région, sans parler de la bonne 
gestion des finances publiques 
(pour ce faire, il a coupé les trans-
ferts en santé).

Dans une deuxième chronique, 
M. Beaudoin pourrait maintenant 
parler de la manière Chrétien.

Il a gagné le premier référendum 
en promettant des changements 
aux Québécois. Avec M. Trudeau, 

il mit son siège en jeu. De façon 
unanime, l’Assemblée nationale 
du Québec a rejeté les change-
ments constitutionnels imposés 
par le gouvernement de M. Tru-
deau. M. Chrétien n’a pas démis-
sionné, il considérait avoir tenu 
ses promesses. 

Pour rester sur le dossier consti-
tutionnel, il a fait son possible 
pour torpiller l’accord du Lac 
Meech, pour remporter le second 
référendum, toujours à la manière 
Chrétien, et il a mis en place le 
programme des commandites. Et 
pour reprendre le pouvoir, il pro-
mit d’abolir la TPS et s’est opposé 
au libre-échange.

Grâce à lui, le Parti libéral a 
passé dix ans au purgatoire et 
le Canada a dû supporter l’ère 
Harper.

En matière d’éthique, j’aimerais 
lire M. Beaudoin sur des affaires 
comme le  Shawinigate et  le 
Peppergate.

Pierre Martin
Trois-Rivières

Visite très appréciée 
Le Centre d’action bénévole (CAB) 
Laviolette innove cette année en 
organisant des sorties en groupe 
pour ses bénéficiaires. La première 
excursion a eu lieu le 12 juillet, au 
Sanctuaire Notre-Dame-du-Cap. 
Pour l’occasion, une équipe formée 
de 9 bénévoles et 2 employées du 
CAB a assuré le transport et l’accom-
pagnement de 19 aînés qui vivent 
au quotidien une grande solitude. 
Ils ont pu assister à la messe de 11 h 
au petit sanctuaire et partager un 
bon dîner par la suite, au restaurant 
du sanctuaire. Les témoignages 
d’appréciation de la journée ont été 
positifs et chaleureux . Le CAB est 
impatient d’organiser, dès l’automne, 
les prochaines sorties! 

Un merci spécial à Céline, béné-
vole et instigatrice de ce nouveau 
service qui verra le jour à l’automne.

Geneviève Roy et
les responsables du maintien à 
domicile au CAB Laviolette
Trois-Rivières

CARREFOUR DES LECTEURS

«Qu’est-ce que vous dites?»
— LES RÉSIDENTS DE SAINT-LAMBERT

C’est Luc Plamondon lui-
même qui écrivait, dans 
Starmania, qu’«il se passe 

quelque chose à Monopolis, cette 
ville où il n’arrivait jamais rien». Il 
serait tentant, presque quarante ans 
plus tard, de remplacer «Monopolis» 
par «Trois-Rivières». Surtout quand 
on voit de quelle façon l’équipe du 
Cirque du Soleil et celle de l’Amphi-
théâtre Cogeco s’allient pour pro-
duire quelque chose de grandiose 
depuis trois étés, au confluent du 
fleuve et de la rivière.

Mercredi soir, Trois-Rivières et 
son amphithéâtre s’étaient mis 
beaux pour accueillir les invités à 
la première de Stone, le troisième 
spectacle de la série hommage du 
Cirque du Soleil. Les commentaires 
sont déjà élogieux. Et avec raison.

Puisqu’on ne peut pas éviter le jeu 
des comparaisons avec les deux pré-
cédentes œuvres présentées à l’Am-
phithéâtre par le Cirque du Soleil, 
disons que Stone est certainement 
le plus achevé et le plus émouvant 
des trois spectacles. Une réussite sur 
le plan esthétique, scénographique, 
acrobatique et, surtout, musical.

D’ailleurs, il ne manque qu’une 
chose, une seule, pour que l’expé-
rience de Stone soit parfaitement 
satisfaisante: il est impératif de 
rendre disponible la formidable 
trame sonore de ce spectacle 
unique. Non seulement les specta-
teurs l’achèteraient pour s’assurer de 
garder une trace de ce qu’ils auront 
vécu, mais il y a fort à parier que 
l’impressionnante brochette d’inter-
prètes et les extraordinaires arran-
gements de Jean-Phi Goncalves 
sauraient séduire un public plus 
large. Fin de la parenthèse.

Il est naturel, après une repré-
sentation, de ressentir une grande 
satisfaction parce qu’on a été 
impressionné, surpris ou ému par 
le spectacle. Mais ce qu’il y a de fas-
cinant, c’est que la présence chez 
nous d’un tel événement artistique 
procure aussi un grand sentiment 
de fierté quand on est du coin. Une 
fierté de voir Trois-Rivières être le 
théâtre de ces moments magiques. 
Une fierté de voir à quel point une 
idée contestée et malmenée a fini 
par devenir une grande réussite et 
un formidable moteur touristique 
pour la région.

On ne refera pas ici le débat sur 
la pertinence d’avoir construit une 
telle infrastructure. On peut avoir 
l’opinion qu’on veut sur l’Amphi-
théâtre, sur la façon dont ce projet 
a été initié et mené, sur les sommes 
considérables que la Ville a consa-
crées et consacre encore à l’amé-
nagement et à la gestion de cette 
infrastructure. Il y aura toujours des 
personnes qui auront des réserves, 
des critiques envers l’Amphithéâtre. 
Certains gardent un goût amer du 
fait qu’on a évacué ou contourné la 
notion de consultation populaire. 
C’est leur droit le plus légitime.

Mais l’Amphithéâtre est là. Et au-
delà des chiffres qu’on nous dévoi-
lera – ou qu’on nous cachera – sur 
les assistances, sur les billets de 
faveur, sur les résultats financiers ou 
sur les retombées économiques, il y 
a une nécessité: celle de faire vivre 
cet équipement. Et c’est par la qua-
lité de ce qu’on y présente, de même 
que par l’accueil que l’on réserve aux 
artistes et aux spectateurs, qu’on 
réussira à se démarquer.

L’ex-gérant de Céline Dion, Aldo 
Giampaolo, avait souligné l’accueil 
«spectaculaire» et le profession-
nalisme du personnel de l’Amphi-
théâtre, en ajoutant qu’il s’agissait 
d’une «infrastructure de classe 
internationale». Au cours des der-
niers jours, d’autres commentaires 
semblables ont circulé. L’anima-
teur et chroniqueur Jean-Philippe 
Dion a non seulement qualifié 
d’«exceptionnel» le spectacle qu’il 
a vu mercredi soir, mais il a aussi 
indiqué que c’était sa première fois 
à l’Amphithéâtre et qu’il était sous 
le charme. «Trois-Rivières vous 
êtes chanceux!», écrit-il en préci-
sant qu’il venait de voir «l’un des 
meilleurs spectacles du Cirque du 
Soleil». Et on se doute qu’il en a vu 
bien d’autres.

«Trois-Rivières: j’ai fait deux heures 
de route pour venir vous voir, j’en 
aurais fait mille heures de plus! 
Quelle soirée!», a-t-il ajouté sur les 
réseaux sociaux. Ça en dit long sur 
la perception que peuvent avoir les 
gens de l’extérieur sur ce dont est 
capable une ville «de province».

C’est vrai qu’on est chanceux. 
Suffit simplement d’en prendre 
conscience.

Ou de l’admettre.

C’est vrai 
qu’on est chanceux
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politique

La ministre Kathleen Weil  
annonce une vaste consultation  
sur la discrimination et le racisme
PIERRE SAINT-ARNAUD
La Presse canadienne

MONTRÉAL — La ministre de l’Im-
migration, Kathleen Weil, pouvait 
difficilement mieux tomber, jeudi, 
en annonçant une vaste consulta-
tion sur la discrimination systé-
mique et le racisme à compter de 
septembre prochain.

L’annonce de Mme Weil coïncidait 
avec l’apparition d’une affiche pro-
clamant «Saguenay ville blanche» 
au cimetière de Saguenay, à Saint-
Honoré, et d’autocollants anti-
immigration à Sherbrooke.

«Tous ces gestes haineux sont 
inacceptables dans une société, 
a déclaré Mme Weil en marge de 
son annonce à Montréal. C’est 
blessant.  Moi  ça  me touche 
profondément.»

La ministre a ajouté que les corps 
policiers doivent agir avec force 
et détermination contre ceux qui 
encouragent les discours haineux.

Cependant, le Service de police 
de Sherbrooke n’interviendra pas 
dans ce dossier puisque les mes-
sages sur les autocollants sont sur-
tout de nature politique.

«On ne peut pas dire que c’est 
un contenu criminel, donc il n’y 

aura pas d’enquête déployée avec 
ça», a indiqué l’agent Samuel 
Ducharme en entrevue avec La 
Presse canadienne.

À Saint-Honoré, c’est le maire 
de l’endroit, Bruno Tremblay, qui 
a lui-même retiré l’affiche offen-
sante qui avait été placée par-des-
sus celle du Cimetière Saguenay.

Ce n’est pas la première fois 
que l’inscription «Saguenay ville 
blanche» est placée bien en vue 
dans la ville : quelques affiches 
portant le même message avaient 
été fixées à l’été de 2014.

EXERCICE DÉMOCRATIQUE
Les consultations annoncées 

par Mme Weil seront pilotées par la 
Commission des droits de la per-
sonne et des droits de la jeunesse 
(CDPDJQ), avec l’objectif de «pro-
poser des solutions concrètes et 
durables [...] pour combattre ces 
problématiques».

En mêlée de presse à la suite de 
son annonce, Kathleen Weil s’est 
bien défendue de vouloir faire le 
procès des Québécois, un reproche 
qui a été adressé au gouvernement 
Couillard, notamment par le chef 
du Parti québécois, Jean-François 
Lisée, en mai dernier.

«Je ne suis pas préoccupée du 
tout par ces commentaires, a-t-elle 

dit. Je crois que les gens vont voir 
l’exercice pour ce qu’il est : un exer-
cice ouvert, démocratique, utile et 
nécessaire.

«Cette consultation, c’est la pièce 
manquante pour aller plus profon-
dément dans le vécu. Il y a des gens 
qui souffrent encore», a-t-elle fait 
valoir.

La présidente de la CDPD-
JQ, Tamara Thermitus,  avait 

p r é a l a b l e m e n t  f a i t  é t a t 
d’exemples de discrimination 
systémique, rappelant que les 
personnes «racisées» nées au 
Canada ou ailleurs affichent un 
taux de chômage deux à trois fois 
plus élevé que les autres Québé-
cois, peu importe le parcours 
scolaire.

Elle a également rappelé qu’une 
enquête de la Commission avait 

démontré qu’à qualifications 
égales, un candidat ayant un nom 
à consonance franco- québécoise 
a 60 % plus de chances d’être 
i n t e r v i e w é  p o u r  u n  e m p l o i 
qu’un candidat ayant un nom à 
consonance africaine, arabe ou 
latino-américaine.

«Mieux vaut s’appeler Tremblay 
que Traoré», a-t-elle laissé tomber 
en conférence de presse.

DÈS SEPTEMBRE
La consultation s’amorcera en 

septembre. Un site Web sera alors 
mis en ligne avec un questionnaire 
pour les citoyens intéressés, qui 
pourront également y déposer un 
mémoire.

Des organismes communau-
taires des différentes régions 
mèneront des séances de consul-
tation publique en septembre et 
en octobre. Ils seront sélectionnés 
par un appel d’offres qui a été lancé 
jeudi.

Parallèlement, quatre groupes 
de travail seront formés en sep-
tembre pour analyser les questions 
de discrimination systémique et 
de racisme dans les domaines 
de l’emploi et du travail; de l’édu-
cation, de la santé, des services 
sociaux et du logement; de la jus-
tice et de la sécurité publique; ainsi 
que de la culture et des médias.

L’effort se conclura par un forum 
public en novembre.

La Commission aura ensuite 
la tâche de recueillir tous les élé-
ments de la démarche et faire rap-
port au gouvernement.

Pas de place pour la haine

JORDAN PRESS
La Presse canadienne

OTTAWA — Justin Trudeau a réi-
téré, jeudi, que rien dans l’enquête 
sur le passé de Julie Payette ne 
pourrait empêcher l’ancienne 
astronaute de devenir la représen-
tante de la reine au Canada.

Comme il l’avait fait à Québec 
la veille, le premier ministre, en 
visite jeudi à Barrie, en Ontario, 
a rappelé que son équipe menait 
une vérification minutieuse des 

antécédents d’un candidat avant 
toute désignation à un poste de 
haut rang — comme celui de gou-
verneure générale.

Les candidats aux nominations 
politiques sont en effet soumis 
à un strict processus de vérifica-
tion, notamment les détails qui 
pourraient nuire au candidat ou 
au gouvernement s’ils étaient 
un jour connus. Le candidat est 
aussi invité à divulguer lui-même 
toute information potentielle-
ment embarrassante. Selon la 
gravité de ce qui est découvert, 

la nomination peut être aban-
donnée, mais la décision ultime 
revient généralement au premier 
ministre.

M. Trudeau refuse cependant de 
préciser aujourd’hui s’il avait dis-
cuté avec Mme Payette de deux inci-
dents qui ont fait surface depuis 
l’annonce de sa nomination — ou 
même si l’enquête à son sujet avait 
permis de découvrir ces faits.

ACCUSATION REJETÉE
On a d’abord appris plus tôt 

cette semaine que Mme Payette, 

alors qu’elle vivait au Maryland en 
novembre 2011, avait été accusée de 
voies de fait au deuxième degré, une 
accusation qui a été formellement 
rejetée deux semaines plus tard par 
le procureur. Mme Payette habitait à 
cette époque avec son mari, William 
«Billie» Flynn, un ancien pilote de 
l’armée de l’air canadienne; le couple 
a conclu en juin dernier de longues 
procédures de divorce.

Julie Payette a qualifié cette 
affaire d’allégation «non fondée» 
pour laquelle elle avait été «immé-
diatement blanchie», sans procès, 
aux États-Unis. Mme Payette a déjà 
condamné publiquement le har-
cèlement, l’intimidation et la vio-
lence sous toutes ses formes.

Le réseau CTV et le quotidien 
Toronto Star ont ensuite révélé que 
Mme Payette avait été impliquée 
dans un accident de la circulation 

mortel, toujours au Maryland en 
2011. Après des mois d’enquête, 
la police locale a conclu que 
Mme Payette n’était pas respon-
sable du décès de la femme de 
55 ans, une piétonne malvoyante 
qui a surgi en courant, tête baissée.

«Nos pensées vont bien sûr à la 
famille touchée par ce tragique 
accident, a indiqué M. Trudeau 
jeudi. Il s’agit d’une chose terrible 
et tragique, et nous savons que 
Mme Payette, de fait, a contacté 
la famille pour offrir ses condo-
léances à la suite de l’accident.» 
Interrogé sur ce qu’il savait de ces 
deux incidents avant la nomina-
tion, M. Trudeau s’est contenté 
de dire que les entretiens avec 
Mme Payette avaient porté sur sa 
vision du pays et sur ce qu’elle 
accomplirait à titre de gouverneure 
générale.

Julie Payette a passé tous les 
tests, répète Justin Trudeau

L’annonce de la ministre Kathleen Weil coïncidait avec l’apparition d’une affiche 
proclamant «Saguenay ville blanche» à Saint-Honoré et d’autocollants anti-
immigration à Sherbrooke. —PHOTO LA PRESSE CANADIENNE, RYAN REMIORZ
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Cinquante ans après le retentis-
sant «Vive le Québec libre» de 
Charles de Gaulle, lancé du balcon 
de l’hôtel de ville de Montréal le 
24 juillet 1967, Philippe Couillard 
affirme que le Québec est plus 
libre qu’il ne l’a jamais été; qu’il est 
même libre dans les faits.

En entrevue avec Le Soleil à l’oc-
casion de ce cinquantième anni-
versaire, le premier ministre a 
tenu à dire que le Québec n’est 
pas enchaîné, qu’il forme déjà et 
depuis longtemps «une société 
libre». Et il a tenu à le répéter : «Le 
Québec est libre.» Il est «libre de ses 
choix».

«On est libres. On a exprimé plu-
sieurs fois notre liberté de choix. 
Lors des référendums de 1980 et 
de 1995 et lors des élections géné-
rales», a notamment observé Phi-
lippe Couillard.

Cette situation représente en 
quelque sorte à ses yeux une maté-
rialisation de la conviction qu’avait 
le général de Gaulle que le Québec 
serait libre — bien qu’il ne soit pas 
devenu un État indépendant sié-
geant à l’ONU.

Cette «l iberté» ne s’est  pas 
acquise du jour au lendemain. 
« Le Québec a bâti  sa l iberté 
depuis la Révolution tranquille. 
Aujourd’hui, on a même acquis 
une liberté financière et écono-
mique», autrement dit, une «liberté 
d’action», a ajouté M. Couillard en 
faisant cette fois plus explicite-
ment référence au mandat de son 
gouvernement.

« Le Québec est  clairement 
aujourd’hui une société libre», a-t-
il martelé.

UNE CONTRIBUTION
Le président français y a-t-il 

contribué en lançant son «Vive 
le Québec libre» ? Le premier 
ministre du Québec le croit.

Les mots de l’illustre général 
prononcés au beau milieu du cen-
tenaire du Canada et alors qu’Ex-
po 67 battait son plein ont fait le 
tour du monde. Au Québec et au 
Canada, ils ont suscité joie chez 
plusieurs et consternation chez 
d’autres — selon l’opinion que cha-
cun pouvait avoir. Ils ont provoqué 
la colère du gouvernement de Les-
ter B. Pearson, à Ottawa.

Est-on bien en mesure d’imagi-
ner aujourd’hui l’épisode qui s’est 

déroulé à ce moment-là, tant il 
semble fort et improbable? Un chef 
d’État étranger, l’un des plus pres-
tigieux de son temps, en a appelé 
à l’affranchissement de l’une des 
entités du Canada… Le choc poli-
tique a été à la hauteur.

L’ é p o q u e  e n  é t a i t  u n e 
d’«ébullition», note au passage 
M. Couillard.

Les quatre petits mots du géné-
ral sont désormais inscrits dans 
les livres d’histoire. Le chef libé-
ral remarque qu’ils ont eu un réel 
impact.

«Le Québec a alors obtenu une 
visibilité internationale sans pré-
cédent. Et cet impact s’est prolongé 
par la suite. Il a permis au Québec 
de se présenter au monde», d’être 
internationalement connu et 
reconnu.

En France et sur le reste de la pla-
nète, «les gens ont pris conscience 
de l’existence de cette nation fran-
cophone en Amérique du Nord».

UNE PLANIFICATION
Les mots du général de Gaulle 

n’ont pas été lancés spontané-
ment, selon Philippe Couillard. «Il 
était loin d’être quelqu’un qui par-
lait sans réfléchir.» Il en veut pour 

preuve «ses discours de confé-
rences de presse, qui étaient très 
riches». Il «les apprenait par cœur; 
il les récitait par cœur».

«Moi, je pense qu’il avait planifié 
de provoquer cette commotion et 
je pense qu’il n’en a pas été insatis-
fait… Je le dirais comme ça.»

«Ça a été un incident diplomatique 

majeur à l’époque», a encore 
relevé le premier ministre qué-
bécois lors de cette entrevue, 
tout en rappelant que le président 
français «a quitté le Canada de façon 
précipitée». Il ne s’est pas rendu à 
Ottawa.

Que reste-t-il du «Vive le Qué-
bec libre» 50 ans plus tard? «Il 

reste cette belle relation privi-
légiée avec la France. Elle aime 
le Québec profondément, pour 
s on histoire  et  ce  que nous 
représentons pour la franco-
phonie internationale. Et elle est 
également une grande amie du 
Canada», a pris soin de souligner 
M. Couillard.

LE «VIVE LE QUÉBEC LIBRE» A 50 ANS 

«On est libres!», dit Couillard

Le 24 juillet 1967, le président français Charles de Gaulle prononce son fameux «Vive le Québec libre!» sur le balcon de 
l’hôtel de ville de Montréal. — PHOTOTHÈQUE LE SOLEIL

Le premier ministre Philippe Couil-
lard a réitéré les paroles de Charles de 
Gaulle en ajoutant que «le Québec 
avait même acquis une liberté finan-
cière et économique».
— PHOTOTHÈQUE LE SOLEIL
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le monde

WASHINGTON — Donald Trump 
est devenu le 20 janvier président 
des États-Unis, après avoir multi-
plié les promesses lors d’une cam-
pagne électorale éprouvante. Six 
mois plus tard, qu’a-t-il fait concer-
nant ses principaux engagements?

MUR FRONTALIER AVEC 
LE MEXIQUE

Le 25 janvier, M. Trump a signé 
un décret pour lancer le projet 
de construction d’un mur à la 
frontière entre les États-Unis et 
le Mexique, sa promesse la plus 
emblématique.

Mais ce projet est contrarié par 
le refus du Mexique de payer cette 
construction et par la réticence du 
Congrès américain à la perspec-
tive de financer ce mur qui pour-
rait coûter 20 milliards de dollars, 
selon plusieurs estimations.

Statut : brisée

QUITTER L’ACCORD DE 
PARIS SUR LE CLIMAT

Donald Trump a annoncé le 1er

juin le retrait des États-Unis de l’ac-
cord de Paris, conclu par 195 pays 
en 2015, et son intention de cher-
cher «un nouvel accord» mondial 
sur le changement climatique.

Soulignant avoir été «élu pour 
représenter les habitants de 
Pittsburgh, pas de Paris», le milliar-
daire a qualifié cet accord de «très 
injuste» pour son pays puisqu’il 
permettrait, selon lui, aux autres 
nations de prendre un avantage 
sur l’industrie américaine.

Mais, à cause des termes du texte, 
Washington ne pourra se retirer 
avant novembre 2020.

Statut : tenue

ABROGER ET 
REMPLACER 
OBAMACARE

Le 45e président des États-Unis 
a promis d’abroger et de rempla-
cer l’Affordable Care Act — loi de 
2010 surnommée Obamacare — 
dans les 100 premiers jours de sa 
présidence.

Mais le Sénat, pourtant à majo-
rité républicaine, n’est pas parvenu 
après déjà moult rebondissements 
à récolter cette semaine le nombre 
de voix nécessaires à l’adoption de 
la réforme du système de santé.

M. Trump compte désormais 
«laisser Obamacare s’écrouler» 
puis revenir à la charge avec un 
nouveau projet de loi.

Statut : brisée

NOMMER UN JUGE 
CONSERVATEUR À LA 
COUR SUPRÊME

Il a promis en campagne de nom-
mer un juge conservateur à la Cour 
suprême pour remplacer Antonin 
Scalia, grande figure conservatrice 
décédée en février 2016. Neil Gor-
such, juge d’une cour d’appel fédé-
rale âgé de 49 ans, a été choisi par 
le président et sa nomination a été 
confirmée par le Sénat.

Statut : tenue

INTERDIRE AUX 
MUSULMANS L’ENTRÉE 
AUX ÉTATS-UNIS

Le candidat Trump avait créé la 
polémique en appelant «à l’arrêt 
total et complet de l’entrée des 
musulmans aux États-Unis».

Ses efforts pour interdire tem-
porairement l’entrée des ressor-
tissants de six pays à majorité 
musulmane (Iran, Libye, Somalie, 
Soudan, Syrie, Yémen) et de tous 
les réfugiés ont été contrariés par 
plusieurs décisions de justice. 
Cependant, la Cour suprême a auto-
risé fin juin une entrée en vigueur 
partielle de son décret controversé 
anti-immigration : les ressortissants 
de ces six pays pouvant prouver une 
«relation valable avec une personne 
ou une entité aux États-Unis» ne sont 
plus écartés d’office.

Statut : partiellement tenue

LIBRE-ÉCHANGE : SORTIR 
DU TPP, RENÉGOCIER 
L’ALENA

Dès sa prise de fonctions, il a reti-
ré Washington du Traité transpaci-
fique (TPP), signé avec onze pays 
de la région Asie-Pacifique. Les 
négociations avec les voisins mexi-
cain et canadien concernant l’ALE-
NA doivent commencer le 16 août.

Statut : tenue

RENÉGOCIER L’ACCORD 
SUR LE NUCLÉAIRE 
IRANIEN

Il s’est engagé à «déchirer» l’accord 
sur le nucléaire signé en juillet 2015 
entre l’Iran et le groupe 5+1 (États-
Unis,  Russie,  Chine,  France, 
Royaume-Uni, Allemagne). Washing-
ton a imposé mardi à Téhéran de 
nouvelles sanctions, reprochant 
notamment à la puissance chiite son 
programme de missiles balistiques. 
Mais les Américains entendent 
conserver l’accord sur le nucléaire.

Statut : inachevée

Où en sont les promesses 
de campagne?

ANDREW BEATTY
Agence France-Presse

WASHINGTON — Le président 
américain Donald Trump a em-
ménagé à la Maison-Blanche il y a 
exactement six mois, un jalon qu’il 
a marqué par une attaque en règle 
contre son secrétaire à la Justice 
au sujet de l’affaire d’ingérence de 
la Russie dans l’élection de 2016.

Dès son investiture le 20 janvier, 
M. Trump a été secoué au fil des 
révélations et rebondissements 
dans cette affaire qui, désormais, 
touche directement sa famille 
puisque son fils aîné doit être 
interrogé au Sénat la semaine 
prochaine.

Malgré le désaveu cinglant du 
chef de l’exécutif, Jeff Sessions a 
fait part jeudi de son intention de 
rester à son poste de secrétaire à 
la Justice.

«J’ai l’honneur de servir en tant 
que secrétaire à la Justice. C’est 

un honneur qui dépasse ce que 
j’aurais jamais pu imaginer», a 
déclaré le secrétaire lors d’une 
conférence de presse. «Je prévois 
de continuer à le faire pour aussi 
longtemps que ce sera approprié».

Dans un entretien au New York 
Times, le président a assuré qu’il 
n’aurait jamais nommé M. Sessions 
s’il avait su que ce dernier se récuse-
rait dans l’enquête de la police fédé-
rale (FBI) concernant l’affaire russe.

Le milliardaire de 71 ans a aban-
donné ce faisant l’un de ses plus 
influents partisans de la première 
heure, en suggérant qu’il l’avait 
trahi et qu’il regrettait l’avoir 
choisi.

«Comment pouvez-vous accep-
ter un poste et ensuite vous récu-
ser? S’il s’était récusé de lui-même 
avant de prendre le poste, j’aurais 
dit “Merci Jeff, mais je ne vais pas 
vous prendre”», a affirmé Donald 
Trump au New York Times (NYT).

«C’est extrêmement injuste, et je 
pèse mes mots, pour le président», 
a-t-il ajouté, fragilisant l’un des 

membres les plus importants de 
son gouvernement.

Jeudi, sa porte-parole Sarah San-
ders a toutefois nuancé ces propos, 
assurant que le président Trump 
«a clairement confiance en [Jeff 
Sessions], ou il ne serait plus secré-
taire à la Justice».

LIMITES À L’ENQUÊTE
La charge contre son secrétaire 

démontre la préoccupation du 
président concernant les accusa-
tions liées à la Russie, en premier 
lieu les soupçons de collusion 
entre des membres de son équipe 
de campagne et des responsables 
russes.

Dans l’entretien au NYT, il a éga-
lement mis en garde Robert Muel-
ler, procureur spécial chargé de 
l’enquête du FBI sur l’affaire.

Selon le milliardaire, les finances 
de la famille Trump seraient hors 
des limites de l’enquête. «Je n’ai 
aucun revenus de Russie. Je ne 
fais pas affaire avec la Russie», a-t-
il affirmé.

Trump fulmine 
après six mois

Le président américain Donald Trump regrette d’avoir choisi Jeff Sessions comme secrétaire à la Justice. — PHOTO AFP, SAUL LOEB
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Les vols à l’étalage continuent de 
donner bien des maux de tête à la 
direction de la Société des alco-
ols du Québec (SAQ). Pour son 
exercice financier 2016-2017, la 
société d’État a été privée de reve-
nus de l’ordre de 8,12 millions $, 
entre autres à cause de larcins, a 
appris Le Soleil.

Selon des données obtenues par 
la Loi sur l’accès à l’information, la 
SAQ a enregistré une perte nette 
d’inventaire sur le prix coûtant de 
bouteilles de vin et de spiritueux 
d’une valeur de 2,8 millions  $ 
pour son exercice financier 2016-
2017, soit une hausse de 4 % par 
rapport à l’année précédente. Or, 
comme le prix d’une bouteille est 
en moyenne environ trois fois 
plus élevée (2,9) sur les tablettes 
des succursales que le montant 
déboursé par la SAQ pour obtenir 
le produit, c’est 8,12 millions $ qui 
n’ont pas abouti dans les coffres 
de la société d’État.

Selon des responsables de la 
SAQ, cet écart dans les finances 
s’explique par «des ajustements 
d’inventaires périodiques, des bris 
de bouteilles et des vols n’ayant 
pas fait l’objet de récupération à la 
suite d’arrestations». «Cela repré-
sente moins de 0,09 % des ventes 
nettes, ce qui est bien en deçà 
du taux moyen enregistré par les 
détaillants du Québec», indique 
dans sa missive la SAQ. Dans un 
rapport paru en janvier dernier, le 

Conseil québécois du commerce 
au détail estimait que la valeur 
des vols sur les ventes totales d’un 
commerce était d’environ 1,22 % à 
travers la province.

«Ça paraît beaucoup, mais il est 
important de rappeler que nous 
avons des ventes de plus de 3 mil-
liards $ par année. C’est quelque 
chose de normal d’avoir des écarts 
d’inventaire», affirme le porte-
parole Renaud Dugas. 

VOL À L’ÉTALAGE
Quant au nombre de voleurs 

pris sur le fait, pour l’exercice 
financier 2016-2017, la SAQ a 
procédé à 456 arrestations pour 
vol à l’étalage qui ont permis de 
récupérer 622 bouteilles (de vins 
et spiritueux) représentant une 
valeur totale 35 510,86 $. Il s’agit 

d’une hausse de 32 % par rapport 
à l’exercice 2015-2016. La SAQ 
avait alors épinglé avec l’aide des 
autorités 346 malfaiteurs dans ses 
succursales et ses entrepôts. Cela 
avait permis de récupérer 591 
bouteilles, dont la valeur totale 
était de 28 636,25 $. 

À L’INTERNE
Pour le nombre de vols par les 

employés, la SAQ indique avoir 
enregistré quatre vols à l’ in-
terne d’une valeur de 75,30 $ en 
2016-2017, comparativement à 
sept (99,65 $) en 2015-2016. Le 
nombre de vols par les employés 
est en constante diminution 
depuis quelques années.  En 
2014-2015, 21 bouteilles avaient 
été saisies, d’une valeur totale 
de 2250,13 $. Rappelons que la 

société d’État compte près de 
7000 travailleurs dans ses rangs.

Cette diminution du nombre de 
vols à l’interne est une bonne nou-
velle pour la SAQ qui a redoublé 
d’efforts au cours des dernières 
années afin d’augmenter ses 
mécanismes de sécurité, notam-
ment l’ajout d’une ligne télépho-
nique de dénonciation pour les 
fraudes, ainsi que plusieurs camé-
ras de sécurité. De la prévention 
a également été effectuée auprès 
des travailleurs. 

«Un vol, c’est un vol de trop. 
Nous faisons tout notre possible 
pour limiter le nombre de vols. 
Nous ne sommes pas à l’abri, 
comme toute entreprise. Nous 
avons mis des technologies en 
place pour diminuer les risques», 
conclut M. Dugas. 

Pour l’exercice financier 2016-
2017, la SAQ a remis au gouver-
nement 1,086 milliard $ (+ 1,8 %). 
Le nombre de transactions enre-
gistrées a été de 59,4 millions. 
D’autre part, le panier moyen 
(incluant les taxes) des achats 
effectués par le consommateur 
dans le réseau des succursales a 
été de 48,35 $.

Le vol a privé la SAQ  
de 8,12 M$ en revenus

Vols à la SAQ
La perte de revenus sur le 
prix vendu en succursale
2016-2017 : 8,12 millions $
2015-2016 : 7,83 millions $
2014-2015 : 9,57 millions $
2013-2014 : 7,54 millions $
2012-2013 : 11,3 millions $

La SAQ a procédé à 456 arrestations pour vol à l’étalage qui ont permis de récu-
pérer 622 bouteilles (de vins et spiritueux) représentant une valeur totale 
35 510,86 $. — PHOTO: LA PRESSE

La Presse canadienne

TORONTO — Les dizaines de 
magasins Sears qui fermeront 
leurs portes cet automne enta-
meront vendredi des ventes de 
liquidation, mais les chasseurs 
d’aubaines seraient bien avisés de 
modérer leurs attentes, ont estimé 
des experts de l’industrie.

Le grand détaillant, qui tente 
d’éviter la faillite, espère que des 
hordes de consommateurs se lais-
seront rapidement séduire par ses 
marchandises et équipements à 
coûts réduits.

Mais même si «tout doit partir» 

dans les 59 magasins condamnés 
par le programme de restructura-
tion de Sears Canada, le détaillant 
devra assurer sa survie une fois sa 
réorganisation terminée, a rappelé 
le professeur de marketing David 
Soberman, de la Rotman School 
of Management de l’Université de 
Toronto.

«Ils ont des engagements envers 
leurs actionnaires, a expliqué 
M. Soberman. Ils ne tentent pas de 
presser le consommateur jusqu’au 
dernier cent, (mais) comme toute 
entreprise, ils tentent d’être aussi 
rentables que possible.»

Habituellement, les ventes de 
liquidation suivent une formule 

classique et éprouvée: commen-
cer avec de modestes rabais, puis 
les accentuer graduellement sur 
les produits qui ne s’envolent pas, 
jusqu’à ce que tout soit vendu.

Sears a jusqu’au 12 octobre pour 
vider les magasins qu’elle aban-
donne. Ceux-ci se trouvent essen-
tiellement au Québec, en Ontario, 
en Saskatchewan et en Alberta.

Une période de liquidation 
plus courte aurait pu se traduire 
par l’apparition plus rapide de 
rabais plus importants. M. Sober-
man croit qu’il s’agit d’un numé-
ro d’équilibriste pour Sears, qui 
s’est tourné vers des liquidateurs 
externes pour gérer l’opération 

- dont certains qui ont participé 
à des ventes similaires dans les 
magasins de Target et Eaton’s.

«Une plus longue période fait 
en sorte que les rabais n’ont pas 
besoin d’être aussi importants, 
mais il faut aussi payer le per-
sonnel plus longtemps et il est 
plus difficile de louer le magasin, 
alors tous ces éléments sont des 
compromis.»

Sears s’est placée le 22 juin sous 
la protection de la cour contre ses 
créanciers, en vertu de la Loi sur 
les arrangements avec les créan-
ciers des compagnies (LACC). 
Le détaillant prévoit fermer 59 
magasins et supprimer environ 
2900 emplois. Le processus de 
liquidation touche 54 de ces maga-
sins et débutera vendredi ou peu 
de temps après.

Reste à voir si l’opération attirera 
les foules.

VENTES DE LIQUIDATION VENDREDI

Feu vert pour Sears
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JULIEN ARSENAULT
La Presse canadienne

MONTRÉAL — Au moment où les 
coups de marteau cesseront de 
résonner sur les chantiers de la 
province à compter de dimanche, 
plusieurs des 125 000 travailleurs 
de la construction iront dépen-
ser une partie de leur paie de 
vacances chez nos voisins du sud.

Cette année, la Commission de 
la construction du Québec (CCQ) 
a transmis 148 500 chèques de 
vacances pour un montant d’en-
viron 400 millions $. C’est environ 
10 pour cent de plus que ce qui 
a été versé l’été dernier - 364 mil-
lions $ - étant donné que l’activité 
a été plus vigoureuse dans le sec-
teur de la construction pendant la 
deuxième moitié de 2016.

Au total, c’est près de 80 pour 
cent de la main-d’œuvre, des 
travailleurs et des employeurs 
qui prennent une pause de deux 
semaines. En 2016, l’industrie 
de la  construction comptait 
quelque 154 000 travailleurs et 
25 700 employeurs.

Les fluctuations du dollar cana-
dien - qui avantagent les voya-
geurs ces temps-ci - et l’arrivée 
de Donald Trump à la Maison-
Blanche ne semblent pas avoir 
dissuadé les vacanciers québécois 
de séjourner aux États-Unis.

DE LA STABILITÉ
Environ 11 pour cent des per-

sonnes sondées par le CAA-Qué-
bec avaient l’intention de passer 
leurs vacances aux États-Unis, 
soit un point de pourcentage de 
plus que l’an dernier, d’après un 

sondage dévoilé au début du mois 
de juin. Les États du Maine et de 
New York arrivent respectivement 
en tête de liste des lieux les plus 
prisés par les vacanciers.

« Il  y  a  une longue histoire 
d’amour et de traditions fami-
liales avec la côte est américaine, 
explique la porte-parole de CAA-
Québec, Annie Gauthier. Les habi-
tués continuent d’y aller.»

Ce portrait est toutefois bien dif-
férent d’il y a trois ans - le huard 
était pratiquement à parité avec 
le billet vert -, alors que 21 pour 
cent des personnes sondées envi-
sageaient de se séjourner aux 
États-Unis.

Même si la conjoncture écono-
mique peut changer d’une année 
à l’autre, pour plusieurs, la tradi-
tion des vacances sur la côte est 
des États-Unis «perdure», affirme 

Mme Gauthier.

TRUMP N’EFFRAIE PAS
Si certains se sont posé des ques-

tions à la suite de l’assermentation 
de Donald Trump comme pré-
sident des États-Unis en janvier, 
les doutes se sont rapidement 
dissipés, selon Suzanne Beaulieu, 
propriétaire du Kebec 3 Motel à 
Old Orchard Beach, dans l’État du 
Maine.

«Il y a peut-être eu des craintes 
en hiver au moment de réserver en 
raison des contrôles aux frontières, 
mais il n’y a pas vraiment eu d’effet 
par la suite», explique Mme Beau-
lieu, dont environ dont 90 pour 
cent de la clientèle est québécoise.

A p rè s  u n  d é b u t  d e  s a i s o n 
au ralenti, l’établissement de 
35  chambres affiche complet 
jusqu’à la fin du mois d’août.

Selon Mme Beaulieu, le huard, 
qui valait 73 cents US au début du 
mois de mai, ainsi que les condi-
tions météorologiques moins 
clémentes, plutôt que le contexte 
politique sont davantage à l’ori-
gine d’un début de saison plus 
lent.

«Jusqu’à la mi-juin, c’était froid, 
a-t-elle dit. J’ai même eu une 
chambre de libre au début du mois 

de juillet. C’est rare que cela arrive. 
Mais le téléphone n’a pas arrêté de 
sonner à cause de M. Trump.»

UN GAIN APPRÉCIABLE
Par ailleurs, les vacanciers qui 

s’apprêtent à aller dépenser au 
sud de la frontière auront un 
peu de répit lorsque viendra le 
temps d’aller acheter des dollars 
américains.

Depuis le début du mois de 
mai, le huard, stimulé par le res-
serrement monétaire effectué la 
semaine dernière par la Banque 
du Canada, a fait une remontée 
pour atteindre 79 cents US à la 
fermeture des marchés, mercredi.

Au début du mois de mai, le 
dollar valait aux alentours de 
73 cents US.

«Nous nous attendons à ce que 
le huard soit moins volatile au 
cours des prochaines semaines, 
explique Jimmy Jean, économiste 
principal au Mouvement Desjar-
dins. Il y avait eu un changement 
en raison des intentions de la 
Banque du Canada. Cela est der-
rière nous.»

Selon lui, la montée du dollar 
canadien fait en sorte qu’il en 
coûte environ 120  $ de moins 
pour obtenir 1000 $US.

VACANCES DE LA CONSTRUCTION

400 M$ de chèques 
pour les travailleurs

MONTRÉAL — La popularité grandissante des 
véhicules électriques ne perturbe pas encore 
les activités des exploitants de dépanneurs 
et de stations-service, ce qui ne les empêche 
toutefois pas de réfléchir à comment assurer 
la pérennité de leur modèle d’affaires.

À terme,  ceux-ci  devront trouver des 
moyens de stimuler l’achalandage dans 
leurs magasins même si de plus en plus de 
consommateurs n’auront plus à s’arrêter pour 
remplir le réservoir de leur automobile.

Présent sur plus de 300 sites en Norvège – 
la capitale mondiale du véhicule électrique 
par habitant –, Alimentation Couche-Tard 
s’affaire à tester de nouvelles initiatives 
dans ce marché que l’entreprise qualifie de 
«laboratoire».

«C’est exploratoire à ce stade-ci (...), mais 
nous sommes très engagés afin d’identifier les 
solutions les plus efficaces», avait expliqué le 
président et chef de la direction de Couche-
Tard, Brian Hannasch, au cours d’une récente 
conférence téléphonique.

La Norvège compte environ 120 000 véhi-
cules électriques ou hybrides pour une popu-
lation de quelque 5 millions de personnes. 
Au Québec, on comptait près de 14 400 véhi-
cules sur les routes de la province en date du 
31 mars et quelque 34 800 au Canada.

Si l’on offre des rabais en Amérique du Nord 
pour stimuler les ventes, en Norvège, on pré-
fère plutôt taxer davantage le carburant et 
offrir d’autres exemptions aux automobilistes 
qui tournent le dos aux énergies fossiles.

Pour se démarquer en Norvège, Couche-
Tard dit avoir rehaussé l’offre de produits 
frais et de plats préparés à l’avance dans ses 
dépanneurs en plus d’accélérer la cadence 

d’installation des bornes de recharge.
Selon l’association norvégienne des voitures 

électriques, de plus en plus de compagnies 
ont les yeux rivés sur le pays européen pour 

comprendre comment s’adapter.
«Elles se réveillent, affirme sa secrétaire 

générale, Christina Bu, en entrevue télépho-
nique depuis Oslo. Si les stations-service ne 
s’adaptent pas, d’autres joueurs vont s’empa-
rer de ce marché.»

Des restaurants, des épiceries ainsi que des 
détaillants comme Ikea installent des bornes 
de recharge pour attirer les électromobilistes.

Les compagnies comme Couche-Tard ont 
toutefois un atout, estime Mme Bu, puisque 
bon nombre de leurs sites sont déjà à proxi-
mité des grands axes routiers, ce qui facilite 
la vie aux automobilistes.

ÉTAPE PAR ÉTAPE AU QUÉBEC
Dans la province, le virage s’amorce. Har-

nois Groupe Pétrolier s’affaire à compléter 
l’installation de 10 bornes – la moitié sont à 
recharge rapide – dans cinq stations-service 
Esso.

Harnois a choisi des endroits situés près 
d’autoroutes dans les Laurentides et Lanau-
dière, puisque ce sont les électromobilistes 
qui effectuent de longs trajets qui s’arrêtent 
pour effectuer une recharge rapide.

«Des établissements de restauration se 
trouvent sur les sites, explique Claudine 
Harnois, vice-présidente de l’entreprise. Les 
électromobilistes s’arrêtent une dizaine de 
minutes et peuvent casser la croûte ou aller 
dans le dépanneur.»

Mais puisque plusieurs estiment qu’il 
faudra environ une décennie pour que les 
véhicules électriques se taillent une place 
importante sur le marché, le déploiement de 
ces sites multiservices sera limité pour l’ins-
tant. LA PRESSE CANADIENNE

MONTÉE EN POPULARITÉ DES VÉHICULES ÉLECTRIQUES

Pas d’inquiétude chez les stations-service
Joly se 
positionnera 
sur la crise 
des médias  
en septembre
La ministre du Patrimoine cana-
dien, Mélanie Joly, a refusé jeudi 
de promettre une aide financière 
aux journaux, se limitant à dire 
qu’elle ferait connaître sa position 
en septembre. 

«Notre question fondamentale 
comme gouvernement, c’est com-
ment on peut s’assurer d’avoir un 
secteur journalistique qui est fort 
tout en maintenant son indépen-
dance», a répondu la ministre du 
Patrimoine canadien, laissant sous-
entendre qu’un financement d’Ot-
tawa direct ne serait pas la solution. 
La ministre reconnaît que les 
journaux connaissent une baisse 
importante des revenus, mais elle 
a tenu à ajouter que la radio est en 
augmentation au pays, tout comme 
les plateformes numériques. 

«Il va de soi que pour nous les 
médias sont importants. Ils jouent 
un rôle important pour la démo-
cratie. On investit de deux façons, 
via Radio-Canada/CBC et par le 
Fonds des périodiques du Canada. 
À la fin septembre, je vais arriver 
avec une vision pour les secteurs 
autant de l’information que du 
divertissement», a-t-elle répété. 
LE QUOTIDIEN

Au Québec, on comptait près de 14�400 véhicules 
sur les routes de la province en date du 31 mars et 
quelque 34�800 au Canada. — MARTIN ROY, LE DROIT
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TROIS-RIVIÈRES — Au lendemain 
de la première de Stone - Hom-
mage à Plamondon, le directeur 
général de la Corporation des évé-
nements de Trois-Rivières, Steve 
Dubé, était emballé par le succès 
du spectacle. Selon lui, le Cirque 
du Soleil a magnifiquement su 
répondre aux attentes du public.

«Nous sommes très heureux. En 
fait, le bonheur du public nous 
rend heureux. Nous avons reçu 
d’excellents commentaires de 
la part du public, et les critiques 
médiatiques sont unanimes», 
témoigne M.  Dubé. Admiratif 
du travail artistique réalisé par 
le Cirque du Soleil, le directeur 
général de la Corporation des 
événements de Trois-Rivières n’a 
pas manqué de bons mots à l’en-
droit des artistes qui ont pris part 
au spectacle. «Encore une fois, 
le Cirque du Soleil a su relever la 
barre. Je tiens à les féliciter, car ils 
ont une fois de plus renouvelé la 
magie qu’ils ont apportée à l’Am-
phithéâtre en 2015 et en 2016», 
souligne-t-il.

Interrogé sur ses impressions 
personnelles, M. Dubé affirme 
avoir assisté à une grande repré-
sentation. «J’ai trouvé que, com-
paré aux deux derniers hommages, 
celui-ci nous transportait complè-
tement ailleurs. C’est une œuvre 
grandiose et magistrale. Moi et 
ma conjointe l’avons regardée avec 
émerveillement. J’ai été impres-
sionné par la qualité de la presta-
tion, des artistes et des décors. J’ai 
été saisi par la poésie et les éclai-
rages spectaculaires», précise-t-il.

Sans l’ombre d’un doute, la pre-
mière de Stone - Hommage à Pla-
mondon a été un succès sur toute 
la ligne. À ce sujet, M. Dubé a tenu 
à saluer les employés de l’Amphi-
théâtre Cogeco, qui ont selon lui 
contribué à la réussite de l’évé-
nement. «Je veux souligner le tra-
vail extraordinaire de l’équipe en 
charge de la logistique de terrain. 
Tout s’est bien déroulé pour l’ac-
cueil, et pour le tapis rouge aussi. 
Le travail de ces employés a contri-
bué au bonheur des gens, malgré 
une affluence élevée. Je suis satis-
fait de A à Z du déroulement de la 
soirée», lance-t-il.

La première représentation a sus-
cité beaucoup d’intérêt un peu par-
tout au Québec. L’enthousiasme 

collectif provoqué par le nouvel 
hommage du Cirque du Soleil 
semble par ailleurs avoir fait grim-
per la popularité du spectacle. 
«Nous avons remarqué une hausse 
dans la vente de billets. Déjà, dans 
les jours précédant la première, 
la demande pour les billets avait 

augmenté. Mais avec la qualité du 
spectacle et les critiques positives, 
nous avons constaté un accroisse-
ment des ventes dès la fin du spec-
tacle, et aussi le matin qui a suivi», 
constate M. Dubé

Comme pour les années précé-
dentes, le public se demande si la 

production d’un album musical du 
spectacle serait possible. La varié-
té de l’œuvre de Luc Plamondon 
semble d’ailleurs renforcer l’inté-
rêt des amateurs pour la mise en 
marché d’un disque. Le directeur 
de la Corporation des événements 
de Trois-Rivières n’a pas fermé la 
porte, mais a spécifié que d’autres 
étapes étaient nécessaires avant de 
lancer un tel projet. 

«Nous avons effleuré la pos-
sibilité de faire un album, mais 
nous n’avons pas pris le temps 
d’explorer le sujet en profondeur. 
Nous allons commencer par nous 
asseoir pour en discuter. C’est 
certain que nous avons reçu d’ex-
cellents commentaires sur les 
arrangements musicaux, alors 
ça pourrait être quelque chose 
d’intéressant à réaliser», conclut 
M. Dubé.

STONE – HOMMAGE À PLAMONDON

«Le bonheur du public 
nous rend heureux»

Le succès connu par le spectacle Stone - Hommage à Plamondon a réjoui les organisateurs, dont Steve Dubé, directeur 
général de la Corporation des événements de Trois-Rivières. — PHOTO: OLIVIER CROTEAU

Steve Dubé constate que le Cirque du Soleil a magnifiquement su répondre 
aux attentes du public. — PHOTO: OLIVIER CROTEAU.

«Encore une fois, le 
Cirque du Soleil a su 
relever la barre. Je 
tiens à les féliciter, car 
ils ont une fois de plus 
renouvelé la magie 
qu’ils ont apportée à 
l’Amphithéâtre en 
2015 et en 2016»
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Depuis le 13 juillet et jusqu’au 19 août, pour une 5e saison, l’Allumeur de 
réverbères, alias Steve Bernier, fera voyager les touristes, mais également 
les Trifluviens au centre-ville de Trois-Rivières, lors d’un voyage historique, 
tout en leur faisant vivre le grand incendie de 1908 qui a ravagé la région. La 
visite qui sera effectuée en plein cœur des lieux physiques de l’incendie sera 
ponctuée d’anecdotes, de contes et de récits. Dès 19 h 08, jusqu’au 19 août, 
en plus d’une prolongation du 1er au 9 septembre, les visiteurs pourront se 
rendre au bureau d’informations touristiques pour vivre l’expérience de 
l’Allumeur de réverbères. Une réservation est cependant nécessaire pour 
effectuer la visite au 819-375-1122. — PHOTO: OLIVIER CROTEAU

 › VOYAGE AVEC L’ALLUMEUR  
DE RÉVERBÈRES

LOS ANGELES (AP) — Le chanteur 
du groupe américain de nu metal 
Linkin Park, Chester Bennington, 
qui a vendu des millions d’albums 
de musique alliant rock, hip-hop 
et rap, a été retrouvé mort jeudi, 
dans son domicile près de Los 
Angeles, a annoncé le bureau du 
coroner de la métropole. Il était 
âgé de 41 ans.

Le porte-parole du coroner, Brian 
Elias, a indiqué qu’une enquête 
avait lieu au sujet du décès, lequel 
s’apparentait à un suicide, mais 
aucun autre détail n’était dispo-
nible dans l’immédiat.

L’un des fondateurs du groupe, 
M i k e  S h i n o d a ,  a  é c r i t  s u r 
Twitter qu’il était «bouleversé et 
attristé».

«Chester Bennington était un 
artiste fort talentueux doté d’un 
charisme extraordinaire. C’était 
un être humain possédant un 
grand cœur et qui avait une âme 
compatissante.  Nos pensées 
et nos prières accompagnent 
sa famille, ses compagnons du 
groupe et ses nombreux amis», a 

déclaré dans un communiqué le 
chef de la direction et président 
du conseil d’administration de 
Warner Bros. Records, Cameron 
Stang.

Linkin Park a vendu dix millions 
d’exemplaires de son premier 

album, Hydrid Theory, paru en 
2000. Quelque quatre millions 
d’exemplaires de l’album Meteora, 
de 2003, ont aussi trouvé preneurs. 
Les deux albums exploraient des 
thèmes liés à la frustration et à la 
colère.

Son plus récent album, One More 
Light, est sorti en mai. L’album a 
divisé la critique et les admira-
teurs du groupe en raison de sa 
pop maussade. Par exemple, la 
chanson Heavy s’amorçait par la 
strophe suivante: «Je n’aime pas 
mon état d’esprit en ce moment».

Chester Bennington a com-
battu des problèmes de dépen-
dance à la drogue et à l’alcool à 
divers moments de sa vie. Il était 
marié et père de six enfants, dont 
trois avec sa deuxième femme, 
Talinda. 

Le groupe devait présenter un 
concert au Centre Bell, à Mon-
tréal, le 10  août. Jeudi en fin 
d’après-midi, le site de l’amphi-
théâtre ne donnait encore aucun 
renseignement sur une probable 
annulation.

Le chanteur de Linkin Park 
retrouvé mort à 41 ans

Chester Bennington était marié et 
père de six enfants. — PHOTO: AP

Yoda Lefebvre 
aux Soirées  
de contes du 
vieux  manoir
TROIS-RIVIÈRES (AH) — Les 
«Soirées de contes du vieux ma-
noir» accueillent le conteur Yoda 
Lefebvre, qui explora le thème de 
l’autodestruction, le 22 juillet, au 
Domaine seigneurial Sainte-Anne. 
Présentées autour d’un feu de 
camp, dans l’ambiance des ruines 
d’un manoir du 18e siècle, les Nuits 
de contes du vieux manoir mettent 
en lumière des contes fantas-
tiques, historiques et lugubres. 

Les billets sont d’ailleurs en vente 
au coût de 10 $. Pour plus d’infor-
mations concernant l’horaire des 
soirées et pour en savoir plus sur 
les conteurs, visitez le www.
nuitsdhorreur.com. 

Place à la 2e soirée 
de la saison de 
théâtre insolite
TROIS-RIVIÈRES (AH) — Pour une 
8e saison consécutive, les ama-
teurs de sensations fortes seront 
comblés lors de la seconde soirée 
de la Saison de théâtre insolite, les 

21 et 22 juillet. Située dans des 
lieux insolites entourant l’église 
Saint-James, une mascarade inu-
sitée tintée de théâtre,  
de marionnettes et de curiosités 
sera de la partie. Au total, trois 
parcours d’une durée variant 
entre 15 et 57 minutes seront of-
ferts, dont Corps fauniques, Ra-
paces ou victimes? et Il y a  
quelque chose de pourri. Dès 19 h, 
les 21 et 22 juillet, les visiteurs 
peuvent se rendre dans le station-
nement de l’église Saint-James 
pour obtenir leurs billets gratuite-
ment. Les places sont cependant 
limitées. En cas de pluie, la pro-
grammation pourrait être 
modifiée. 

LES ARTS EN BREF

Programmation détaillée : PharesSurChamplain.ca PharesSurChamplain

TOUTES
LES

ACTIVITÉS
SONT

GRATUITES

DU 21 AU 23 JUILLET 2017

• Atelier de danse par l’école Très Swing
• Spectacle de Mary & the Moonshiners
• Exposants sous le chapiteau
• Visite anecdotique du village
• Symposium de peinture
• Concert et tango à l’église
• Atelier de cirque et graffitis pour enfants

• Démonstrations culinaires

AU CINÉMA DÈS LE 11 AOÛT

Le concours se termine le 22 juillet 2017 à 23h59. Les 15 gagnants recevront leur laissez-passer quadruple par la poste.
Valeur totale des prix : 600 $. Règlements du concours disponibles sur concoursLesFilmsSeville.com.

Pour participer, visitez concoursLesFilmsSeville.com
Indice : Écureuil

Version française de THE NUT JOB 2

OperationNoisettes2-LeFilm.ca

VOUS OFFRENT LA CHANCE DE GAGNER
UN LAISSEZ-PASSER QUADRUPLE POUR LE FILM
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1 4
3 8

9 3 6 4
5 4 1 2

9 6
7 5

8 6 5
2 4 5 3
7 6

Placez un chiffre de
1 à 9 dans chaque case vide.
Chaque ligne, chaque colonne
et chaque boîte 3x3 délimitée
par un trait plus épais doivent
contenir tous les chiffres de
1 à 9. Chaque chiffre apparaît
donc une seule fois dans une
ligne, dans une colonne et
dans une boîte 3x3.

Niveau de di�culté :moyen
4196

Ce jeu est une réalisation de Ludipresse • Informationswww.les-mordus.com ou écrivez-nous à info@les-mordus.com

ABC
ACCENT
ACHAT
ADRESSER
AGRAFE
ANGLAIS

BANQUE

CARTE
CHEF
CHEMISE
CHIFFRE
CLIENT
COLLE
CRAYON

DATER

ECRAN
ECRIRE
EMPLOI
ENCRE
EQUIPEMENT
ERREUR
ESPACER

FAX

GESTION

IMPRIMANTE

LANGUE
LISTE
LIVRE

MARGE
MEUBLE
MOT

NOM
NOTER
NUMERO

ORIGINAL

PDG
PIECE

RAYER
RECU

RELIRE
ROULEAU
RUBAN
SALAIRE
SIEGE

TACHE

TALON
TAPER
TEMPS
TENUE
TIMBRE
TIRET
TOUCHE

TRIEUSE

MOT MYSTÈRE

SUDOKU

Thème : Citation
d’Henri Duvernois
Placez les lettres de
chaque colonne dans la case
appropriée de manière à
former une phrase complète.
Les mots sont séparés
par une case noire.

Solution du
dernier numéro :
Citation de Jules Romains:
Qu’un potage soit
immangeable, cela ne tient
parfois qu’à un cheveu.
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CITATION SECRÈTE par Isabelle Vadeboncoeur

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

SOLUTION du dernier numéro

1
2
3
4
5
6
7
8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

M A R C H E S O D A D A
A M E R E O C H E M I N
C E D I L L E O M I S E
H O U N I O A D O O P O
I C I O C O U R O T O P
N O T E E S O O B E S E
A N E S O E C L O S E S
L E S T E R O E N T R E

HORIZONTALEMENT
1 On peut le faire au guichet

automatique – Qui a perdu la
vie.

2 Relatif au cheval – Qui a
perdu sa route.

3 Endroit d’un cours d’eau
où l’on peut traverser à
pied – Est opposé à l’ouest
– Enlèvement illégal d’une
personne.

4 Qui est di�cile à trouver
– Qui a ce qu’il faut pour
travailler.

5 Conjonction qui marque une
liaison – Se déplace dans l’air
au moyen d’ailes.

6 Larve des grenouilles – Com-
pétition sportive disputée
entre deux équipes.

7 Qui n’o­rent aucun danger
– Préparée avec soin.

8 Choses sans importance
– Fatigué jusqu’à
l’épuisement.

VERTICALEMENT
1 Remords d’avoir fait ou de

n’avoir pas fait quelque chose
dans le passé.

2 Cercle, qui sur un globe
terrestre, est à égale distance
des pôles.

3 Causer la mort de quelqu’un
– Action de faire du
classement.

4 Participe passé du verbe
rire – Dont l’ouverture va en
s’élargissant.

5 Élève ignorant – Métal
précieux dont on fait les
médailles des champions.

6 Marchandises à prix réduit à
certaines époques de l’année.

7 Qui ne change pas facilement
d’opinion.

8 Se dit d’un fruit qui est prêt à
être cueilli.

9 Mélange dans lequel on fait
macérer la viande avant la
cuisson.

10 Transmis par la voix – Mouve-
ment nerveux involontaire.

11 Remettre quelque chose dans
la bonne position.

12 Extrémité supérieure du corps
humain – Interjection qui
marque le doute, l’embarras,
l’hésitation.

SOLUTIONDUDERNIERSUDOKU

MOTS CROISÉS

SOLUTIONDUDERNIER NUMÉRO
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1
2
3
4
5
6
7
8
9
10
11
12

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12
1
2
3
4
5
6
7
8
9
10
11
12

HORIZONTALEMENT
1. Paroles de croupier.
2. Attendri – Délicate.
3. Circule en Thaïlande

– Mettre au courant.
4. Argent – Prise de lutte

– Titre de Newton.
5. Rude au toucher – Fut enle-

vée par Pâris.
6. Refuge sûr et tranquille.
7. Di�cile – Déesse de la

Justice.
8. Imitation – Livres de la bible

– Orient.
9. État américain – Couper le

haut.
10. Sentiment d’orgueil – Ce

qu’il y a de meilleur.
11. Mer grecque – Replis cou-

sus.
12. Nomade – Périodes.

VERTICALEMENT
1. Revêche.
2. Vaut mille mots – Période de

mise au point.
3. Marque le doute – Faire des

reproches mal fondés à.
4. Sa capitale est N’Djamena

– C’est déjà du passé.
5. Qui a vu le jour – Personne

matinale.
6. Pisté – Agent de Louis XV.

7. Valpolicella – Grand arbre
– Ancien do.

8. Aromatisé – Brusquer.
9. Mousse légèrement

– Pronom personnel.
10. Étinceler – Machine à tisser.
11. Avachi – Teinte de brun.
12. Suite – Tension.
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A D M I N I S T R E R O
S E I N E O A H A N E R
C R S O C U L O T T E E
L A S S E O A R E O L E
E P I O S I D A O N O L
P E L I S S E O P N E U
I O E D I T O R I E N O

O B O O T A G E S O C E
S I M I E N O S C A L P
O L I N O B E S I G U E
H A M E A U O A N I M E
A N I S O L A C E R E S

MOTS CROISÉS JUNIOR
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Ces deux dessins sont en apparence identiques.  
En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

SOLUTION
1 Epaule gauche du centaure indiquée. 2 Son coude gauche est 
plus long. 3 Sa patte antérieure droite est incomplète. 4 Une 
tache ronde en moins sur le dos du centaure. 5 Un bras d’atte-
lage non indiqué derrière le centaure. 6 Un rayon plus mince 
dans la roue droite. 7 Le support arrière droit de la galerie est 
plus mince. 8 Moins de fourrage sur l’avant de la charrette.

Êt
es

-v
ou

s o
bs

er
va

te
ur

s?
C

es
 d

eu
x 

de
ss

in
s s

on
t e

n 
ap

pa
re

nc
e 

id
en

ti
qu

es
. E

n 
ré

al
ité

, il
 y

 a
 e

nt
re

 e
ux

 H
U

IT
 p

et
ite

s d
if

fé
re

nc
es

.

Horoscope
Bélier (21 mars au 19 avril)

Taureau (20 avril au 20 mai)

Gémeaux (21 mai au 21 juin) Vierge (23 août au 22 septembre) Sagittaire (22 novembre au 21 décembre) Poissons (19 février au 20 mars)

Lion (23 juillet au 22 août) Scorpion (23 octobre au 21 novembre) Verseau (20 janvier au 18 février)

Cancer (22 juin au 22 juillet) Balance (23 septembre au 23 octobre) Capricorne (22 décembre au 19 janvier)

La présence de Mars et de Mercure en Lion, au 
carré du Taureau, vous amènera à réévaluer votre 

situation et à redéfinir vos priorités. À condition de ne pas 
avoir un regard trop sévère sur vous-même, il devrait s’agir 
d’un exercice profitable qui vous conduira vers un nouveau 
pallier de bien-être. Un changement devrait s’effectuer 
rapidement, mais pensez-y avant de faire le premier pas. 

Pourquoi serait-ce toujours à vous de vous 
adapter à autrui et jamais l’inverse? Il est temps 

que les autres fassent leur part de compromis et cessent de 
prendre votre bonne disposition pour acquise. Évidemment, 
sans verser dans l’intransigeance, c’est vous qui devez 
commencer par vous affirmer avec plus d’aplomb, et la 
présence de Vénus en Gémeaux vous y aidera. 

Dernier jour d’époque anniversaire, mais la 
Lune, elle, arrive pour deux jours en Cancer. Il 

faudra peut-être envisager de former une alliance inusitée 
afin de l’emporter sur le parti adverse. Étant donné qu’un 
rival profite toujours d’un manque de coopération entre ses 
divers opposants, il est primordial de vous concentrer sur 
votre objectif principal et de tendre la main à ceux qui le 
partagent. 

La Lune arrive en Cancer, mais à l’approche de 
votre Nouvelle Lune conjointe à Mars en Lion, 

le seul nuage gris en serait un de culpabilité non justifiée. 
Ne vous imposez pas d’obligations superflues basées sur 
de simples suppositions. Car avec Mercure encore de 
passage dans votre Signe, et bien aspecté, vous pouvez vous 
permettre de faire à votre guise. Ceux qui vous aiment vous 
suivront. 

À quoi bon foncer contre un mur de briques? 
Il n’est pas nécessaire d’insister ou de vous 

acharner. Laissez aux différents éléments le temps de tomber 
en place et de s’agencer. Il serait dommage de vous épuiser 
en fournissant des efforts en vain. Et, en ce qui concerne une 
situation qui semble vous laisser perplexe, l’explication la 
plus farfelue ne sera pas obligatoirement mensongère. 

L’actuelle présence de Jupiter en Balance 
devrait vous placer en position d’avantage. Vous 

obtiendrez le respect à force de vous affirmer. Les autres 
seront enclins à se plier à vos volontés, mais vous devrez 
commencer par leur donner des directives. N’hésitez pas à 
adopter un rôle assuré. C’est ainsi que vous ressentirez un 
maximum d’estime publique et de satisfaction personnelle. 

Chance vaut mieux que de bien jouer. Avec 
la Lune qui arrive en Cancer, Signe d’Eau 

ami du vôtre, vous devriez bénéficier de circonstances 
particulièrement favorables. Ceci ne veut pas dire qu’il faille 
pour autant vous lancer en affaires sans avoir les aptitudes 
nécessaires, mais qu’il ne devrait pas y avoir beaucoup 
d’obstacles pour vous entraver la route. 

Bien aspecté par Mercure en Lion, Saturne 
en Sagittaire intensifiera votre pouvoir de 

persuasion. Les unions et associations pourraient prendre un 
caractère plus cérébral, ce qui validera leur authenticité. Si 
plusieurs personnes manifestent de l’intérêt à votre endroit, 
prenez le temps de regarder sous la surface afin de déterminer 
à qui accorder votre attention. Vénus est en Gémeaux... 

La Lune qui arrive en Cancer, face au Capricorne, 
pourrait vous pousser à être plus sévère envers 

vous-même. Comme il est impossible de revenir en 
arrière, vous devriez vous pardonner tout faux pas commis 
récemment. Apprenez à accepter vos qualités et vos défauts. 
Le mieux que vous puissiez faire consistera à ne pas répéter 
l’erreur si l’occasion se présente à nouveau... 

Un couteau aiguise l’autre. Tandis que Mars et 
Mercure se trouvent en Lion, face au Verseau, 

la complicité de ceux qui aspirent aux mêmes idéaux que 
vous pourrait vous propulser dans l’action et vous valoir 
davantage de renommée. À l’unisson avec votre encourage, 
rien ne vous ralentira face à la poursuite d’un objectif, et de 
nouvelles rencontres pourraient voir le jour. 

Au trigone de votre Signe, la Lune en Cancer 
exercera une influence favorable sur vos unions 

et associations, soulignant la réciprocité de vos attractions. 
Du moment que vous le ferez diplomatiquement, vous 
pourrez définir vos attentes et mettre les points sur les «i» 
dès maintenant. Après tout, retenez que plus vous attendrez, 
moins une mise au point sera simple à effectuer.

L’arrivée du cycle de la Lune en Cancer n’est pas 
vraiment le meilleur pour un vrai Bélier! L’écoute 

et l’observation vous aideront toutefois à déterminer 
quelle attitude adopter à l’endroit de chacun. En analysant 
convenablement sa disposition, vous pourriez même 
obtenir la coopération d’une personne plutôt réfractaire. 
La communication vous réussira, alors profitez-en pour 
dialoguer...
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8834 Offres d'emploi

OFFRE D’EMPLOI
Avec son agrandissement (phase 3),

Le Havre du Faubourg est présentement
à la recherche de personnel
pour les postes suivants :

Préposé(e)s aux
béné�ciaires

Préposé(e)s à
l’entretien ménager

Adjointe
administrative

Curriculum vitae par courriel
gbalasescu@havredufaubourg.com
ou par téléc.: 819 293-3463

8640 IMMOBILIER VENTE
8735 IMMOBILIER LOCATION
8775 SERVICES ET EXPERTS

AVIS I DÈS LA PREMIÈRE JOURNÉE, VEUILLEZ LIRE ATTENTIVEMENT VOTRE ANNONCE. EN CAS D’ERREUR, IL FAUT NOUS AVISER AUSSITÔT CAR NOTRE RESPONSABILITÉ SE LIMITE À LA PREMIÈRE PARUTION. NOUS NE SOMMES RESPONSABLES QUE DU MONTANT FACTURÉ POUR LA
PÉRIODE CRÉDITÉE. LE NOUVELLISTE SE RÉSERVE LE DROIT D’ACCEPTER, REFUSER, ANNULER OU CLASSER CORRECTEMENT TOUTE ANNONCE SOUS LA RUBRIQUE APPROPRIÉE. CERTAINES ANNONCES SONT PAYABLES À L’AVANCE. RENSEIGNEZ-VOUS AUPRÈS DE NOS PRÉPOSÉES.

VOUS POUVEZ NOUS JOINDRE DU LUNDI AU
VENDREDI ENTRE 8 H 30 À 12 H ET 13 H 30 À 16 H 30 
AU 1920, RUE BELLEFEUILLE À TROIS-RIVIÈRES

TÉLÉPHONE 819 378-8363 OU 1 888 378-8363
TÉLÉCOPIEUR 819 691-4356
COURRIEL VENDU@LENOUVELLISTE.QC.CA

petites annonces
8815 SERVICES PERSONNELS
8830 EMPLOIS
8850 VÉHICULES

8870 MARCHANDISES
8895 AVIS
8900 DÉCÈS +

IMMOBILIER
VENTE

8644 Propriétés à vendre
AU  coeur du village de Louiseville, cette co-
quette propriété compte 2 logements et un
garage détaché de 12' x 24'.Au rez -de-ch., il
y a 3 chambres, une cuisine, s/manger et
s/bain complète. À l'étage, le logement de
style loft, comprend 1 chambre, une s/bain
complète, une cuisine et salon. Cet immeuble
est situé à proximité d'une pharmacie, bouti-
ques et bureaux. Excellente opportunité d'af-
faires !!! Taxes municipales: 1,876$. Taxes
scolaires: 271$. Revenu potentiel : Louer le
bas pour 600$/mois, possibilité de 400$ pour
le haut !! 418-609-5234.

IMMOBILIER
LOCATION

8737 Logements à louer
1½, 2½, 3½, Trois-Rivières, chauffés, éclairés
de 300$ à 455$, 819 372-4835, 
www.renaissancecia.com.

1½, STUDIO, 1er étage, 340$ et +, meublé,
ch./écl., câble TV, centre-ville, stat., libre 
imméd., 819 376-3372

2½-3½-4½ -5½ Semi-meublé ou non, 
rénovés, plancher de bois franc, juil.

819 378-9325

2½ 2½ À LOUERÀ LOUER
repeint à neuf, ch. écl. semi-meublé et propre.

819 996-6452, 819 374-2184

2½ , RÉNOVÉS, CENTRE-VILLE
chauffés, éclairés, semi-meublés, à partir de
340$/mois. 819 448-5288 ou 448-3804

2½ SECTEUR CAP
meublé, chauffé, éclairé, 340$ 819 373-1927

3½, 340$; 4½, 400$; 5½, 490$
2 MOIS GRATUITS, 

libre, rénové, (819) 228-1681/609-0441.

3½ 380$ 4½ 390$ 5½ 500$
Rénovés, libres.
819 944-8886

3½-4½ 1 mois gratuit 
Trois-Rivières et secteur Cap, libre immédia-
tement , stat. pas de chien, 819-374-0917

3½, 4½, 5½, DOMAINE LAFLÈCHE, près
Les Rivières et UQTR. idéal 55 ans et plus.
Piscine creusée, ascen., salle communau-
taire, gym, imm béton, très sécuritaire.
(819)692-6665 ou (819) 380-8822

3½, 4½  ASCENSEUR
STAT int., pl béton, comptoir granite, intercom,
très spacieux. 819 609-0425.

3½, MEUBLÉ, ch., écl., 1er août, 500$, près
Cégep, 819 609-7032

4½, bas de duplex avec cour au sec. CAP,
585$ laisser un message au : 819 697-3961.

4½ CONDO haut de gamme, ascenseur,
grande véranda, alarme, caméra, bois franc,
WI-FI, 6439 Daviau,  819-244-1236.

4½,  GRAND, 1er étage,  plancher de béton,
1 mois gratuit, balcons, stat., près Sanctuaire,
50 Des Oblats/Ste-Madeleine, 819-698-6692

4½ GRAND, pied du Pont Laviolette, 2 stat.,
libre imméd. Duplex, près des grands axes 
routiers, écoles. 1 mois gratuit, 819 691-0082.

4½  IMMEUBLE RÉCENT
très spacieux, comptoir quartz, intercom,
rang., stat., 819 609-0425.

4½ plusieurs de libres, Trois-Rivière, 500$ 
à 625$, chauffés, éclairés, stationnement 
819 372-4835. www.renaissancecia.com

4½, près autoroute, libre imméd., pas ch./écl.,
465$, 819-693-3306, 819-380-8529.

8737 Logements à louer
4½, près Les Rivières,

ch./écl., clientèle 50 ans et plus, sécurisé,
intercom, refait à neuf, 

3790 Jacques de Labadi; 585$/mois 
819 448-6123

4½ PROMO 595$
PLANCHER  de béton, très grand, entrée
lav./séc. et lav/vaiss., intercom, stat., 819 609-
0425

4½, rue Patry, rénovés, juillet
non ch., non écl, bois flottant

intercom, pas d’animaux. 819 371-8565

4½, rue Whitehead, 3e étage, plancher flot-
tant, réfrig. incl., 425$, stat., 1er juil., 
819 379-5126.

5½, 590$, pas ch./écl., près école primaire,
819-693-3306, 819-380-8529.

5½ PRÈS université, rue Des Cyprès,
chauffé, eau chaude fournie, 1 stat. déneigé,
pas d’animaux, 675$, 819-373-1829

BON PRIX! Secteur Cap, près Walmart, 3½
pièces, semi-meublé, porte patio, buanderie,
819-374-1662, 819-693-6537, 819-371-8431.

BORD FLEUVE, NEUFS 
3½, 4½, 5½, à compter de 625$, garage,

foyer, ascenseur. 375-0032, 691-7045.

SHAWINIGAN, secteur Sainte-Croix, grand
4½, 2 c. à c., salon double, rangement, vé-
randa, 1er juil., Éric : 819-539-6008.

TROIS-RIVIÈRES SECTEUR CAP
Grand 3½, 1er étage, plancher bois, calme,
remise, près services, 495$, 819 233-3706

8738 Logements à louer
Centre-Mauricie

1 SEUL PAIEMENT, Mont-Carmel, 5 cham-
bres, 935$, capital + intérets + taxes munici-
pale + scolaire + assurance, financement
proprio, 819 370-7468

4½, non ch., non écl., 375$, centre-ville
Shawinigan, près de tous les services,

819-536-9008

À  SHAWINIGAN
3½, 4½, 5½, services tout compris, intercom,
piscine,  sécuritaire, 819 539-3897.

8759 Condos à louer
4½ CONDO haut de gamme, ascenseur,
grande véranda, alarme, caméra, bois franc,
WI-FI, 6439 Daviau,  819-244-1236.

8761 Chambres à louer
4 CHAMBRES à louer au mois ou bail pour
étudiants, sur même plancher, 250$ et + ,
meublée, ch./écl.câble,Wi-Fi près université, 
libres 819 694-0445 / 819 536-3714.

CENTRE- VILLE, libre, cuisinière, frigo,
lavabo, ch., écl., 200$ à 260$,

819-384-4245

PRÈS Des Rivières, idéal personne retraitée
ou autonome et étudiant, tout compris, 819-
840-6050

8762 Maisons à louer
MAISON À LOUER à Ste-Geneviève-de-
Batiscan, à louer ou à louer avec option
d’achat, très grand terrain, 819 696-3751.

SERVICES ET
EXPERTS

8783 Massothérapie et
soins thérapeutiques

374-4794  ANOUK : SPÉCIAL 
Vous êtes unique 

vos besoins le sont aussi.

8783 Massothérapie et
soins thérapeutiques

(819) 373-3305 / (819) 995-2626
Un  bon massage.

Johanne

RELAXOTHÉRAPIE
Vous avez besoin de relaxer

20 ans d’expérience. Chantal: 819 377-2507

8787 Argent à prêter

PRÊTS DE 500$
sans enquête de crédit.
www.creditcourtage.ca 

1-866-482-0454

8792 Peinture et décoration
Peintre prêt à travailler pour vous

20 ans d’expérience, 819 995-2112
anciennement 819 383-0345

8795 Réparation, rénovation
et construction

PORTES DE GARAGE ET REMISE
neuves ou usagées. Différentes grandeurs.

819 228-2569 ou 228-4440

8796 Toitures
1 819-609-6782 / 692-5652

TOITURES DANNY MASSICOTTE 
rénovations de toitures en bardeaux 

garantie 10 ans

8797 Paysagement et
services extérieurs

CÈDRES À HAIES DE 3  À 12 PI, 
au meilleur prix en ville! 819-698-8791

MARIO BOUCHARD
PAYSAGISTE

- Terrassement complet
- Réparation de trou de piscine
- Imperméabilisation avec membrane
- Réparation de fissures
- Infiltration d’eau, drain français
- Fosse septique et champ d’épuration

RBQ 8004-3466 14
819 377 -8723

8799 Déménagement,
transport et entreposage

A.L Transport Déménagement, plus de 30
ans d’expérience dans le domaine, permis de
Ctq, assurance complète 819 266-6303

SERVICES
PERSONNELS

8819 Messages personnels

0 24 H - 819 692-0052
� Kim et ses nouvelles amies �
vous recoivent  et se déplacent

Endroit propre, discret et climatisé

100%  NOUVELLES SEXY
OSEZ ! PLAISIRS ASSURÉS

reçoivent et se déplacent
24 h discretion, climatisé 819 266-2391

DÉPLACE/REÇOIT
Tu recherches du plaisir très discret, osé?

819 701-2288

� LA SOURCE DU DÉSIR �

Massage et plaisir
Sherry, 819 266-5329, climatisé

POUR une rencontre privée intime, 
demandez Sylvie : 819 534-3378

EMPLOIS

8834 Offres d'emploi
APICULTEUR OU AIDE-APICULTEUR

demandé ayant reçu une formation en
apiculture et pour compléter votre semaine
de travail vous participerez à l'entretien
du site. 819 378-5946

CUISINIER(ÈRE)
expérience, cv, 20 à 40 hres/semaine, soir,
fin de semaine, Pizzéria 67,  610,  Thibeau 

819 378-6767 

CUISINIER(ÈRE) recherché(e) à temps par-
tiel, afin de travailler dans une résidence
d'hébergement pour personnes âgées située
à St-Georges-de-Champlain. Emploi perma-
nent de fin de semaine. Possibilité de faire
plus d'heures. Contacter Carole ou Aline au
819-538-5333.

PRÉPOSÉ(E) aux bénéficiaires demandé
temps plein, 40h/sem, soir, 1 fin. de sem. sur
2, à St-Alexis-des Monts. Sylvie par courriel :
sylvietherrien293@gmail.com ou par tél. :
819 265-2263 

PRÉPOSÉ(E)S aux bénéficiaires recher-
ché(e)s pour travailler dans une résidence
d'hébergement pour personnes âgées située
à St-Georges-de-Champlain. Emploi perma-
nent d'environ 30 heures par semaine ou +.
Contacter Aline ou Carole au 819-538-5333.

RECHERCHE GARDIENNE de nuit pour les
18-19-20 juillet 2017 de 23h à 8h30.

819-384-2083.

SERVEUR(SE)/téléphoniste 
15 à 30 heures par semaine à la Pizzéria 67
au 67 St-Louis, Francis 819 379-6767.

VÉHICULES

8851 Automobiles
MERCURY Cougar XR7, 1997, v8, édition
30e anniversaire, 74,000 km, jamais sortie
l’hiver, int. en cuir, 3,500$, 819-536-3943.

SUPER LIQUIDATION
plus de 100 autos en inventaire

Faites vite! 
Spécialiste du 6000$ et  - 

www.autosmartinvallée.com 819 375-3848

8857 Motorisés et roulottes
Roulotte 32pi, N Brook, 1990, incluant

remise et patio 819 376-9221

MARCHANDISES

8872 Divers à donner, à louer,
à échanger ou demandé

BOIS DE CHAUFFAGE À DONNER, vert,
coupé en 16 po (épinette, sapin, pin et bois
franc). Faut venir le chercher, 450 944-6632.

8873 Divers à vendre
BROYEUR à bois Bandit, modèle 1290
moteur CAT, 115 HP jusquà 12 pouces, 275
heures certifiées, 29,500$ 819 268-6666

PISCINE Trévi, récente, hors-terre, 18 pi x
mur 52 po de haut, tout inclus : balayeuse,
toile solaire, escalier avec rampe, pompe 1.5
cv à turbo, 3,500$ spécial 1,200$, cause ma-
ladie, info : 438 924-5740, cell : 819 989-3381

Revêtements de vinyle bleu gris,
4 paquets de 22 feuilles, usagées

819 376-9221

8874 Ventes garage
21,22,23 juillet au 680 De Callières 
(stationnement arrière), secteur Cap, 
plusieurs familles, de tout pour tous

22-23 JUILLET, jouets, vêtements, articles 
divers. 33 Marie-Langois.

SAMEDI 22 juillet et dimanche 23 juillet de 8h
à 18h au 1606 Laurent-Paradis.

SAMEDI et dimanche, 22-23 juillet, 8h à 16h,
5305 Sainte-Thérèse. Vente de meubles,
bijoux, vaisselle, décorations, etc.
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8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS DE DEMANDE DE
CHANGEMENT DE NOM

Prenez avis que Gabrielle, Marie, Louise, Rachel, Champagne, dont
l’adresse de domicile est le 341, rue St-Paul, St-Tite QC G0X 3H0,
présentera au Directeur de l’état civil, en sa qualité de mère, une
demande pour changer le nom de Arthur, Joseph, Dominic, Paul, Gou-
let en celui de Arthur, Joseph, Dominic, Paul Champagne Goulet, dont
l’adresse de domicile est le 341, rue St-Paul, St-Tite QC G0X 3H0.

Cet avis a été rempli et signé à St-Tite
par Gabrielle Champagne

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVEZ-VOUS DISTRIBUÉ DES PRODUITS
DE LA COMPAGNIEAMWAY

DANS LES DEUX DERNIÈRES ANNÉES?

AVEZ-VOUS PERDU DE L’ARGENT
DANS L’AVENTURE? SENTEZ-VOUS

QU’ONVOUS A FAUSSEMENT
VENDU DU RÊVE?

SI OUI, VOUS POUVEZ CONTACTER
TRUDEL JOHNSTON & LESPÉRANCE

AVOCATS, QUI ENQUÊTENT
PRÉSENTEMENT SUR UNE ACTION
COLLECTIVE POTENTIELLE CONTRE

AMWAY* :

Me Laurence Cléroux
514 871-8385, poste 219
laurence@tjl.quebec

* Le recours projeté ne viserait que les personnes qui ont distribué
des produits Amway dans les deux dernières années.

SVP nous contacter que si c’est votre cas.

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

Avis public de notification
(articles 136 et 137 C.p.c.)

AVIS EST DONNÉ à PIERRE
LEBRUN de vous présenter au
greffe de la Cour du Québec,
chambre civile, du district de
Montréal, situé au 1, rue Notre-
Dame est, Montréal, Québec, dans
les 30 jours afin de recevoir la
Demande introductive d'instance et
l'Avis d'assignation qui y a été
laissée à votre attention dans le
numéro de cause 500-22-239956-173.
Vous devez répondre à cette
demande dans le délai indiqué
dans l'avis d'assignation qui
l'accompagne, sans quoi un
jugement par défaut pourrait être
rendu contre vous et vous pourriez
devoir payer les frais de justice.
Le présent avis est publié à la
demande de Yanick Godon,
huissier, qui a tenté sans succès de
vous signifier le document ci-haut
mentionné.
Il ne sera plus publié à nouveau, à
moins que les circonstances ne
l'exigent.
Montréal, le 14 juillet 2017
Lucie Meunier, Huissier

8882 Meubles et
électroménagers

ACHÈTERAIS lits 39 po et 54 po en bon état,
réfrigérateur 11 pi, machine à café, croustilles
et chocolats, 819 696-0642.

8883 Bois, appareils de
chauffage et climatiseurs

819 841-0069
ou 819 378-3640 (cell.) Bois de chauffage

sec à vendre.

nécrologie

Au CIUSSS MCQ-Centre d`héberge-
ment Saint-Maurice, le 20 juillet 2017
est décédé à l`âge de 80 ans, monsieur
Jean-Guy Duplessis, époux de feu
madame Ghislaine Veillette et fils de
feu monsieur Florido Duplessis et de
feu madame Marie-Ange Martel. Il
demeurait à Shawinigan, autrefois du
secteur Grand-Mère.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Coopérative funéraire 
de la Mauricie

1250, avenue de Grand-Mère
Shawinigan

(secteur Grand-Mère)
G9T 2J5

Heures d`accueil : dimanche, jour de
la liturgie, à partir de 11 h.

Une liturgie de la Parole 
sera célébrée le dimanche 
23 juillet 2017 à 13 h 30

à la Coopérative funéraire.
Les cendres seront ensuite 
déposées au Columbarium 

de la Coopérative funéraire.
Monsieur Duplessis laisse dans le
deuil ses 3 enfants : Denise (Denis
Marcouiller), Mario (Maryse Trudel)
et Manon; ses 6 petits-enfants :
Maxime et Marco Duplessis
(son amie Jessica), Karl (son amie
Maryanne) et Jeff Marcouiller,
Myriam et David Poulin; ses 3
arrière-petits-enfants : Hayden,
Mégane et Mia Duplessis; ses soeurs
et son frère : Lucette Duplessis (feu
Charles-Édouard Leclerc), Laurette
Duplessis (feu Marcel Lemay), Lise
Duplessis et Marcel Duplessis; ses
belles-soeurs et beaux-frères : Louise
Veillette (feu Jean-Louis Brient),
Suzanne Veillette (André Philibert),
Lucie Veillette (Roland Désaulniers)
et Dominique Gauthier (feu Jacque-
line Veillette), ainsi que plusieurs
neveux, nièces, cousins, cousines et
ami(e)s.
La famille tient à remercier du fond
du coeur l`équipe de la Résidence
St-Maurice, le personnel et les béné-
voles des unités 1, 3 et 4.
Renseignements : 819 538-8555 
Télécopieur : 819 537-8829
Courriel : mauricie@coopfun.ca 
Un registre à sa mémoire est
disponible pour signature au :
www.cooperativefunerairemauricie.com 

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec.

DUPLESSIS

M. JEAN-GUY

1937-2017

920 Remerciements

SINCÈRES
REMERCIEMENTS

«Tu aimais
la vie,

tu aimais
l’humour,
tu aimais
les tiens
et tes amis.
Ton souvenir
sera gaieté
et amour.»

Merci du fond du coeur à tous les parents
et ami(e)s qui nous ont apporté la chaleur de
leur sympathie et le réconfort de leur amitié

lors du décès de

MME MÉLÉDA RODRIGUE CLOUTIER
(survenu le 16 juin 2017)

soit par offrande de messes, �eurs, cartes,
téléphones, visites ou assistance

aux funérailles.
Veuillez considérer ces remerciements

comme vous étant adressés personnellement.
Ses enfants, leurs conjoint(e)s,

ses petits-enfants et arrière-petits-enfants

920 Remerciements

Merci du fond
du coeur à tous
les parents et
ami(e)s qui ont
pris du temps
pour nous et
qui nous ont
apporté la
chaleur de leur
sympathie
et le réconfort
de leur amitié.

L’inhumation aura lieu le samedi 22
juillet 2017 au cimetière des Saint-
Anges de Sorel et une messe sera
célébrée le dimanche 27 août 2017 en
l’église St-Odilon à la mémoire de

MME THÉRÈSE
COURNOYER SINOTTE

(décédée le 24 juin 2017)
Que chacun d’entre vous retrouve
l’expression de notre reconnaissance et
considère ces remerciements comme
personnels pour leur présence, messages et
dons.

Les enfants et petits-enfants

SINCÈRES
REMERCIEMENTS

1 888 LE DEUIL

LIGNE D’ÉCOUTE, D’INFORMATION
ET DE RÉFÉRENCES SUR LE DEUIL

infos@maisonmonbourquette.com
maisonmonbourquette.com

Être Grand Frère ça me grandit !
819 840-0965

La Presse canadienne

KAMLOOPS, C.-B. — Le gouverne-
ment fédéral envoie 225 membres 
supplémentaires des Forces armées 
canadiennes (FAC) en Colombie-
Britannique pour aider à résorber 
la situation de crise déclenchée par 
les incendies de forêt, alors que plus 
de 45 000 personnes ont dû être 
évacuées.

Le ministre de la Sécurité publique 
de la province, Mike Farnworth, 
a indiqué que les membres des 
FAC non armés contribueront aux 
contrôles routiers à des points d’ac-
cès clés de la région intérieure, ce 
qui permettra de libérer les policiers 
locaux afin qu’ils effectuent d’autres 
tâches.

M. Farnworth, qui a été assermen-
té mardi en tant que membre du 
nouveau gouvernement néo-démo-
crate de la Colombie-Britannique, 
s’est dit «heureux» qu’Ottawa soit 
intervenu rapidement et ait reconnu 
la pression qui repose sur les pom-
piers de la province, mais aussi les 
membres de la Gendarmerie royale 
du Canada et les forces policières.

Il a en outre affirmé que le ministre 
des Forêts, Doug Donaldson, la 
secrétaire parlementaire en matière 
de préparation aux situations d’ur-
gence, Jennifer Rice et lui-même 
rencontreront les ministres fédéraux 
au courant du week-end.

Les FAC ont déjà envoyé du per-
sonnel en renfort, des hélicoptères 
et un aéronef à voilure fixe pour 
aider à la lutte contre les incendies 
de forêt.

Le premier ministre de la Colom-
bie-Britannique, John Horgan, 
annonçait mercredi la prolonga-
tion de l’état d’urgence pour deux 
semaines supplémentaires.

Les évacués sont admissibles pour 
recevoir 600 $ d’un fonds provincial 
de 100 millions mis en place précé-
demment et M. Horgan a indiqué 
que ceux-ci pourront recevoir 600 $ 
additionnels pour chaque tranche 
de deux semaines au cours des-
quels ils sont maintenus hors de 
leur chez-soi.

L’ancienne première ministre 
Christy Clark a mis sur pied le fonds 
de 100 millions $ il y près de deux 
semaines et elle appelle désormais 
le NPD à en doubler le budget.

Le ministre Farnworth a soutenu 
que le fonds suffit pour l’instant, 
ajoutant toutefois que le gouver-
nement est prêt à dépenser tout 
le nécessaire pour l’intervention 
d’urgence.

Plus de 3500 kilomètres carrés 
de territoire ont été ravagés par les 
incendies de forêt depuis le début 
de l’année.

Incendies en 
C.-B.: d’autres 
membres de 
l’armée envoyés 
en renfort
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LA VIE RÉGIONALE EN IMAGES

 › DIRECTEURS ET DIRECTRICES SE RENCONTRENT
L’Association mauricienne des directrices et directeurs d’établissements d’enseignement retraités a procédé à 
la nomination de Jean-Louis René comme nouveau président. M. René est accompagné des anciens présidents 
de l’Association. De gauche à droite : Francine Rivard, Jean-Louis René, Lise Harnois, Léo Monfette, Denise 
Lavoie et Arthur Descôteaux.

 › PLUS DE 7000 $ AMASSÉS GRÂCE AU FESTIVOIX

 › UNE 
GAGNANTE

Michelle Rodrigue aura pris une 
bonne décision lorsqu’elle s’est 
arrêtée au dépanneur Couche-
Tard de Grand-Mère afin d’ache-
ter un billet de loterie Grande Vie. 
Mme Rodrigue, qui a remporté 
25 000 $ par année à vie, a opté 
pour le montant forfaitaire de 
500 000 $. La gagnante pren-
dra le temps de réfléchir aux 
projets qu’elle réalisera avec 
l’argent.

 › ME JEAN FOURNIER HONORÉ
La bâtonnière du Québec, Claudia Prémont, a remis à Me Jean Fournier le 
prix «Mérite du Barreau 2017» pour son engagement dans la communauté. 
Sa candidature a été retenue par un jury du Barreau du Québec et approu-
vée par le c.a. du Barreau. Me Fournier s’implique notamment beaucoup à 
la Légion royale canadienne, Filiale 35 de Trois-Rivières.

 › TRAS RÉCOLTE 417 $
Un montant de 417 $ a été remis au regroupement de partenaires Trois-Ri-
vières en Action et en Santé (TRAS). L’argent a été amassé lors du Congrès 
annuel 2017 de Voyages à Rabais du mois de mai dernier. Le regroupement 
TRAS vise à favoriser le développement d’environnements favorables à la 
qualité de vie des enfants, des familles et de la communauté trifluvienne. 
Sur la photo : Benoit Magny, agent de développement pour Trois-Rivières en 
Action et en Santé et Alain Sénécal, directeur général chez Voyages à Rabais

 › NOUVEAU C.A. DE L’ÉCHO FÉMININ

La Fondation Gilles-Rousseau 
a amassé 7245 $ grâce au Fes-
tiVoix. Une cinquantaine de 
bénévoles se sont improvisés 
serveurs d’un soir dans le cadre 
des festivités du FestiVoix où un 
total de 5200 $ a été amassé 
en pourboire. L’organisation 
de l’événement a bonifié ce 
montant de 800 $ alors que 
les profits réalisés par la vente 
de Passeports FestiVoix ont 
permis de récolter 1245 $. La 
Fondation Gilles-Rousseau a 
pour mission d’amasser des 
fonds pour la prévention, le 
traitement et la guérison du 
cancer de la prostate. Sur la 
photo: Alain Provencher, Jo-
hanne Lemire-Provencher et 
Caroline Morin

Les membres du 
conseil d’adminis-
tration de l’Écho fé-
minin ont été élues. 
Celles qui occupe-
ront le poste pour 
l’année 2017-2018 
sont: Lucie Pratte, 
trésorière, Hélène 
Croisetière, vice-
présidente, Diane 
Drolet, présidente, 
Michelle Gélinas, 
secrétaire, Lise 
Châteauneuf, di-
rectrice et Céline 
Hamelin , direc-
trice. L’Écho fémi-
nin vient en aide à 
des femmes et des 
enfants dans le 
besoin.
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STÉPHANE BÉGIN
sbegin@lequotidien.com

Une affiche «Saguenay ville 
blanche» a été placée par-dessus 
l’enseigne du Cimetière Saguenay, 
à Saint-Honoré. Ce site est l’un des 
endroits ciblés pour l’inhumation 
éventuelle des musulmans de la 
région.

Un citoyen, qui passait par le sec-
teur, tôt jeudi matin, a remarqué 
le panneau et a alerté les auto-
rités. Cette action, qui survient 
quelques jours à peine après 
que la communauté islamique 
du Saguenay-Lac-Saint-Jean eut 
réitéré son projet de cimetière 
musulman à l’intérieur du cime-
tière de la Corporation des cime-
tières catholiques de Chicoutimi. 

Ce geste suit  également de 
quelques jours la tenue d’un réfé-
rendum dans la localité de Saint-
Apollinaire, près de Québec, où 
la population a rejeté le projet 
d’implantation d’un cimetière 
musulman sur son territoire.

Si la pancarte a été placée à cet 
endroit, c’est que le Cimetière 
Saguenay de Saint-Honoré est 
l’un des endroits où les musul-
mans du Saguenay-Lac-Saint-
Jean pourraient éventuellement 
être enterrés. 

L’évêché de Chicoutimi s’est 
montré favorable à l’idée que les 
citoyens de religion musulmane 

puissent être inhumés dans cer-
tains cimetières de la région, 
dont celui de la Corporation à 
Saint-Honoré.

Pour l’instant, personne ne sait 
qui a pu installer ce panneau et 
quel en était l’objectif.

«LA PORTE EST TOUTE 
GRANDE OUVERTE»

À la Corporation des cimetières 
catholiques de Chicoutimi, le 
directeur général Alain Girard a 
mentionné ne pas être au courant 
de cette histoire.

« Je ne suis pas au courant. Je 
n’ai pas entendu parler de ça. Il 
est certain que ce n’est pas notre 
organisation qui a installé cette 
pancarte. Nous espérons que 
c’est un cas isolé  », a indiqué 
M. Girard, jeudi matin.

« Nous restons ouverts à la pos-
sibilité de réserver un secteur 
d’un cimetière pour inhumer les 
corps de gens de la communauté 
musulmane. L’événement de jeu-
di matin ne change rien. La porte 
est toute grande ouverte. Il faut 
savoir qu’il y a déjà des musul-
mans qui sont inhumés parmi 
des catholiques dans nos cime-
tières », précise Alain Girard.

Si le projet se concrétise, ça ne 
serait pas une première régio-
nale. Certains cimetières régio-
naux ont réservé des portions 
de terrain pour des sœurs reli-
gieuses. Elles sont inhumées 
dans un cimetière conventionnel, 

mais ont un secteur qui leur est 
réservé.

Selon le  p or te-parole  Jean 
Tremblay,  la Sûreté du Qué-
bec entend analyser la situa-
tion de près et invite les gens 
qui auraient des informations à 
communiquer avec les autorités 
policières. 

PAS UNE PREMIÈRE
Le Saguenay-Lac-Saint-Jean 

av a i t  d é j à  v é c u  u n  é p i s o d e 
similaire en 2014, lorsque des 
enseignes similaires avaient été 
aperçues à l’entrée de Saguenay. 
Cela avait suscité de nombreuses 
réactions.

SAINT-HONORÉ

Une pancarte 
«Saguenay ville 
blanche»  
au cimetière

Le Cimetière Saguenay de Saint-Ho-
noré est l’un des endroits où les mu-
sulmans du Saguenay-Lac-Saint-Jean 
pourraient éventuellement être en-
terrés. Une pancarte «Saguenay ville 
blanche» a été placée au-dessus de 
l’enseigne. — PHOTO: LE QUOTIDIEN

Maximum normal
Minimum normal
Record max
Record min

AUCANADACOUP D’ŒIL MÉTÉO

LESMARÉESLESOLEIL

Demain
Max. 24
Min. 13

Généralement
ensoleillé
Précipitations : 20 %
Vents légers

Baie-Comeau
Barrage Gouin
Calgary
Charlottetown
Edmonton
Fredericton
Gaspé
Gatineau
Halifax
Îles-de-la-Mad.
La Malbaie
La Tuque
Ottawa
Québec
Regina
Rimouski
Rivière-du-Loup
Saguenay
Sept-Îles
Toronto
Val-d’Or
Valleyfield
Victoria
Victoriaville
Yellowknife

Variable 21 11
Averses 19 6
Variable 22 11
Orages 25 16
Orages 21 13
Orages 29 15
Averses 23 13
Beau 27 16
Averses 28 16
Averses 20 18
Averses 23 11
Averses 24 9
Beau 28 16
Averses 25 12
Orages 27 15
Averses 21 11
Averses 22 11
Averses 23 9
Variable 21 11
Soleil 28 20
Averses 22 9
Beau 26 16
Averses 22 14
Orages 25 13
Beau 21 14

5h19
Durée du jour : 15h14

20h33

Lever : 3h27

23 juil. 30 juil. 7 août 14 août

Coucher : 18h55

27
12

25
12

25
14

25
13

Sherbrooke

Shawinigan

Victoriaville

Québec

©MétéoMédia 2017

26
13

Trois-Rivières

26
15

Drummondville
28
17

Montréal

Dimanche
Max. 23
Min. 13

Ciel variable
Précipitations : 20 %
Vents légers

Lundi
Max. 22
Min. 13

Généralement
ensoleillé
Précipitations : 20 %
Vents légers

Mardi
Max. 22
Min. 14

Ciel variable
Précipitations : 20 %
Vents légers

La Pérade Trois-Rivières
Hre Ht/m Hre Ht/m
5h45 0,9m
9h30 2,1m
19h03 1m
22h18 1,6m

7h30 0,9m
10h15 1,3m
20h54 1m
23h24 1,1m

LA LUNE ALMANACH

26,1°
13,7°

32,8°/1955
6,7°/1950

LEMONDE
Amsterdam
Athènes
Boston
Bruxelles
Buenos Aires
Hong Kong
Lisbonne
Londres
Los Angeles
Madrid
Mexico City
Moscou
New York
Paris
Rio
Rome
Tokyo
Washington

Acapulco
Bermudes
Barbades
Cancun
Fort Lauder.
Freeport
Key West
La Havane
Martinique
Myrtle Beach
Montego Bay
Orlando
Phoenix
Puerto Plata
Puerto Vallarta
San José
Tampa
West Palm B.

AUSOLEIL
Beau 23 16
Soleil 32 23
Soleil 33 21
Variable 24 16
Variable 15 11
Orages 29 26
Soleil 25 17
Variable 23 16
Soleil 29 20
Soleil 32 21
Averses 24 14
Orages 21 11
Beau 33 22
Variable 25 16
Soleil 26 19
Soleil 33 24
Ensoleillé 31 26
Beau 36 26

Nuageux 31 28
Orages 30 27
Orages 28 27
Soleil 31 27
Orages 31 26
Orages 31 28
Ensoleillé 32 28
Beau 31 26
Orages 31 25
Orages 32 25
Beau 32 26
Orages 33 24
Beau 37 27
Orages 29 25
Orages 31 25
Orages 31 24
Orages 31 26
Orages 33 26

24
9

La Tuque

27
13

Mont-Tremblant

lo
to

q
u

eb
ec

.c
o

m
/lo

te
ri

es
lo

to
q

u
eb

ec
.c

o
m

/lo
te

ri
es

lo
to

q
u

eb
ec

.c
o

m
/lo

te
ri

es

lo
to

q
u

eb
ec.co

m
/lo

teries
lo

to
q

u
eb

ec.co
m

/lo
teries

lo
to

q
u

eb
ec.co

m
/lo

teries

En cas de disparité entre cette liste et la liste officielle de Loto-Québec, cette dernière a priorité.
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(approx.)10 MILLIONS $
Ce soir,

Prochain gros lot (approx.) :
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Consultez les résultats du Super tirage
du Lotto 6/49 à loto-quebec.com, avec

l'application mobile ou chez votre détaillant.



VENDREDI 21 JUILLET 2017  leNouvelliste26   STATISTIQUES

LOUIS-PHILIPPE CARBONNEAU
lcarbonneau@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Depuis près de trois mois, les 
Charlie’s Angels se préparent en vue de la troisième 
édition du Défi SOS Santé Moi pour Toi, qui aura 
lieu les 16 et 17 septembre prochain.

Le groupe de huit femmes, provenant du Centre-
du-Québec, s’entraîne depuis le mois d’avril sous 
la tutelle de l’entraîneur Yannick Hubert, afin de 
relever le défi de l’animatrice Chantal Lacroix.

Au cours de celui-ci, elles devront courir près de 
40 kilomètres chacune, durant deux jours, en se 
relayant les unes les autres.

Les Charlie’s Angels partiront de Repentigny le 
samedi 16 septembre et termineront leur chemin 
à Québec le lendemain.

Le groupe centricois suit donc un plan alimen-
taire, en plus de participer à des entraînements 
bimensuels avec Hubert, où ils font du spinning, 
des escaliers et de la course à pied.

Le 12 juillet dernier, Hubert et les Charlie’s Angels 
se sont rendus à l’Usine U3R pour prendre part à 
une session de crossfit.

«Ce fut vraiment une belle expérience, les filles 
ont tous apprécié. Je vois une amélioration de 
leur condition physique au cours des dernières 
semaines. Si elles continuent sur cette lancée, elles 
seront prêtes pour le défi», affirme Hubert.

D’ici le moment ultime, les huit femmes conti-
nueront d’augmenter la cadence à l’entraînement. 
Une course de cinq kilomètres est prévue le 12 août 
prochain, dans le but de voir où chaque partici-
pante se situe dans sa préparation.

«Ce sera un défi très exigeant, elles auront peu 
de repos et devront courir la nuit. C’est donc pri-
mordial que chaque individu soit capable de courir 
cette distance avant le coup d’envoi», renchérit leur 
entraîneur.

POUR UNE BONNE CAUSE
En plus d’avoir été actives sur le plan physique, 

les Charlie’s Angels ont passé beaucoup de temps à 
amasser des fonds pour tenter de changer la vie des 
autres. Jusqu’à maintenant, elles ont récolté près 
de 25 000 $, qui iront à la Fondation des étoiles, 
qui appuie la recherche sur les maladies infantiles. 
L’objectif du Défi SOS Santé est de remettre une 
somme globale de 80 000 $ à la Fondation.

DÉFI SOS SANTÉ MOI POUR TOI

Les Charlie’s 
Angels à la 
rescousse

Les Charlie’s Angels prendront part au Défi SOS Santé 
Moi pour Toi de Chantal Lacroix les 16 et 17 septembre 
prochain. — PHOTO: COURTOISIE

BASEBALL MAJEUR
LIGUE AMÉRICAINE
SECTION EST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Boston 54 43 ,557 — — 4-6 P-1 29-18 25-25
Tampa Bay 51 45 ,531 2½ — 7-3 P-1 27-19 24-26
New York 48 45 ,516 4 — 4-6 P-1 26-17 22-28
Baltimore 46 49 ,484 7 3 6-4 G-4 29-19 17-30
Toronto 44 51 ,463 9 5 4-6 G-1 22-24 22-27
SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Cleveland 48 45 ,516 — — 4-6 P-2 21-24 27-21
Minnesota 48 46 ,511 ½ ½ 5-5 G-1 22-29 26-17
Kansas City 46 47 ,495 2 2 3-7 G-1 26-23 20-24
Detroit 43 50 ,462 5 5 6-4 P-1 25-21 18-29
Chicago 38 54 ,413 9½ 9½ 1-9 P-6 19-23 19-31
SECTION OUEST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Houston 63 32 ,663 — — 5-5 P-1 30-21 33-11
Seattle 48 47 ,505 15 1 7-3 G-1 27-21 21-26
Los Angeles 47 50 ,485 17 3 4-6 G-1 25-22 22-28
Texas 45 50 ,474 18 4 4-6 P-5 25-20 20-30
Oakland 42 52 ,447 20½ 6½ 6-4 G-1 28-23 14-29
Mercredi 19 juillet
N.Y. Yankees 1 Minnesota 6
Seattle 4 Houston 1
Tampa Bay 2 Oakland 7
Texas 2 Baltimore 10
Toronto 1 Boston 5
Detroit 3 Kansas City 4
Interligue
L.A. Dodgers 9 Chi. White Sox 
1 (8)
Washington 0 L.A. Angels 7
Jeudi 20 juillet
Toronto 8 Boston 6
Texas 7 Baltimore 9
Detroit à Kansas City, 20h15.
N.Y. Yankees à Seattle, 22h10.
Vendredi 21 juillet
Houston à Baltimore, 19h05.

Toronto à Cleveland, 19h10.
Texas à Tampa Bay, 19h10.
Detroit au Minnesota, 20h10.
Chi. White Sox à Kansas City, 
20h15.
Boston à L.A. Angels, 22h07.
N.Y. Yankees à Seattle, 22h10.
Samedi 22 juillet
Houston à Baltimore, 19h05.
Toronto à Cleveland, 19h10.
Texas à Tampa Bay, 19h10.
Detroit au Minnesota, 19h10.
Chi. White Sox à Kansas City, 
19h15.
Boston à L.A. Angels, 21h07.
N.Y. Yankees à Seattle, 21h10.

LIGUE NATIONALE
SECTION EST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Washington 57 37 ,606 — — 7-3 P-1 26-19 31-18
Atlanta 45 48 ,484 11½ 9 5-5 P-3 23-25 22-23
New York 43 50 ,462 13½ 11 5-5 G-2 23-27 20-23
Miami 41 51 ,446 15 12½ 4-6 P-2 22-26 19-25
Philadelphie 32 61 ,344 24½ 22 4-6 G-2 16-25 16-36
SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Milwaukee 52 46 ,531 — — 4-6 P-5 28-24 24-22
Chicago 49 45 ,521 1 5½ 7-3 G-6 24-20 25-25
Pittsburgh 48 48 ,500 3 7½ 8-2 G-5 27-23 21-25
St. Louis 46 49 ,484 4½ 9 5-5 P-2 26-24 20-25
Cincinnati 39 55 ,415 11 15½ 3-7 P-1 24-26 15-29
SECTION OUEST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Los Angeles 66 29 ,695 — — 10-0 G-11 39-11 27-18
Arizona 55 39 ,585 10½ — 3-7 G-1 33-14 22-25
Colorado 56 41 ,577 11 — 6-4 G-4 29-18 27-23
San Diego 40 54 ,426 25½ 14½ 4-6 P-3 24-23 16-31
San Fran. 37 58 ,389 29 18 4-6 G-2 19-24 18-34
Mercredi 19 juillet
Chi. Cubs 8 Atlanta 2
Philadelphie 10 Miami 3
San Diego 4 Colorado 18
Milwaukee 2 Pittsburgh 3 (10)
St. Louis 3 N.Y. Mets 7
Arizona 3 Cincinnati 4 (11)
Interligue
Cleveland 4 San Francisco 5
Jeudi 20 juillet
St. Louis 2 N.Y. Mets 3
Arizona 12 Cincinnati 2
Milwaukee 2 Pittsburgh 4
Atlanta à L.A. Dodgers, 22h10.
San Diego à San Francisco, 
22h15.
Vendredi 21 juillet
St. Louis à Chi. Cubs, 14h20.
Milwaukee à Philadelphie, 19h05.

Miami à Cincinnati, 19h10.
Pittsburgh au Colorado, 20h40.
Washington en Arizona, 21h40.
Atlanta à L.A. Dodgers, 22h10.
San Diego à San Francisco, 
22h15.
Interligue
Oakland à N.Y. Mets, 19h10.
Samedi 22 juillet
St. Louis à Chi. Cubs, 16h05.
San Diego à San Francisco, 
16h05.
Milwaukee à Philadelphie, 19h05.
Miami à Cincinnati, 19h10.
Washington en Arizona, 20h10.
Pittsburgh au Colorado, 20h10.
Atlanta à L.A. Dodgers, 21h10.
Interligue
Oakland à N.Y. Mets, 19h10.

LIGUE NATIONALE
NOTE: matchs d’hier en soirée 
non compris.
 Mj Ab P Cs Moy.
Turner L.A.D. 70 247 42 92 ,372
Murphy Wash. 87 344 62 116 ,337
Harper Wash. 86 326 79 110 ,337
Blackmon Col. 95 392 82 129 ,329
Posey S.F. 83 295 40 97 ,329
Zimmerman Wash. 85 316 54 102 ,323
Cozart Cin. 71 265 45 85 ,321
Peralta Ari. 82 303 53 97 ,320
Rendón Wash. 87 305 51 97 ,318
Ozuna Mia. 93 362 54 114 ,315
Points produits — Arenado, Col., 
80; Lamb, Ari., 76; Harper, Wash., 
73; Goldschmidt, Ari., 72; Murphy, 
Wash., 71; Ozuna, Mia., 70; Shaw, 
Mil., 69; Votto, Cin., 68.
Circuits — Stanton, Mia., 30; Bell-
inger, L.A.D., 26; Votto, Cin., 26; 
Harper, Wash., 24; Bruce, N.Y.M., 
24; Ozuna, Mia., 23; Thames, Mil., 
23; Blackmon, Col., 23.
Victoires — Kershaw, L.A.D., 15; 
Wood, L.A.D., 11; Degrom, N.Y.M., 
11; Davies, Mil., 11; Wainwright, 
Stl., 11; Scherzer, Wash., 11; 
Greinke, Ari., 11; Senzatela, Col., 
10; Nova, Pit., 10.
Retraits au bâton — Scherzer, 
Wash., 183; Kershaw, L.A.D., 166; 
Ray, Ari., 145; Degrom, N.Y.M., 
144; Strasburg, Wash., 139; 
Samardzija, S.F., 135; Greinke, Ari., 
134; Martínez, Stl., 133.
Victoires protégées — Holland, 
Col., 30; Jansen, L.A.D., 24; 
Rodney, Ari., 22; Johnson, Atl., 
21; Maurer, S.D., 19; Davis, Cubs, 
18; Oh, Stl., 18; Ramos, Mia., 17; 
Reed, N.Y.M., 16.

BASEBALL

LBMQ
 MJ G P Moy. Diff.
Thetford Mines 20 14 6 ,700 -
Montréal  19 13 6 ,684 ½
Acton Vale 21 14 7 ,667 ½
Victoriaville 16 10 6 ,625 2
St-Jean 20 12 8 ,600 2
St-Jérôme 20 11 9 ,550 3
Shawinigan 20 9 11 ,450 5
Ottawa  9 1 8 ,111 7½
Coaticook 18 5 13 ,278 8
Sherbrooke 19 2 17 ,105 11½
Mardi 18 juillet
Montréal 6 St-Jérôme 8
Acton Vale 8 St-Jean 15
Montréal 7 St-Jérôme 3
Jeudi 20 juillet
Shawinigan à Montréal, 20h
Victoriaville à Sherbrooke, 20h
Vendredi 21 juillet
Montréal à Acton Vale, 20h
Victoriaville à Coaticook, 20h
Shawinigan à T. Mines, 20h
Samedi 22 juillet
St-Jean à St-Jérôme, 19h

LBJEQ
Section Financière Sun Life
 G P Moy. Diff. Série 10D
Québec 20 9 ,690 — G-1 6-4
Trois-Rivières 20 13 ,606 2 P-4 5-5
ABC-18U 12 10 ,545 4½ P-1 6-4
Charlesbourg 16 16 ,500 5½ G-1 4-6
Saguenay 11 20 ,355 10 P-6 2-8
Section La Cage aux sports
 G P Moy. Diff. Série 10D
Repentigny 23 9 ,719 — G-4 9-1
St-Eustache 22 9 ,710 ½ G-4 6-4
Montréal 11 19 ,367 11 P-3 3-7
Gatineau 9 16 ,360 10½ P-4 3-7
Laval 11 21 ,344 12 G-1 4-6
Section Uniprix
 G P Moy. Diff. Série 10D
Longueuil 18 10 ,643 — G-2 8-2
Granby 14 16 ,467 5 P-1 4-6
ABC-17U 9 15 ,375 7 G-1 3-7
LaSalle 12 20 ,375 8 P-1 3-7
Coaticook 8 23 ,258 11½ G-2 3-7
Mercredi 19 juillet
Québec 9 Trois-Rivières 5
Montréal 2 Repentigny 12
ABC-17U 10 Granby 1
Cuba 7 Laval 2
Coaticook 13 LaSalle 2
Jeudi 20 juillet
Cuba 9 Trois-Rivières 2
Laval 9 Gatineau 6
Vendredi 21 juillet
St-Eustache à Laval, 19h30.
Longueuil ABC-17U, 19h30.
Québec à Saguenay, 19h30.
Cuba ABC-18U, 19h30.
Samedi 22 juillet
Repentigny à St-Eustache, 14h.
Gatineau à Saguenay, 16h.
Charlesbourg à Coaticook, 16h.
ABC-18U à Trois-Rivières, 16h.
Gatineau à Saguenay, 19h.
Charlesbourg à Coaticook, 19h.
Trois-Rivières ABC-18U, 19h.
Longueuil à Granby, 19h.
Dimanche 23 juillet
Charlesbourg à Granby, 14h.
ABC-17U à LaSalle, 14h.
Gatineau à Trois-Rivières, 16h.
Charlesbourg à Granby, 17h.
ABC-17U à LaSalle, 17h.
ABC-18U à Québec, 18h.
Gatineau à Trois-Rivières, 19h.
St-Eustache à Repentigny, 19h.
ABC-18U à Québec, 20h30.

LIGUE CAN-AM
 G P Moy. Diff.
Québec 38 21 ,644 —
Rockland 38 21 ,644 —
New Jersey 36 23 ,610 2
Sussex County 27 30 ,474 10
Ottawa  27 31 ,466 10½
Trois-Rivières 21 37 ,362 16½
Mardi 18 juillet
Rockland 1 Québec 5
Trois-Rivières 8 New Jersey 10
Ottawa 11 Sussex County 4
Mercredi 19 juillet
Trois-Rivières 8 New Jersey 14
Rockland 1 Québec 4
Ottawa 10 Sussex County 2
Jeudi 20 juillet
Ottawa 1 Sussex County 4
Rockland 0 Québec 3
Trois-Rivières 3 New Jersey 9
Vendredi 21 juillet
Trois-Rivières à Rockland, 19h.
Sussex County à Québec, 19h05.
Ottawa à New Jersey, 19h05.
Samedi 22 juillet
Sussex County à Québec, 18h05.
Ottawa à New Jersey, 18h05.
Trois-Rivières à Rockland, 18h30.
Dimanche 23 juillet
Sussex County à Québec, 13h05.
Ottawa à New Jersey, 14h05.
Trois-Rivières à Rockland, 17h.

MATCH DES ÉTOILES
(À Ottawa)
Lundi 24 juillet
Concours de coups de circuit, 
19h.
Mardi 25 juillet
Association américaine c. Ligue 
Can-Am, 19h.

SOCCER
MLS
ASSOCIATION DE L’EST
 MJ V D N BP BC Pts
FC Toronto 20 11 3 6 36 21 39
Chicago 19 11 3 5 37 19 38
New York City 20 10 6 4 38 26 34
Atlanta 19 9 7 3 39 27 30
New York 19 9 8 2 25 26 29
Orlando 20 8 7 5 22 29 29
Columbus 20 9 10 1 30 32 28
Montréal 18 6 6 6 29 30 24
Philadelphie 19 6 8 5 26 23 23
N.-Angleterre 19 5 9 5 29 31 20
D.C. United 20 5 12 3 17 35 18

ASSOCIATION DE L’OUEST
 MJ V D N BP BC Pts
Kansas City 20 8 4 8 24 14 32
FC Dallas 18 8 3 7 30 18 31
Houston 20 8 7 5 34 29 29
FC Vancouver 18 8 7 3 25 27 27
Portland 21 7 8 6 35 35 27
FC Seattle 20 7 7 6 29 31 27
San Jose 20 7 8 5 23 31 26
Salt Lake 21 7 12 2 27 41 23
Los Angeles 19 6 9 4 28 33 22
Colorado 18 6 11 1 19 27 19
Minnesota 20 5 11 4 25 42 19
Mercredi 19 juillet
San Jose 1 New York 5
FC Toronto 2 New York City 2
Philadelphie 1 Montréal 2
Houston 0 Minnesota 0
D.C. United 3 FC Seattle 4
FC Vancouver 1 Los Angeles 0
Salt Lake 4 Portland 1
Vendredi 21 juillet
Atlanta Orlando, 19h.
Samedi 22 juillet
Chicago New York City, 14h.
New York Minnesota, 16h.
Houston à D.C. United, 19h.
Colorado au FC Toronto, 19h.
FC Dallas à Montréal, 19h30.
Los Angeles en N.-Angleterre, 
19h30.
Philadelphie à Columbus, 19h30.
Kansas City à Salt Lake, 22h.
Dimanche 23 juillet
Portland au FC Vancouver, 
18h30.
San Jose au FC Seattle, 22h30.

FOOTBALL

LIGUE AMÉRICAINE
NOTE: matchs d’hier en soirée 
non compris.
 Mj Ab P Cs Moy.
Altuve Hou. 92 360 65 127 ,353
Segura Sea 66 280 45 97 ,346
Ramírez Cle. 92 352 63 114 ,324
Correa Hou. 84 325 64 104 ,320
Gamel Sea 72 279 45 89 ,319
Pedroia Bos. 78 311 35 98 ,315
Hosmer K.C. 93 358 54 112 ,313
García W. Sox 83 319 44 100 ,313
Judge N.Y.Y. 91 327 77 102 ,312
Castro N.Y.Y. 77 308 52 96 ,312
Points produits — Cruz, Sea, 74; 
Correa, Hou., 67; Judge, N.Y.Y., 
67; Springer, Hou., 66; Sano, 
Minn., 66; Davis, Oak, 65; Canó, 
Sea, 64; Schoop, Bal., 63; Smoak, 
Tor., 62; Morrison, T.B., 61.
Circuits — Judge, N.Y.Y., 30; 
Davis, Oak, 27; Springer, Hou., 27; 
Smoak, Tor., 26; Morrison, T.B., 26; 
Moustakas, K.C., 25; Sano, Minn., 
23; Gallo, Tex, 22.
Victoires — Vargas, K.C., 12; 
Sale, Bos., 11; Santana, Minn., 
11; Pomeranz, Bos., 10; Carrasco, 
Cle., 10; Fulmer, Det., 10; Berrios, 
Minn., 9; Paxton, Sea, 9; Bundy, 
Bal., 9; Stroman, Tor., 9.
Retraits au bâton — Sale, Bos., 
191; Archer, T.B., 156; Kluber, Cle., 
135; Darvish, Tex, 131; Severino, 
N.Y.Y., 130; Carrasco, Cle., 130; 
Estrada, Tor., 115; Porcello, Bos., 
115; Tanaka, N.Y.Y., 112.
Victoires protégées — Colomé, 
T.B., 28; Kintzler, Minn., 26; Osuna, 
Tor., 24; Kimbrel, Bos., 24; Giles, 
Hou., 20; Herrera, K.C., 19; Diaz, 
Sea, 18; Allen, Cle., 17.

LCF
ASSOCIATION DE L’EST
 G P N Moy. PP PC
Toronto 2 2 0 ,500 98 101
Montréal 2 3 0 ,400 101 109
Ottawa 1 3 1 ,400 140 142
Hamilton 0 3 0 ,000 61 110
ASSOCIATION DE L’OUEST
 G P N Moy. PP PC
x-Edm. 3 0 0 1,000 76 67
x-C.-B. 3 1 0 ,750 119 87
x-Calgary 2 1 1 ,750 126 110
Winnipeg 2 1 0 ,667 86 94
Sask. 1 2 0 ,333 93 80
Mercredi 19 juillet
Montréal 19 Ottawa 24
Jeudi 20 juillet
Edmonton à Hamilton, 19h30.
Vendredi 21 juillet
Winnipeg en C.-B., 22h.
Samedi 22 juillet
Saskatchewan à Calgary, 21h.

MIDGET AAA
D1
 G P Moy. Diff. Série 10D
Charlesbourg 50 8 ,862 — G-3 9-1
LLL D1 40 21 ,656 11½ P-1 8-2
Mauricie 34 20 ,630 14 G-2 4-6
Rive-Sud D1 23 22 ,542 20½ G-1 4-6
Estrie 19 33 ,389 28 P-3 6-4
Montréal D1 12 31 ,279 30½ G-1 3-7
D2
 G P Moy. Diff. Série 10D
Lac St-Louis 35 17 ,679 — G-4 7-3
Lévis 31 18 ,633 2½ P-2 5-5
LLL D2 27 23 ,540 7 P-1 5-5
Outaouais 24 15 ,615 4½ G-1 4-6
Rive-Sud D2 18 33 ,353 16½ P-1 5-5
Saguenay 12 30 ,286 18 G-1 4-6
Montréal D2 11 33 ,250 20 P-3 3-7
Rivière du Loup 3 18 ,143 16½ P-1 3-7
21U Féminin 0 17 ,000 17½ P-17 0-10
Mardi 18 juillet
Rive-Sud D2 12 Montréal D2 3
Estrie 3 Charlesbourg 5
LLL D1 10 Montréal D1 0
Estrie 3 Charlesbourg 7
LLL D1 3 Montréal D1 5
Rive-Sud D2 7 Outaouais 6
Rive-Sud D2 8 Outaouais 12
Jeudi 20 juillet
Rive-Sud D1 3 LLL D2 10
Rive-Sud D1 6 LLL D2 2
Vendredi 21 juillet
Montréal D1 à Lévis, 12h.
Mauricie à Rive-Sud D1, 12h.
Outaouais à Lac St-Louis, 12h.
Montréal D1 à Lévis, 15h.
Mauricie à Rive-Sud D1, 15h.
Outaouais à Lac St-Louis, 15h.
Rive-Sud D2 à LLL D1, 19h.

CYLISME

GOLD CUP
AUX ÉTATS-UNIS
Groupe A
 MJ V N D BP BC Pts
Costa Rica 3 2 0 1 5 1 7
Canada 3 1 2 0 5 3 5
Honduras 3 1 2 1 3 1 4
Guyane 3 0 0 3 2 7 0
Groupe B
 MJ V N D BP BC Pts
États-Unis 3 2 1 0 7 3 7
Panama 3 2 1 0 6 2 7
Martinique 3 1 0 2 4 6 3
Nicaragua 3 0 0 3 1 7 0
Groupe C
 MJ V N D BP BC Pts
Mexique 3 2 1 0 5 1 7
Jamaïque 3 1 2 0  3 1 5
Salvador 3 1 1 1 4 4 4
Curaçao 3 0 0 3 0 6 0
QUARTS DE FINALE
Mercredi 19 juillet
Costa Rica 1 Panama 0
États-Unis c. Salvador, 21h
Jeudi 20 juillet
Jamaïque 2 Canada 1 
Mexique c. Honduras, 22h30
DEMI-FINALES
Samedi 22 juillet
Équipes à déterminer, 21h
Dimanche 23 juillet
Équipes à déterminer, 21h
FINALE
Mercredi 26 juillet
Équipes à détemriner, 21h30

GOLF

TOUR DE FRANCE
(179,5-km Briancon - Izoard

ÉTAPE 18:
1. Warren Barguil, Team Sunweb, 
4h40’33; 
2. Darwin Atapuma, UAE Team 
Emirates, à 0’20”; 
3. Romain Bardet, Ag2r La 
Mondiale, même temps; 
4. Christopher Froome, Team 
Sky, même temps; 
5. Rigoberto Uran, Cannondale 
Drapac Professional Cycling, 
à 0’22”; 
6. Mikel Landa, Team Sky, à 
0’32”; 
7. Louis Meintjes, UAE Team 
Emirates, à 0’37”; 
8. Daniel Martin, Quick-Step 
Floors, à 0’39”; 
9. Simon Yates, ORICA-Scott, 
à 0’59”; 
10. Alberto Contador, Trek-
Segafredo, à 1’9”.
CLASSEMENT GÉNÉRAL
(Après l’étape 18)
1. Christopher Froome, Team 
Sky, 78h8’19; 
2. Romain Bardet, Ag2r La 
Mondiale, à 0’23”; 
3. Rigoberto Uran, Cannondale 
Drapac Professional Cycling, 
à 0’29”; 
4. Mikel Landa, Team Sky, à 
1’36”; 
5. Fabio Aru, Astana Pro Team, 
à 1’55”; 
6. Daniel Martin, Quick-Step 
Floors, à 2’56”; 
7. Simon Yates, ORICA-Scott, 
à 4’46”; 
8. Louis Meintjes, UAE Team 
Emirates, à 6’52”; 
9. Warren Barguil, Team Sunweb, 
à 8’22”; 
10. Alberto Contador, Trek-
Segafredo, à 8’34”.
11. Damiano Caruso, BMC Rac-
ing Team, à 13’41”; 
12. Nairo Quintana, Movistar 
Team, à 13’52”; OMNIUM BRITANNIQUE

À Southport, Royaume-Uni
NOTE: les points en vue de la 
coupe FedEx entre parenthèses.
Brooks Koepka 65
Matt Kuchar 65
Jordan Spieth 65
Paul Casey 66
Charl Schwartzel 66
Richard Bland 67
Rafa Cabrera Bello 67
Austin Connelly 67
Charley Hoffman 67
Ian Poulter 67
Justin Thomas 67
Daniel Berger 68
Kent Bulle 68
Ernie Els 68
James Hahn 68
Sung Kang 68
Martin Laird 68
David Lipsky 68
Joost Luiten 68
Stuart Manley 68
Hideki Matsuyama 68
Kevin Na 68
Alex Noren 68
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Dix ans. Mercredi, cela fera 10 ans jour pour jour qu’une équipe de la LNH 
a réussi à obtenir un joueur autonome avec restriction d’une équipe rivale 
par l’entremise d’une offre hostile. Voler Dustin Penner aux Ducks pour 
4,25 millions $ sur 5 ans s’était avéré une plutôt bonne affaire pour les Oilers 
et pourtant, le marché des offres hostiles est aujourd’hui complètement tari, 
au point où l’on se demande pourquoi ce mécanisme traîne encore dans la 
convention collective entre la ligue et ses joueurs.  La Presse

L’extinction des offres hostiles

LA «COLLUSION»

Le terme est très à la mode dans la politique 
américaine et fait aussi partie du vocabulaire 
des amateurs de hockey depuis longtemps en 
ce qui a trait aux offres hostiles.

«C’est presque un sous-entendu au travers de 
la ligue que les directeurs généraux ne se font 
pas ça, les uns aux autres», explique l’agent de 
joueurs Allain Roy lorsqu’il est question de la 
disparition des offres hostiles.

L’ancien vice-président exécutif et chef des 
opérations du Canadien de Montréal, Kevin 
Gilmore, réfute cette idée. «Il y a des gens qui 
disent que les autres DG ne voudraient plus 
faire affaire avec celui qui lancerait une offre 
hostile. Je ne crois pas à ça. Ceux qui en ont fait 
n’ont pas été mis sur une liste noire.»

GROS SALAIRE
La mécanique actuelle entourant les offres 

hostiles donne à l’équipe détentrice des droits 
du joueur un droit d’égaliser toute offre d’une 
autre équipe acceptée par le joueur, celui-ci se 
trouvant alors forcé de rester avec son équipe 
originale.

Pour obtenir le joueur, l’équipe prédatrice 
doit donc déposer une offre que sa rivale ne 
sera pas prête à égaler. Autrement dit, elle doit 
payer cher. Les années pendant lesquelles un 
joueur est autonome avec restrictions sont 
normalement payées moins cher que celles 
sans restrictions. Mais pas dans le cas d’une 
offre hostile, croit M. Gilmore.

«Il faut payer le prix d’années complètement 
autonomes, sinon pourquoi le joueur accepte-
rait?» Et même si c’était le cas, il y a fort à parier 
que l’offre serait égalée, estime-t-il. Il faudrait 
donc payer encore plus, probablement trop.

S’il y a un enseignement qui semble avoir fait 
son chemin dans la tête des directeurs géné-
raux – et de la majorité des amateurs – depuis 
l’implantation du plafond salarial, c’est qu’un 
bon joueur ne constitue pas nécessairement 
un bon actif si son contrat est trop cher.

«Il y a de moins en moins de place pour faire 
des dépenses, rappelle M. Gilmore. Pour un 
DG, faire signer un contrat bien au-delà de ce 
que le joueur vaut, même pour un défenseur 
de première paire ou un attaquant de premier 
trio, c’est de plus en plus difficile à justifier. Ce 
n’est plus un one man show comme avant. 
Avant d’offrir un mauvais contrat à un joueur 
autonome avec restrictions, il faut une équipe 
complète de dirigeants qui y croient.»

LA LOTERIE
Pour déposer une offre hostile à un joueur, il 

faut disposer d’espace sous le plafond salarial. 
«Or la réalité est que les seules équipes qui ont 
de l’espace sous le plafond sont dans le bas du 
classement de la ligue», observe M. Gilmore.

Or pour ces équipes, les choix de première 
ronde sont de première importance.

«Donner quatre choix de première ronde 
alors que c’est avec ces choix que tu bâtis une 
équipe, c’est un coût trop élevé pour elles, d’au-
tant plus que ce sont des choix qui peuvent 
devenir le tout premier choix.»

Cette année, la loterie du repêchage a per-
mis aux Devils de passer du cinquième au tout 
premier rang.

LE PROFESSIONNALISME
Pour qu’une offre hostile ait de bonnes 

chances de fonctionner, il faudrait cibler un 
joueur appartenant à une équipe prise à la 
gorge, d’un point de vue financier.

Sauf que «les équipes ne se mettent pas dans 
cette position-là», observe Allain Roy. «Si le 
joueur n’est pas une super vedette, l’équipe 
va égaler l’offre parce que le montant n’est pas 
trop important, dit-il. Et si c’en est une, elles ne 
sont pas mises dans cette position-là et elles 
ont prévu le coup.»

M. Gilmore note d’ailleurs que les rares 
offres hostiles faites depuis l’entrée en vigueur 
du plafond salarial n’ont ciblé qu’une seule 
équipe coincée par le plafond salarial : les 

Blackhawks en 2010 (Niklas Hjalmarsson).
«Ce sont des cibles plus faciles en théorie, 

mais dans la réalité, ça n’arrive pas.»

COMPENSATION À REVOIR? 
La convention collective en vigueur dans 

la LNH prévoit une grille de compensation 
articulée autour du salaire payé au joueur s’il 
accepte une offre hostile. Cette compensation 
va de rien pour un joueur très peu important à 
quatre choix consécutifs de premier tour pour 
une super vedette. Les joueurs autour desquels 
naissent des rumeurs de ce genre coûteraient 
normalement un ou deux choix de première, 
un choix de deuxième ronde et un choix de 
troisième à leur acheteur.

Pour certains, comme Allain Roy, c’est trop 
et c’est ce qui décourage les équipes de lancer 
de telles offres. En contrepartie, on peut aussi 
croire que la compensation n’est pas assez éle-
vée au goût des directeurs généraux ciblés, qui 

préfèrent égaler l’offre plutôt que d’obtenir ces 
choix.

LA MANIÈRE CIVILISÉE
Des concours de circonstances ont fait en 

sorte qu’au moins deux équipes riches et peu 
habituées aux fonds de classement ont actuel-
lement de l’espace sous le plafond salarial : le 
Canadien et les Bruins. Cela rend-il le dépôt 
d’une offre hostile plus probable?

«On pourrait penser que oui, mais il ne s’est 
rien passé jusqu’à présent», note M. Roy.

«Chaque organisation a sa façon de fonc-
tionner, mais s’il y a un joueur intéressant 
qui a de la difficulté à signer avec son équipe, 
mon premier réflexe serait de décrocher le 
téléphone et d’appeler son directeur général 
pour essayer de négocier un échange de gré à 
gré», fait valoir M. Gilmore. C’est d’ailleurs ce 
qui s’est vraisemblablement passé dans le cas 
de Jonathan Drouin.

Les Oilers d’Edmonton ont obtenu les services de Dustin Penner (photo), à l’été 2007, par le biais 
d’une offre hostile. Il s’agit de la dernière à avoir été acceptée. — PHOTOTHÈQUE LE SOLEIL

Si plus personne n’utilise le mécanisme des 
offres hostiles, a-t-il encore sa place dans 
la convention collective, qui pourrait être 
renégociée dès septembre 2019 ?

«Le concept des offres hostiles est là 
parce qu’il y a un jeu de donnant-donnant 
dans la convention collective», explique 
l’ancien vice-président exécutif et chef de 
l’exploitation du Canadien Kevin Gilmore.

«Le système a toujours été très restric-
tif pour les joueurs dans leurs premières 
années. Durant cette période, ils ne sont pas 

capables d’aller chercher leur vraie valeur. 
En retour, il y a eu quelques concessions.»

Deux mécanismes ont donc été intro-
duits pour restreindre un peu le contrôle 
qu’exercent les équipes sur les jeunes 
joueurs : l’arbitrage et les offres hostiles.

«Les deux mécanismes sont tempérés, 
rappelle toutefois M. Gilmore. Le but n’était 
pas de créer des exceptions qui permettent 
aux joueurs d’aller chercher leur pleine 
valeur.»

Ainsi, les comparables que peut présen-
ter un joueur en arbitrage sont limités dans 
le temps. Ils doivent aussi être du même 

type. Un joueur avec restriction ne peut se 
comparer à un joueur sans restriction, par 
exemple.

Quant aux offres hostiles, le mécanisme 
est ralenti par les compensations à verser 
sous forme de choix au repêchage, parfois 
très importantes.

La dernière offre hostile remontant main-
tenant à plus de quatre ans, il semble évident 
que ce mécanisme conçu pour favoriser les 
joueurs n’a plus d’effet. Seront-ils désireux 
d’en rétablir l’utilité lors des prochaines 
négociations ?

«On peut penser que c’est quelque chose 

qui devrait faire l’objet de discussions, croit 
l’agent Allain Roy. Les deux côtés voient que 
c’est un mécanisme qui ne sert à rien pré-
sentement. Mais il y a d’autres choses qui 
vont passer devant ça à 100 %.»

À en croire les récriminations entendues 
de la part des joueurs depuis déjà plusieurs 
années, c’est la portion de chacune de leurs 
paies retenue temporairement par la ligue 
pour s’assurer un équilibre 50/50 entre ses 
revenus et ceux des joueurs qui trônera au 
sommet de la liste de revendications des 
joueurs.
LA PRESSE

Un mécanisme à revoir?
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Associated Press

COL D’IZOARD — Le Français War-
ren Barguil s’est imposé sur les 
redoutables pentes du Col d’Izoard 
dans les Alpes, remportant une 
deuxième étape du 104e Tour de 
France, tandis que Chris Froome 
a fait le nécessaire pour conserver 
le maillot jaune, jeudi.

Lors de la dernière journée dans 
les Alpes, Froome a perdu seule-
ment quelques secondes d’avance 
sur le Français Romain Bardet 
et tout pointe vers un quatrième 
triomphe aux Champs-Élysées 
pour le Britannique.

B a r d e t  s ’e s t  a p p r o c h é  à 
23 secondes de Froome et a relé-
gué le Colombien Rigoberto Uran 
au troisième rang du classement 
général. Il serait toutefois étonnant 
de voir Bardet rattraper Froome 
d’ici la fin du tour, dimanche. Sa 

dernière occasion aura lieu same-
di lors d’un contre-la-montre, une 
des spécialités de Froome.

« J’ai  tout donné, je croyais 

suffoquer au moment de croiser 
la ligne d’arrivée, a raconté Bardet. 
Je n’ai pas de regret, j’ai fait tout ce 
que je pouvais faire. »

Froome était heureux de quit-
ter les Alpes. Ces montagnes 
peuvent casser le moral des meil-
leurs cyclistes, mais maintenant 
qu’elles sont choses du passé, il 
n’y a plus de véritables obstacles 
entre Froome et une troisième 
couronne d’affilée. Son premier 
titre a été acquis en 2013.

Même si elle n’est pas énorme, 
son avance est suffisante pour 
qu’il n’ait pas besoin de prendre de 
risques lors du contre-la-montre 
technique de Marseille, samedi. 
L’étape de vendredi, quand les 
cyclistes quitteront les Alpes pour 
atteindre la Provence, n’est pas 
suffisamment relevée pour anti-
ciper des chamboulements au 
classement. L’étape de dimanche 
à Paris sert habituellement de cou-
ronnement pour le vainqueur.

« Je suis heureux de ne pas avoir 
eu de problèmes majeurs pen-
dant les Alpes, a noté Froome. Je 

trouve habituellement les Alpes 
plus difficiles. »

Barguil a lancé son attaque avec 
encore six kilomètres à faire à la 
montée de l’Izoard, un col rocheux 
à une altitude de 2360 mètres.

Il s’est détaché du groupe de 
Froome et a devancé tour à tour 
les cyclistes devant lui dans les 
épingles à cheveux – le dernier 
étant le Colombien John Darwin 
Atapuma avec encore 1,5 km de 
montée à franchir.

Barguil a ensuite complété en 
solitaire la première ascension de 
l’Izoard dans l’histoire du Tour de 
France. Barguil s’était aussi imposé 
dans les Pyrénées lors de la Fête 
nationale du 14 juillet.

Derrière Barguil et Atapuma, 
Bardet s’est détaché de Froome 
au sprint dans la dernière mon-
tée et il a obtenu un bonus de 
quatre secondes pour sa troi-
sième place.

WARREN BARGUIL REMPORTE LA 18E ÉTAPE DU TOUR DE FRANCE

Froome dans le siège du conducteur

Associated Press

SOUTHPORT — Deux superbes sor-
ties de fosse de sable par Jordan 
Spieth et Brooks Koepka – l’un pour 
une normale, l’autre pour un aigle 
– leur ont permis de remettre des 
cartes de 65 et de s’emparer de la 
tête à l’Omnium britannique.

Matt Kuchar a égalé le meilleur 
score sur le premier neuf du Royal 
Birkdale pour les rejoindre au som-
met du tableau des meneurs, jeudi.

Koepka, qui n’a pratiquement pas 
joué depuis qu’il a gagné l’Omnium 
des États-Unis le mois dernier, se 
trouvait dans une fosse en bor-
dure du vert du trou no 17, une nor-
male-5, quand il a regardé son coup 
rouler jusqu’au fond de la coupe 
pour un aigle qui lui a permis de 
rejoindre Spieth à moins-5.

Spieth a réussi une ronde sans 
boguey, mais il a lui aussi dû se sur-
passer dans une fosse à la droite du 
vert du 16e trou. Il a visé la droite de 
la coupe pour que la balle ne roule 
pas jusque dans une autre fosse sur 
la gauche. Elle a stoppé sa course 
à 10 pieds du fanion, en parfaite 
position. Il a calé son roulé pour la 
normale.

«Je crois que la ronde d’au-
jourd’hui était très importante, 
même si elles le sont toutes, a affir-
mé Spieth, redoutant les conditions 
météorologiques prévues au cours 
des prochains jours. Je pense qu’il 

était crucial de jouer sous la nor-
male. Peut-être que ce ne sera pas 
trop sérieux (vendredi), mais c’était 
bien de pouvoir réussir de bons 
coups. Ça donne confiance même 
s’il pourrait être difficile de jouer de 
la même manière vendredi.»

De son côté, Kuchar a enchaîné 
son premier neuf historique en 
accumulant les normales sur le 
neuf de retour, mais ce fut suffisant 
pour que l’Américain remette sa 
meilleure carte à vie dans un tour-
noi majeur.

Grâce à trois oiselets consécu-
tifs et un pointage de 29, il a égalé 
la marque établie en 1991 par Ian 
Baker-Finch, éventuel vainqueur du 
tournoi. Kuchar a gaspillé des occa-
sions d’oiselets aux 15e et 17e trous.

«J’ai regardé les gars jouer en 
matinée et ça semblait très difficile, 
a mentionné Kuchar. On dirait que 
plus vous amorciez votre ronde 
tard, meilleures étaient les condi-
tions de jeu. Pour moi, c’était idéal 
d’amorcer le tournoi avec un score 
de 29.»

Dustin Johnson et Rory McIlroy 
n’ont pu profiter des conditions 
pour bien se positionner. Le golfeur 
no 1 au monde et le Nord-Irlandais 
ont joué des rondes de 71.

Le champion en titre Henrik 
Stenson, qui jouait avec Spieth, a 
également remis une carte de 71. 
Stenson avait aussi joué en com-
pagnie de Spieth lors des deux 
premières rondes du Tournoi des 
Maîtres en 2015, quand le Texan 

avait mené d’un bout à l’autre.
«Il était brillant sur les verts cette 

semaine-là et il n’était pas très 
loin de la même qualité de jeu 
aujourd’hui», a noté Stenson.

Le Royal Birkdale a été beaucoup 
plus clément qu’il ne l’avait été il y 
a neuf ans, alors que des vents vio-
lents et de la pluie fouettaient le 
parcours. Le 146e Omnium britan-
nique s’est amorcé par temps frais, 
sous une pluie fine et un fort vent. 
Mark O’Meara, vainqueur au Royal 
Birkdale en 1998 et qui dispute son 
dernier Omnium britannique, a 
frappé le premier coup de départ.

Puis, il en a frappé un autre.
Sa première balle a été perdue 

dans les ajoncs et il a joué un qua-
druple boguey, en route vers un 
pointage de 81.

Peu de temps après, les vents de la 
mer d’Irlande ont poussé les nuages 
pour faire place à un soleil radieux 
pour les rondes d’après-midi. Si le 
vent est demeuré assez puissant, les 
pointages ont été plutôt bons.

Koepka, Spieth et Kuchar ont 
montré la voie. Ils sont suivis de 
Paul Casey et Charl Schwartzel à 
66 et d’Ian Poulter, Justin Thomas, 
Richard Bland, Charley Hoffman, 
Rafa Cabrera Bello et du Canadien 
Austin Connelly à 67. Un autre 
groupe, qui inclut le Japonais Hide-
ki Matsuyama, suit à 68.

L’autre Canadien en lice, Adam 
Hadwin, a connu une journée plus 
difficile avec une carte de 71, un 
coup au-dessus de la normale.

OMNIUM BRITANNIQUE

Triple égalité dès le premier tour

Brooks Koepka a réussi un aigle sur le trou numéro 17 à partir d’une fosse de 
sable ce qui lui a permis de remettre une carte de 65. — ASSOCIATED PRESS

La 18e étape du Tour de France, remportée par Warren Barguil, offrait quelques 
paysage spectaculaires en montagne. — PHOTO: ASSOCIATED PRESS
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SHAWINIGAN — La Classique internationale 
de canots se veut une institution non seule-
ment en Mauricie, mais aussi pour l’ensemble 
de la province et du pays. Dans le cadre du 
150e anniversaire du Canada, la Classique 
a lancé, jeudi, une exposition visant à faire 
revivre les moments marquant sa riche 
histoire.

Les organisateurs de l’événement ont 
ap p ro ch é  Ca na da  1 5 0  a f i n  d e  s ou -
mettre leur application pour ce pro-
jet. Vieux de 84 ans en 2017, ce grand 
rassemblement sportif et culturel québé-
cois a donc été épaulé par le gouvernement 
fédéral, qui tenait à ce que la Classique 
reçoive sa part dans ce dossier.

Les gens pourront voir cette exposition du 
20 juillet au 22 septembre, au parc des Cano-
tiers à Shawinigan. Pas moins de 16 portraits 
ont été aménagés le long de la promenade du 
Saint-Maurice, relatant des moments impor-
tants de chacune des décennies.

On y retrouve, entre autres, une photo de la 
première course de l’histoire, le 18 août 1934, 
un cliché de 1949 où une voiture américaine a 
fait le voyage pour participer à la compétition 
et une image de l’ancien premier ministre, 
Pierre Elliott Trudeau, qui donne le signal du 
départ officiel de la deuxième étape en 1981.

Un peu moins loin dans le temps, on peut 
voir un portrait datant de 2007 lorsque Serge 
Corbin, considéré comme le roi de la rivière, 
inscrivait sa 26e victoire à la Classique, une 
marque qui tient encore à ce jour.

«La rivière Saint-Maurice est le berceau du 
canot et je ne suis pas gêné de le dire. Tout 
a commencé ici avec les coureurs des bois 
comme Pierre-Esprit Radisson et les grands 
navigateurs. La Classique de canots a permis 
à d’autres beaux moments d’avoir lieu sur ce 
cours d’eau depuis 84 ans. C’est ce que nous 
voulions démontrer avec cette exposition», 
explique le directeur général de l’événement 
Stéphane Boileau.

Québec a aussi fait sa part pour cette édition 
2017 puisque Julie Boulet a annoncé que la 
contribution du gouvernement à l’endroit de 
la Classique allait passer de 9000$ en 2016 
à 35 000$ en 2017. Une nouvelle qui a laissé 
sans mot le grand manitou de la compétition.  
«Nous sommes extrêmement heureux de cet 
appui, c’est au-delà de nos espérances».

 Ces milliers de dollars en plus permettront 
selon Boileau de couvrir plusieurs dépenses 

effectuées par le comité organisateur. Ainsi, 
des nouvelles bouées aux couleurs de la Clas-
sique seront disposées tout le long du trajet. 
Le fil d’arrivée sera amélioré, l’équipe sur l’eau 
augmentée pour plus de sécurité et le budget 
pour la promotion sera révisé.

«Nous ne sommes jamais à court de 
dépenses. Nous pourrons trouver de nou-
velles idées afin d’améliorer l’expérience des 
amateurs qui viendront nous rendre visite», 
a-t-il ajouté.

PROGRAMMATION CULTURELLE 2017
Le volet culturel de la Classique interna-

tionale de canots a aussi été dévoilé jeudi. 

Plusieurs groupes seront en action dans dif-
férents coins de la région.

Le groupe Alcoholica partira le bal à La 
Tuque le 31 août en soirée, avec son hom-
mage à Metallica. 

Jean-Seb Carré, participant à la cin-
quième édition de La Voix, se donnera 
en spectacle le 2 septembre à 11h45 sur 
la Promenade du Saint-Maurice. Le 62e

Régiment d’artillerie de campagne Shawi-
nigan présentera le soir un concert au 
parc Saint-Maurice. 

Finalement, un hommage à KISS interpré-
té par le groupe KISSed aura lieu au même 
endroit le lendemain soir.

La Classique, 
l’exposition

Pour fêter les 150 ans du Canada, 16 portraits montrant l’histoire de la Classique internationale de 
canots ont été aménagés à la place des Canotiers. L’inauguration a été faite jeudi par le député de 
Saint-Maurice Pierre Giguère, le maire de Shawinigan Michel Angers, la députée de Laviolette Julie 
Boulet, l’adjoint parlementaire du ministre François-Philippe Champagne et le directeur général 
de la Classique, Stéphane Boileau. — PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

La  Presse canadienne

GLENDALE — Battu 2-1 par la Jamaïque, le 
Canada voit ainsi son parcours se terminer en 
quarts de finale à la Gold Cup, un tournoi de 
la CONCACAF.

Shaun Francis et Romario Williams ont mar-
qué lors des sixième et 50e minutes avant le 
filet de l’Ontarien Junior Hoilett (60e), d’une 
frappe courbée venant de l’extérieur de la zone 
de réparation.

Une fois en zone de penalty, Darren Mat-
tocks, jadis des Whitecaps de Vancouver, a 
repéré un Francis à découvert, dont le tir a tou-
ché la transversale avant de franchir la ligne.

Peu après, une tête de Cyle Larin, des Cana-
diens, a raté de bien peu suite au coup franc 
de Scott Arfield.

Williams a doublé le compte en début de 
deuxième demie. On lui a laissé trop d’espace 
et il a su convertir une savante frappe, courbée. 
Le gardien canadien, Milan Borjan, a vaillam-
ment plongé à sa gauche, mais le ballon a fait 
fi du bout de ses doigts.

Aux environs de la 70e minute, Hoilett a tenté 
de marquer à peu de choses près comme son 
pemier but, mais le gardien Andre Blake a fait 
un plongeon digne des faits saillants.

Le match se déroulait au stade de l’Université 

de Phoenix, le domicile des Cards de l’Arizona, 
dans la NFL.

L’unifolié a remporté l’événement en 2000.

Le Canada se trouvait en phase éliminatoire 
pour la première fois depuis 2009. Là aussi, la 
route avait pris fin en quarts de finale.

GOLD CUP

Le Canada subit l’élimination
MONTRÉAL (PC) — L’Impact de Montréal 
a officialisé jeudi le transfert du défenseur 
central Deian Boldor par le biais d’un prêt du 
Bologne FC.

Le directeur technique de l’équipe, Adam 
Braz, avait annoncé mardi qu’il était à 
quelques détails près de compléter le transfert.

Le prêt arrivera à échéance le 30 juin 2018, 
mais l’Impact détient une option pour prolon-
ger l’aventure du Roumain à Montréal. 

Âgé de 22 ans et mesurant six pieds deux 
pouces, Boldor a été formé à l’AS Roma, en 
Italie. En prêt à Pescara en Serie B lors de la 
saison 2014-15, il a ensuite évolué avec Vir-
tus Lanciano lors de la saison suivante, avant 
d’être transféré au Bologne FC en 2016. La sai-
son dernière, il était en prêt à Hellas Vérone 
en deuxième division italienne, disputant neuf 
matchs.

Au niveau international, il a porté les cou-
leurs de l’équipe nationale roumaine des 
moins de 17 ans en 2011, puis des moins de 21 
ans, disputant neuf matchs entre 2014 et 2016.

«Deian est un jeune défenseur central gau-
cher qui a une grande présence physique 
et qui nous offrira un profil différent de nos 
autres défenseurs centraux, a affirmé Braz 
par le biais d’un communiqué. Il a démon-
tré un fort désir de se joindre à nous et il est 
très déterminé à nous aider à atteindre nos 
objectifs.»

L’Impact officialise 
l’arrivée de Boldor

La Jamaïque s’est emparée d’une avance de 2-1 pour éliminer le Canada à la Gold Cup. — PHOTO: AP
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TROIS-RIVIÈRES — Ils n’ont pas 
l’habitude de se retrouver sous 
les réflecteurs, même s’ils for-
ment l’avenir de leur sport natio-
nal à Cuba. Ceci dit, les joueurs 
de l’équipe junior cubaine appré-
cient l’accueil que leur sert «les 
amis québécois» dans leur tour-
née de la Ligue de baseball junior 
élite du Québec.

Alors qu’il venait de signer le 
livre d’or de la Ville de Trois-
Rivières, l’entraîneur-chef de la 
délégation, Alexi Martinez, n’avait 
que de bons mots pour tous les 
comités organisateurs. «On tient 
à le dire, nous sommes très heu-
reux du voyage», a-t-il raconté, 
avec l’aide d’un traducteur. 

«Le Canada est un pays tran-
quille, on ne voit presque pas de 
police. C’est une des choses qui 
me frappe.»

Ma l g ré  l a  d o m i n a t i o n  d e s 
Cubains sur les divers terrains 
qu’ils visitent, Martinez se dit 
impressionné par le calibre de 
jeu offert par les formations de 
la LBJEQ. L’entraîneur n’est donc 
pas arrivé au Québec avec ses 
préjugés, comme certaines per-
sonnes de son île qui ignoraient 
l’existence d’une saison chaude 
ici! 

«C’est une bonne préparation 
pour nous avant la Coupe du 
monde junior de septembre, à 
Thunder Bay. Les jeunes auront 
la pression de gagner, nous vou-
lons bien faire.»

Martinez est aussi conscient des 
liens de plus en plus précieux qui 
unissent son pays et le Canada. Il 
suit évidemment les activités de 
ses compatriotes expatriés dans 
la Ligue Can-Am, dont celles de 
Miguel Lahera et Alexander Ayala 
des Aigles.

Certains sujets demeurent tou-
tefois tabous. Ainsi, Martinez a 
poliment refusé de commenter la 

défection de deux de ses joueurs, 
il y a quelques jours, pendant ce 
voyage au Québec. Aucune nou-
velle des deux individus. Leur 
identité n’a même pas été révélée. 
Chose certaine, ça ne semble pas 
avoir corrompu l’ambiance qui 
règne autour de l’équipe.

Jeudi, les joueurs paraissaient 
heureux et détendus. 

«Je pense que nous avons un 
rôle de pacificateur avec cet 
échange culturel et sportif», lance 
Victor Mesa Jr, le fils de l’une des 
plus grandes légendes du base-
ball cubain, qui partage d’ailleurs 
le prénom de son célèbre père.

À 15 ans, Mesa Jr rêve de jouer 
dans les meilleures ligues au 
monde. Bien sûr qu’il suit du coin 
de l’oeil les activités du Baseball 
majeur. 

«Un jour, j ’aimerais y jouer, 
mais en autant que le tout se 
fasse dans les règles de l’art. 
Les Cubains tendent la main 
aux Américains depuis quelque 
temps et je sais qu’à mon âge, 
c’est possible que je puisse vivre 
l’expérience des ligues majeures 
si les relations continuent de 
s’améliorer.»

Mesa Jr est déjà le troisième 
membre de sa famille à mettre 
les pieds à Trois-Rivières cet été. 
Avant lui, son frère Victor Victor 
(décidément!) avait pris part à 
la tournée cubaine de l’équipe 
nationale senior dans la Ligue 
Can-Am. Le père était aussi de 
la partie. Il avait d’ailleurs piqué 
une sainte colère au trio d’offi-
ciels lors de la dernière joute à 
Trois-Rivières, disputée devant 
plus de 3000 écoliers en juin.

«Je suis conscient que mon 
père est une grande vedette, 
sinon le plus grand joueur de 
l’histoire de notre pays, mais 
je veux tracer mon propre che-
min»,  conclut Mesa Jr  qui,  à 
l’instar de plusieurs de ses coé-
quipiers,  a le potentiel  pour 
devenir un excellent joueur de 
baseball.

L’orgueil des Cubains

Les Cubains ont signé le Livre d’or de la Ville de Trois-Rivières jeudi, avant leur 
match en soirée. Le conseiller municipal René Goyette les a reçus pour l’occa-
sion. —PHOTO: OLIVIER CROTEAU

MONTRÉAL — Le Canadien de Montréal a accordé un 
contrat de la Ligue américaine à l’attaquant Yannick 
Veilleux, jeudi.

Il s’agit d’un contrat d’une saison à deux volets (LAH/
ECHL).

Âgé de 24 ans, Veilleux a disputé la majorité de la 
dernière campagne avec les IceCaps de St. John’s, 

dans la Ligue américaine. Il a accumulé six buts et 10 
aides en 53 matchs avec le club-école du Tricolore.

Veilleux a également disputé 11 matchs avec le Beast 
de Brampton, dans l’ECHL, récoltant trois buts et 
huit aides.

Choix de quatrième ronde des Blues de St. Louis 
en 2011, 102e au total, le natif de Saint-Hippolyte a 
porté les couleurs des Cataractes de Shawinigan et 
des Wildcats de Moncton entre 2009 et 2013 dans 
la Ligue de hockey junior majeur du Québec. Il avait 
remporté la coupe Memorial avec l’équipe au terme 
de la saison 2012.
LA PRESSE CANADIENNE

Le Canadien accorde un 
contrat de la Ligue 
américaine à  
Yannick Veilleux

NICOLAS DUCHARME
nicolas.ducharme@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — La descente 
aux enfers se poursuit pour les 
Aigles. Alors qu’ils tentent tou-
jours de revenir dans la course 
aux séries éliminatoires, les Triflu-
viens ont marqué l’histoire jeudi 
soir au New Jersey, et certaine-
ment pas de la manière espérée. 
En subissant une défaite de 9-3, 
ils sont devenus la 1000e victime 
de l’histoire des Jackals en 20 ans.

Face à Isaac Pavlik, que plusieurs 
considèrent comme le meilleur 
lanceur de l’histoire de la Ligue 
Can-Am, les Aigles avaient pour-
tant très bien amorcé le match, 
quand le premier frappeur du 
match, Julio Martinez, a cogné un 
triple qui a allumé les siens. Javier 
Herrera et Daniel Mateo l’ont suivi 
sur les sentiers et, après son pre-
mier tour au bâton, la troupe de 
T.J. Stanton avait marqué trois 
points.

Mais les Jackals sont vite revenus 
dans la rencontre. Ils ont marqué 
une fois en première, deux fois en 
deuxième et trois fois en troisième 
manche pour faire disparaître 
l’avance des Aigles comme neige 
au soleil. Pendant ce temps, Pavlik 
reprenait ses bonnes vieilles habi-
tudes, en retirant sur trois prises 
13  frappeurs avant de quitter 
après la septième manche.

«C’est encore le classique où on 
ne connaît qu’une seule bonne 
manche en offensive. Ce n’est pas 
que Pavlik. Quand tu n’arrives pas 
à faire plus, que tu es victime de 
13 retraits sur des prises, c’est que 
dans ton approche au bâton, tu ne 
fais pas les ajustements», a rappe-
lé Stanton.

À son premier départ avec Trois-
Rivières, le releveur Owen Boon 
n’aura été de l’action que pendant 
deux manches et un tiers, cédant 
six points, dont quatre mérités, en 
plus de sept coups sûrs. En relève 
Miguel Lahera a bien fait. 

Signe de la frustration au sein 
d e s  A i g l e s,  l ’e nt ra î n e u r  d e s 

lanceurs Matthew Rusch a été 
expulsé de la rencontre lors 
d’une visite au monticule après 
avoir critiqué la zone des prises 
de l’arbitre. Les critiques fusaient 
de toute part envers les officiels, 
jeudi.

Les Oiseaux auront ainsi échap-
pé les trois matchs de la série face 
aux Jackals. Un balayage qui a 
été réussi de façon retentissante, 
puisque les Aigles ont permis 
33 points lors des trois rencontres. 

«Nos lanceurs ont fait beaucoup 
d’erreurs, comme donner un but 
sur balles à un joueur qui frappe 
pour ,200. Ça fait beaucoup de 
dommages.»

Les Aigles disputeront une série 
de trois matchs dès vendredi soir 
face aux Boulders à Rockland.

LES CASCADES CONCÈDENT 
27 POINTS!

Les Brewers de Montréal ont 
su tirer profit de la visite des 

Cascades de Shawinigan dans la 
métropole, jeudi soir.

Les Montréalais ont servi une 
correction de 27-2 à leurs visi-
t e u r s,  q u i  o n t  c o m m i s  s e p t 
e r re u rs  l o rs  d e  c e tte  s o i ré e 
cauchemardesque!

Au total, les Brewers ont réus-
si 28 coups sûrs contre quatre 
pour Shawinigan. Montréal a 
notamment inscrit huit points 
en deuxième manche et huit 
autres en troisième. Le pire dans 
tout ça, c’est que les Cascades 
avaient réussi à se forger une 
petite avance de 2-0 tôt dans la 
rencontre.

Philippe Saad, Rob Dahl-Smith, 
Jean-François Daneault, Vincent 
Bourget et Jean-Sébastien Dessu-
reault se sont succédé au monti-
cule pour les Cascades, qui auront 
l’occasion de se racheter dès ven-
dredi, à Thetford Mines.

Avec Louis-Simon Gauthier

LIGUE CAN-AM

Les Aigles balayés

Les Jackals ont remporté la 1000e victoire de leur histoire jeudi soir face aux 
Aigles. — PHOTO: OLIVIER CROTEAU
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CHIFFRE 
DU JOUR

27,5
Les Blues de 
St. Louis et le 
défenseur Colton 
Parayko se sont 
entendus jeudi sur 
un contrat de cinq 
saisons d’une valeur 
de 27,5 M $, évitant 
ainsi l’arbitrage 
salarial. Âgé de 
24 ans, Parayko a 
accumulé quatre 
buts et 31 aides en 
81 matchs la saison 
dernière

Ils ont mené 
pendant plus de 
quatre manches, 
avant de perdre 
9-2 contre 
l’équipe nationale 
cubaine

LOUIS-SIMON GAUTHIER
ls.gauthier@lenouvelliste.qc.ca 

TROIS-RIVIÈRES — Pendant un peu 
plus de quatre manches, jeudi soir 
au Stade Stéréo Plus de Trois-Ri-
vières, les Aigles juniors ont livré 
une excellente opposition à la cin-
quième meilleure équipe de base-
ball junior sur la planète.

Puis, les Cubains ont ouvert les 
canons. Profitant de quelques lar-
gesses de la défensive des locaux, 
les représentants des Antilles ont 
inscrit trois points en cinquième 
manche, puis six autres au tour sui-
vant, pour venir à bout des Aigles au 
compte de 9-2.

Sur le tableau d’affichage, les sta-
tistiques ne laissent aucun doute 
sur le dénouement du match: trois 
erreurs contre une en défaveur des 
Trifluviens, 15 coups sûrs contre 
quatre pour les Cubains.

Au-delà des chiffres, on a eu droit 
à un match plus qu’intéressant 
jusqu’en cinquième. Les Aigles ont 
d’ailleurs mené pendant la pre-
mière moitié de ce duel, le partant 
Joey Toupin limitant les dégâts avec 
panache. En fait, le seul point accor-
dé par Toupin dans cette première 
moitié est la conséquence d’un 
mauvais lancer.

De leur côté, les Oiseaux ont mar-
qué grâce à Francis Désilets (rou-
lant) et Simon Loranger (simple). 
Ces deux seuls points ont été suf-
fisants jusqu’en cinquième. Oui, 
plusieurs des 1478 spectateurs 
présents dans les gradins au parc 
de l’Exposition y ont cru, au petit 
miracle. Parions que c’était aussi le 
cas dans l’abri des joueurs.

Si les hommes de Jean-Philippe 
Lemay avaient su conserver cette 
mince avance, ils auraient rejoint 
les Ducs de Longueuil et les Bisons 
de Saint-Eustache, qui sont les deux 
seules formations à s’être impo-
sées devant la redoutable forma-
tion cubaine depuis le début de cet 
échange culturel et sportif, au début 
du mois de juillet.

«Les erreurs mentales et d’exé-
cution ont fait la différence», rela-
tait Lemay, néanmoins très fier de 
la besogne accomplie par tous ses 
joueurs.

«C’est un honneur en soi que 
d’affronter une équipe nationale. 
Il régnait une ambiance rafraichi-
ssante dans le stade ce soir, on va 
se souvenir de ça pour le reste de 
notre vie.»

BRULOTTE AUX ANGES
Le président de la Ligue de base-

ball junior élite du Québec, Rodger 
Brulotte, se frottait les mains de 
satisfaction alors que la tournée 
cubaine tire à sa fin. Les joueurs 
de moins de 18 ans de l’Académie 
de baseball du Canada seront leurs 
derniers adversaires, vendredi à 
Montréal.

«Toutes les équipes de la ligue ont 
fait de l’argent avec ça», mention-
nait le coloré analyste des matchs 

de baseball à TVA Sports.
«Nous sommes fiers de la réponse 

du public. On termine le voyage à 
Trois-Rivières, où se trouve un des 
plus beaux stades. Les gens ont 
répondu à l’appel de l’organisation.»

En effet, la foule se comparait à 
celles observées durant les der-
nières éditions du Championnat 
canadien de baseball junior, que 
Trois-Rivières a accueilli à quelques 
reprises en dix ans.

Et parions que ces spectateurs 
n’ont pas regretté leur choix d’acti-
vité pour cette soirée. Si les Aigles 
ont démontré de la combativité face 
à un rival supérieur, les Cubains ont 
répondu aux attentes élevées des 
fans.

Le receveur Alfredo Fadragas a été 
l’un des joueurs les plus spectacu-
laires sur le terrain, avec un double 
et un circuit. Cet athlète de 17 ans 
a de la graine de Gary Carter, selon 
Brulotte.

Le joueur d’arrêt-court Michel 
Triana a aussi épaté la galerie avec 
ses relais précis et son agilité. À 
17 ans, il a l’air d’en avoir 25!

Or, les Cubains ont joué comme 
des vétérans. Chaque mauvaise 
décision ou relais imprécis exécuté 
par les Aigles juniors a été coûteux, 
notamment en raison de la rapidité 
des visiteurs antillais sur les buts. En 
sixième, les Aigles ont commis deux 
erreurs sur le même jeu alors qu’ils 
tentaient de prendre en souricière 
un coureur cubain. La manche s’est 
poursuivie et les visiteurs ont mar-
qué cinq points.

C’est de cette façon qu’ils ont rem-
porté leur lot de rencontres dans la 
LBJEQ depuis le 3 juillet. Rien de 
compliqué, mais un plan de match 
suivi à la lettre contre des rivaux 
qui, avouons-le, sont impression-
nés par la qualité du jeu offert de 
l’autre côté.

John Anthony Lantigua a réussi la 
seule claque de plus d’un but des 
Aigles – un double - face au partant 
cubain Alejandro Cedeno, qui avait 
connu des ennuis le 7 juillet à Gran-
by. «Tous les joueurs ont soutiré le 
maximum ce soir, je n’ai rien à leur 
reprocher», concluait Lemay.

DES ESPIONS
Des recruteurs des Rangers du 

Texas, des Blue Jays de Toronto 
et des Tigers de Detroit ont fait 
le voyage à Trois-Rivières 
pour assister à la partie. Ils 
ont sans doute rédigé de 
bons bilans à la suite de la 
sortie des meilleurs joueurs 
de Cuba, dont Fadragas et 
Triana.

Les juniors y ont cru!

Les Cubains ont porté un dur coup aux Aigles en marquant trois points en cinquième manche pour prendre l’avance 4-2 
face aux Aigles. — PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

Le Stade Stéréo Plus a accueilli 1478 spectateurs pour ce match historique. — 

PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS
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MATELAS
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(650795)

Sommier à titre indicatif
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TAXES PAYÉES

FABRIQUÉ AU QUÉBEC

* Applicable sur un achat de 349,99$ et plus avant taxes. Nous payons les 2 taxes ou payez en 50 versements sur les meubles, les matelas et la décoration à l’exception des électroménagers et produits électroniques. Les financements sont octroyés par Accord D Desjardins et les versements
sont sujets à approbation du service de crédit Accord D Desjardins. Toutes les taxes (TPS et TVQ) et écofrais applicables sont payables au moment de l’achat. Le montant payable en versements égaux exclut les taxes de vente (TPS et TVQ) et les écofrais. Si un versements vient en souffrance, un intérêt
sera calculé à compter de la date d’échéance du versement au taux annuel de 19,5% et sera chargé mensuellement au compte du client par Accord D Desjardins. (Ex. : solde en souffrance de 100$, l’intérêt pour une période de 30 jours sera de 1,63$). Non jumelable à une autre promotion. Photo à
titre indicatif. Prix, produits et modalités de paiements sont sujets à changements sans préavis. Certains produits étant offerts en quantité limitée, la vente se fait sur la base du premier arrivé, premier servi. Cette promotion sera valide jusqu’au 6 septembre 2017. Détails en magasin. 100% TRANSACTIONNEL

QUÉBEC • LÉVIS • TROIS-RIVIÈRES

RÉFRIGÉRATEUR
DE 18 PI CU (621897)
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TABLETTES
DE VERRE

TROIS-RIVIÈRES 2200, boul. des Récollets | 819 840-2211

RETOUR L’ÉCOLEÀ
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